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METHODE 

CVRATOIRE DE LA M 

LADIE VENERIENNE, VVLCAI- 

rement appelléc grofTe vairolle, & t 
la aiucditédefesfymptomes. 
• Compofépar Thierry de Heryjieutcndnt ^e^ 
ner^i du premier barbier Chirurgien du jtoy. 



^ P ^ R I s. 

Chez GîlL s Gourbin demco ranr dcu i nr le 
collège de Cambray rue S.Iean de Latran 
à l'en/ligne del'Hfpciance. 

15^9. 

Auec priuilcgedu RoyA' de 
la Court dc'Pailement. 
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A LA REPVBLIQVE 
Françoife, 

A f>mcipale intention ^ 
première deuotion , en defi- 
mg'^'^t fe protea de ce petit 
~^ triiBéde U méthodique cu- 
ratwn delà vatroUe, a e!îé de publier cç 
quefay entendu parUraifin , ^ con- 
gneu par expérience, profiter, ^ femir 
necejjairementkU congnoiffmce,^ eu- 
ration de la maladie,^ fin d'aider du peu 
que le fcay , e> ^aduancer du plus que ie 
ptm le profit de la famé publique. Et ay 
toufwurs fondé cefte mienne intention 
jur ce qu afifeurePUton au dialome pre- 
mier de la république , ok il dik , Que 
font ce que nous faifons particulière- 
mm pour nous ,f,l eB ajiis fur profit,n( 

5 ij 
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feflend point plus loïng que le cuir de 
nojlre bource , mais ft nom Uppuyos fur 
thonneur , efl dautant plus honnora- 
bU quil touche plus communément ou 
auproufit âeplufieurs^ ou au publtcque 
falut , Aujii ni a il fembléejlre, comme 
cejl a la verité.toftcede fouurierex- 
pofant fon art^^er fa diligence au fer- 
mce de tout vn pais Je dreffer tous les 
tratH':^^ de fes trauaulx au but de ce 
bien publique , le deuoir auquel tout 
home efl obligé par la nature, & par 
le fort de hffociable humanité , eflre 
aujii ciuil & humain.quil efl politique- 
ment regardant le commun cflat des 
cite7;jy la générale commodité de fv - 
niuerfité des républiques ^<ù^ de tous 
les hommes , & les corps qui en font 
les chefs, les membres . Ne m^ejlant 
donques propofé en labourant les feil-^ 



m 
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Ions de ce labourage rien de mon partU 
miter aduantage^ atns ayant femé ce 
mien labeur four donner le pUtfir de 
fes fleurs au LeHeur doBe fludteux, 
O^ le proufiadefon frml à chacun à 
qm plâtra le cuetlltr pour en ayder à 
ceux qui en auront befotng^ie ne puk 
plus commodément ne plus fauorable- 
ment ni adrejfer qii a toy Francotfe Ré- 
publique 5 qui es en ta grandeur fouue- 
raine fouftenué des plus grands d'Eu^ 
rope : ne plus proprement dédier les pre- 
miers fruiB::^ de mon champ , qu'à toy 
pour qui te lUy femé Jabouré ^ e> cuU 
ttué. Aufiieft ce à toy que ie m'adrejfe ^ 
que te chotfispour receuoir la fati- 
gue de ces miens tels quels labeur s, les 
appuyer fur la force de ton nom tref 
clatr,treftllufire,e^ trefflorifant.Grad 
foulas fentirois , / te les cognoiffoye par 



toy bien receux^fauori'^ approuuezj 
mais m moins flatÇir te fera ce de me Jen 
tir affeBtonné à ton entretienj(ù^accroif- 
Jement : efquel'^fi par mon impuijfance 
te rCauray peu aduenir^en le voulant^ & 
m'y ejforceant , tu ne m'accujeras de l'a- 
Hoir njoulu 5 ftl efl way ce que diH le 
Poète ^ quecejoitaffex^dauoir voulues 
plus grandes c hojes. 
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AVX LECTEVRS 
de bon vouloir SaJut. 



Ediuin Platon (comme 
par tout ailleurs )ainfî a 
il diuincment bien did 
au dialogue de lafanté, 
que les altercatiôs & difputes mo- 
dérées efclarcifTent la veritcdes con 
tentions & controuerfes exceffiues 
entre les opiniaftres obfcurciilent 
Jes ténèbres d'ignorance: Ce que 
vous auez peu,amis ledeurs, prou- 
lier en mainte autre chofe, & ie lay 
n agueres expérimente en la cura- 
tion de la maladie Venerienne,vul- 
gairement appellée la vairolle^en 
laquelle i'ay defcouuert des tant 
fortes difTenfions entre les dodes 
méthodiques, & les ignorans em~ 

a hij 



piriques , que ie ne fuis plus efmer- 
iicillé, & ne vous debuez plus efba- 
hir^comincnt, & pourquoy par cy 
deuant tant de pauurcs perlonnes 
font peries : attendu que tout ainfi 
qu'vn bafton tortu ne fe peult bon- 
nement redreflTer, nVn vieil arbre 
trâfplanté reieder des boutos verds 
^ ,/,V„ /; (cômc did Galien après le Poète) 
tire ' ' ' ne plus ne moins eft-il malaifé, que 
jfTX ^^^'^'^^'-'i eftcnuieilly envne opi- 
niun tant (ou elle euidement faulfe 
& abfurdejalaifle pour adhérer à 
la venté: pourceq l'amour de foy- 
niefme, ioindl nuec le defir de gloi- 
re &i reputaiiôjempefche de le ren 
2;cr à ce qu'il cognoift autrement 
eftreplus certain ôc plus véritable, 
Doncq pour efclaircif lesdoubtes 
nées de tant diuerfes opinions, & 
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pour foulager félon mon pouuoir, 
& le dcbuoir de ma profcffion en 
cc/le ciiration tanr commune que 
difficile , vous icunes elbdiants de 
bon vouloir,pourlefquels, & pour 
la patrie, icmcrecognois auec Ci- 
ccron élire autant nt', que pour ^'""j^^" 
rnoy,ray traua.lJé à cfcnre, & ious 5« 
communiquer ce que fuyuant Ja 
méthodique laifon l'ay cxperi- 
nientc< en la quotidienne curation 
de Ja vairolle : Expérimente, dy-ie, 
prote/lant ne vous dire rien, fors' 
ce, dont auec longue expérience 
l'ay faia feure probation coiifcr- 
mee par la méthode que l'y ay 
toujours conioinde.Car l'ay touf 
lours craina ce que Galicn a re- 
proché à ie ne fçay quels empiri- 
ques , qu'ils faifoient gain de ce dôt 
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ils cftoient plus ignorans : comme 
font auiourd*huy vn tas de vieil- 
les matrones , tailleurs de pierre, 
preftres , & autres de telle farine: 
lefquelz feroy et beaucoup mieulx, 
pour le bien du pauure peuple, de 
fexercer en ce qu'ilz fçauentjque 
d entreprendre la pratique de mé- 
decine & chirurgie, où ilz n enten- 
dent art ny raifon : & moy auec 
tous ceulx de ma profeffion , mon- 
ftrants pareffed auec Galien, que 
raifon fans expérience eft peu de 
chofe, expérience fans raifon n eft 
rien 5 forts vncoufteau en la main 
d'vn maniaque. Ce que tous les 
iours monftrc à l'œil la déplora- 
ble perte deplufieurspauures ma- 
lades traidez ( ie diroye mieulx 
tuez ) de ces téméraires plus pro- 
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premet appeliez The/Taliques, que 
empiriques. Pour feruir donques 
au prouffit publique pourfuyuanc 
mon prefent delTem.i'imicerayau 
plus près que ie pourray les plus 
dodes & expers médecins & phf. 
iolophes , particularifant enla Ve- 
nernle méthode curatoire des nia- 
iadies en ce traité de la vairolle 
& y touchant fommairement les 
plus feurcs opinions roborc^es de 
1 expérience des plus s^randz chi- 
rurgiens,&de celle qu'il a pieu au 
Seigneur me départir, auec les in- 
dications , & tout ce que ie i>en- 
leray tant vtile que neceCiire, pour 
congnoiftre & bien euerir fi fhf. 
cheufe maladie. Or'^ie n'cfcrips 
point aux doaesrcar ils n'ont af- 
faire de moy,ne de m5 inftruaion; 



moins parle-ieaux ignares mefdi- 
r^renceenç^^^ & enulcLix : Car tel 



tEunuc. 



ns & enuicLix: car tels ne trou- 
uent rien bon, fil ne part de leur 
officine.Ie me communique à vous 
ieunes gens de bon vouloir, afin 
de vousftimulera charitablement 
pourfuyure le fccours que vous 
debuez aux affligez de ce mal fuy- 
iiant méthode & raifon , & au con- 
traire vous reuoquer de tant pe- 
rilleufe entreprinfe, comme cft la 
curation de la vairolle, fans co- 
gnoiftreles indications prinfes des 
chofes naturelles 5 non naturelles, 
& contre nature, neceflaire enceft 
endroid. Et fivous difantce que 
ren penfe , & vous recommandant 
Fargent vif, comme propre & ne- 
ccfTaire à curer cefte maladie,ie ref- 
uéille maints doutes homes à blaf- 
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mer luy , Ton vfage , & moy qui le 

recommandc,ânicrc.prouucr:ielcs 
fupplicray humblement de nous 
enfeigner par leurs efcriprs meil- 
leurs , & plus certains remèdes : &: 
non de famufer à chercher par vai- 
nc difpute, combien eft en J'arcrcnt 
vif plus propre, <5c plus prompt ref- 
fedde tropnuyre, quedepeu ay- 
der,& ne laifTeray ce pédant a vous 
prier, &eulxauflîdene m'eftre en 
Iifant cenfeurs tant feueres, quilz 
ne m'cxcufent en mes £iultes IcC- 
quelles ie aduoue comme homme 
prompt ôc lubied: à f:iillir,& rc- 
congnois tour le bien( fi bien f'y rc- 

jrouuera)du feul autheurde tout r 
bien. 
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Priuilcgc Du Roy. 
EN RT par la grâce de "Dieu Roy 
de France aux Preuofi de Parts ^ 
Batllif de Rouen ^ Senefchaulx de 
hym 5 ^ Thoulouje^ ^ à tous les mil i a ers 
de no'^lre Royaume, ou téurs tieutenants , Sa^ 
lut,Receue auons l'humble fuppltcattondeno 
Jîrecher 0* bien atmeTUterry de Hery^ lieu^ 
tenant gênerai de nojlre premier barbter^con» 
tenant quil a compo/7 aucuns liures intitule:^ 
La manière ^ méthode de guérir de la ma- 
ladie appellee lagrojp yairolles auec fès caw 
ps^^ fymptomes:LeJciuel7:^liures iCferoit I/o 
luntiers imprimer ^ tant en Latin <ju en Fran^ 
fois^ pour le bien 0- ytilite du bien public: 
Mats il doubte qu après ladi6ie imprej^io au- 
cuns imprimeurs^ou autres ne les imprime de- 
prauement au grand preiudice ,0* dommage ^ 
tant de /on imprimeur^ que de luyjiumblemet 
requerat/ùr ce par nous y eflrepourueu. Pour- 
ceejîilque nous tncltnans libéralement à la 
jupplication cfudt6l dç J^ery ^ luy auons. de 
nojire grâce fpeciale permis , 0 permettons^ 
par ces prejentes^ quilpuijje ^ 0 luyfoit loifi- 
(fie faire imprimer ^tat en Latin quen Fraçois 
publier^ expofer , ^ mettre en y ente par td 
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hhmre .jue bon ky fimBUra, Cefdiaxli^ 
urts cydeJJUs dccUre^, compop^par UdiSt 
de Hery, En faifunt m furplus exprefTcs 
tnhbmos, defenfes à tous /« ,mprmcurs 
&• libraires de noflre RoyauCme de n'impri- 
mer^expofer^nu mettre en ytte lefdiaTilmres 
tntnule^comedeffus.durSt le teps de quatre 
ans,a compter du tour quiceulx d,a-^ltures 
feront acl,eue^dVmpnmer, fans leconie, tsj' 
ferm,pon dud.Sl expofam. Et ce furpeme ar 
bjtraire a nous ap(,riquer,&. confifcation deC- 
dj£l^lmres.S, yous mandons,&à chafiun. 
deyous/, corne à luy appart,ëdra,que de nox 
prerentesgrace,bermiJi,on, & deffenfe yous 
/'ttCtes,<i^fouffres:jouyr, yfer ledi6i Cub 
pliant plamernent , pa.fthlementSans luf 
faire,ou donner aucun dejiourbier, ou empef- 
chementjequeif.fa,£l eJ}o,t,repareT, 
*nettex,incontinent, &.fa„s detay au premier 
ejtat.i^ deu.Car tel efl noflre plaiftr, nonob- 
flant que conques cbofes à ce cotratres .Boné 
a Chaallons le i^.iour deMars.Van de^race 
i5ji.£f de noflre règne le cinqmefme. 

Parle Roy en fon confeil, 

Hurault. 
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LA METHODe'cvRA 
to,rc de la maladie V cnerienne,vuleai 

remcncnÔméeGro/revairollcaucc ' 
lescaufcs&fymptomcs. 

'I L cftain/îque la docflrioe du M' 
vray & parfait chirurofen cnfi W™' 
ftepartieen Uthcoria^lTZff. '-J f. 
cul.nondcschoresv'ni„ÏfJ,:,^t"^''- 

1 art de ch>rurg,c:partie en la pratique oui eft 

t«,enrre Icfquellcs principalement eft corn 
prireIacognoinancedelam.l.<l,r t „ 

fho^/ ^""^ «'"y. q"> par bonne & vraye me- ""«W.. ^ 
thode vouldra curct la malad.e VeneriLe^ap 
Pclleedu comun grolse vairoIJey puifte flil 

telle qu,I appartient, attendu quede la con 
gnoifsacedela maladie procède la cure & I' n 
uennon des remèdes. Ayant donc del,be7ée« 
cfcrire la curat.on en ce petit rraidé , i'ay eft? 

ÇO's par I explication de la «ature d'icelle 



1 M B T H O D 1 

menccat à Ton origine plus remotc &: prcmic- 
reilaquclle fclon les autheurs qui en ont efcrit 
M^fuiri <it* eft incertaine & doubieufc . Difcnt aucuns 
'jAimede fes quelle cft nouuclle, 8c a prins naiflancc de ce 
temps.Les autres qu'elle eft vieille & à efté co- 
gncuë des fiecles pa(rez,s*acquerant feulerocc 
par côtagion ou attouchement, & pour côfir- 
mation de leur dire,alleguent que fi clic eft ré- 
cente il n*y auoic perfonne au précéder de qui 
par contagion elle peult eftrc gaignée. Si elle 
eftacquife par contagion feulement , clic ne 
peulteftre nouuclle, par ce qu'il eftoit quel- 
qu'vn au précèdent de qui elle fcroit venue. 
Pourrefpondrcaccs opmions , aucuns main- 
tiennent Ton origine cftre prouenuc d'vnc iflc 
incôgncuë aux anciens, & n'a pas long temps 
defcouuerte par les Efpaignolz nauigans, en- 
uiron le téps qu'elle nous eft apparue, Se qu en 
ceftc ifle telle maladie eft route cômune,dont 
auffi elle fuftpar eulx apportée en ces païs.Les 
autres difcnt Se eft l'opinion plus c6rounc,quc 
Le Roy lors que le Roy Charles huydiefmc pafla en 
CharUi i,a ^^^y^ç 1493. pour la redudio de Naplcs,vii 
gentilhomme lepreux,eftant à Valence en Ef- 
paicTne,achcpta la nuid d'vnc dame cmquate 
cfcus,laquellepuis après infeda plufieurs leu. 
nés hommes, qui eurent auflîcÔpaigme délie 

dont aucuns fuyuirent le camp du Roy & y 
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crpanducnt ceftepcrnicieufe femence.qui de 
f" - rcgné non feulemét en Fr.ncc &Ta!e. 
n auffi en routei'Europc, & quafî vn uér 
Jlicmec p„ tout le môde!Toutc1fois.fi Chrc:^'»^-» <U 
ft.cnncnent & Iclon lexperiéce, nou; faTfon, 

cho(cs dcflus allcguées:mais auflî que ny J'air 
corrompu , ny rinteiKon des eaues . ou Lnll 
^I.ments/ont caufe fuffirinte de la gérera" on 
de telle maladie, Qu^ainfi fo.cna loi Z"c7 
tanc ou parauâc que la va.Volle apparuft qu- 
Jnelme tc„,ps & depuis, pl»fieur7c6ucrfer en 

f ^utrcsaljmetz v.tiez & corrompuzîNV a il 
pas eu des ladres, qui onteu com^igni^e'-dc 
leurs femmes Se autres. auec lefq .elfes plu! 
^curs autres ont depuis habitéïMltz home" 
ont dz pas l,,bi,é auec leurs femmes, quren 
tout temps de l'année.icelles ayJs le rl flVu's 
ou «enftrues.rouges.blîchesiu pafles,& aj. 
très mauua,fes indifpofi.ions corporelles • hf. 
quelz routesfois ont cfté exemptz'^de tel/e'-ia- 

irt e°r - '^"^"""^ «^"""'■on 
'"'l;g"«'0" & pcrmiffion du Crea- 
t-ur&d.fpenfateur de toutes chofes : lequel 
pour refréner la trop lafciue . pctulanreTl - 

telle maladie regnaft entr'euh.en vengeîce & 



^ METHODE 

punition de Tenorme pcché de Luxure. Auflî 
bien que Dieu commanda à Moyfe iedcr en 
lâir pouldre, en la prefencc de Pharaon , afin 
qu'en toute la terre d'y£gy pre les homes & au- 
tres animaulx feuflent affligez d'apoftemes, 
cxcJtâs vlceres,cômc ileft did en Exode ^.cha. 
Mais fans nousconfommer en telles difputes 
nô neceflaires à la matière prefente, commen- 
çons à expliquer fa nature , fans laquelle neft 
pas poflfible méthodiquement fuyurc fa guc- 
rifon, ce que nous ferons en vfant clairement 
& briefucment de ce que les philofophes dia- 
lediciens ont appelle diffinitionyou en fon 
deffaultde defcription . Puis fila chofe donc 
fera tenu propos ôc qucftion n efl: fimple , ains 
compoféemous la diuifcrons en fes parties, 8c 
traiderons particulièrement fes efpeces,de- 
clarans b nature de chafcune d»icclles , iouxtc 
la méthode que Platon à aprins d'Hipocrates, 
comme recite Galien en fes commentaires fur 
le Hure de Natura hu mana. Et pource qu'il ne 
cft encor bien congncu ny manifefte , comme 
ondoitappeller la chofe , dont nous voulons 
traidennouskiy impoferons nom conuena- 
ble à fa nature , laquelle confifte en fes caufes, 
dcfquellesf corne nous monftrerons cy après) 
Le nom de h principale cil l'ade de Venus,dont me fem- 
UnMladic. blequ'abônc raifon doibt cftrc nommée ma- 
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CVRATOIRE. ç 

Mie Vénérienne : mais pour autant que nous 
auonsiareceuen noftre langue Françoifc ce 
terme de VairoIIe, & que le vulgaire entend 
niieulx.par ce mot, la maladie dont nous vou- 
lons parler, nous vferonsaucunesfois de 1 Vn 
aucunesfois de raurrejaifsas la reftc des noms 
qm luy ont efté impofez par ceulx qui font 
particulièrement afiFedlez contre les nations 
Auffi queC commé cfcript Galien ; il ne fault 
eftre tât curieux des noms.pourueu qu on en- 
tende la chofe par eulx fîgnific'e. Or puifquc 
toute tradlation méthodique Ce doibt comcn. 
cet par difEnition , pour auoir conenoi/Tancc 
dclachorefubiede & traidablef fuyuant Ci- r^' 
ceron au premier de (es offices) le prendray^m^T 
monexordealadiffinition d'icelle. fisofjices. 

S^DiffinitiondeJa Vairolle. 

\r Aladie Vénérienne ou gro/Te vairolle 
X VXeft vue indifpofition contre nature, eau- 
iee de vapeur veneneufc, par attouchement, 
principalement en compagnie charnellerauec 
qualité occultejcommenceant le plus par vl 
ceres des parties honteurcs,puftuIes en la tcftc 
& autres parties exterieuresrlaquclle fe cachât 
puis aptes aux intérieures, caufe douleurs aux 
articles Je plus fouuét nodurnes, tophes/cir- 

a iij 



M E T H O D B 

rheux , Sc par fucccflîon de temps corruption 
des os,&: autres parties fpcrm^tiqucs . Si au- 
cuns penfent qu en ceftcdcfcriptionous n'ay- 
ons aflcz foingncufement obferué la naturel- 
le briefueté qui y eft requifeje les pries confi- 
tlerer que la nouueautc de cefte maladie beau- 
coup plus fréquente & commune , que con- 
gneuë, m*a contraind d'affembler tout ce qui 
la pouuoit rédre certaine & différente des au- 
tres, fuyuat les philofophes dialeâ:iciés,qui au 
default de ce qui naturelicmct eft propre à vne 
chofe , ôc qui la fai6t différer d'vn autre , font 
contraints pour expliquer fa nature , d*amaf- 
fer tout ce qui luy peult aduenir,que les Grecz 
appellent fyroptomes ou accidens,& en fai- 
re vne dcfcriptian, qui autrement eft appellec 
difîînition accidcntale. Or par cefte diflSni- 
tion nous auons la parfaide & entière intelli- 
gence d'iccllc maladie,cômc plus amplement 
fera dcduid en traidât de fes efpeccs , differc- 
ces & caufcSjlaquelle encore nous donne à en- 
tcdre,que la vairolle eft vne feule,& non plu- 
LavatroUe ficun maladies, contre l'opinion d'aucuns qui 
ejl-vm iîno jifoyent cftre complication &c afîemblee de 
Sr'^'i^^iQ'oritions: &qucla curation de l'vne fc 
pouuoit faire fans l'ablation de raUtre,qui eft 
chofe faulfe, comme iournellement nous en 
voyons Texpcrience. Pource qu'encor que les 
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puftulles &vlceres royentcurees,& les dou- 
leurs appaifees/i la caufe d'iccllcs n*cft cxter- 
mineeja maladie ne fauldra à rccidiuer & ré- 
cheoir,Ne plus ne mois que qui auroir ofté en ^fTTf' 
vn febncitât raridité.& feichercfTe grande de Zttde. 
Ja henre,ou la foiClelaifiant toufiours en pof- 
fcnîon de fa fieurc.Ou en vn abfces , qui oftc^ 
roit l'intcperie.delaifTant les deux autres gen- 
. res de maladie,qui eft vne chofe impoflîble &: 
hors de route raifon. D*auatage,fi ainfi cftoir, 
il ne f;ïuldroit pour la chalfer & ict ter hors , v- 
ne feule curation : mais autant qu'il fe trouue- 
roit d'afFcdlionscnfcmble compliquées. Or 
nous voyons au contrairc,que par vn feul me- -^airolU 
dtcament& vne feule intêtion, la cure & gua- 
rifon Pen enfuyt. Qui vouldroit rou tes fois '^IX^"'*- 
dire cefte maladie fimple,particuliere & deter fede ZZZ 
niineenl feroir deceu, artcndu la multitude & t^on. 
bande de rnaladies , cjui /ouuêt fc voyent con* 
fufes auec elle , Se les efpeccs de fymptomes, 
que Ion voit fourdre , félon la nature de ceulx 
qui infcaent ou font infcdcz, Ôc Tintempcrie 
ou cachexie des corps. 

Oultrc il nous faulc en icelle former Se com- ' 
prendre vnquatriefmc genre de maladie ne- 
ceffaire à congnoiftre,puifque ( fuyuant Hip- 
pocrar , Galien & tousautheurs) l'indication 
première & principale ( fans laquelle la cura- 

a iiij 
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tiô ne Ce pcult methodiquemét faîre)cfl: prinfc 
delà maladie:cârric*cfl:oicintêpcrie feule &: 
fîmple,ellercroitchaulde,froide, humide, fcû 
che ou copliquée d'icclles.Et lors auec mcdica 
mens contrarians par leur feule qualité froide, 
chaulde,feiche,humide,ou mixtiônez cnfcm- 
bleferoitcurce.Si c'cftoit incôraoderation ou 
mal côpofition , elle feroit én indécente con- 
formation ou figure,en nombre, en magnitu- 
de,ou en fituation, Sic'eftoit folution de con- 
tinuirc,ce feroit crofion, incifion, perforation, 
inorfurc,ruption,diften(îonou contufion : Icf- 
quelles auec les remèdes defcriptz des anciês 
pourlacuration dételles maladies , feroyent 
guaries.Mais nous voyons que à telz remèdes 
cômuns,elle ne veulr céder, parla preuuequc 
iournellement nous en auons en plufieurs, qui 
pour vne douleur de teftc ou autre fluxiô( que 
Ion penfcrafimplecatharreyvferontde diucrs 
preparatifz, régime, purgations , phleboto- 
roics , par pludeurs fois réitérez , &c loutef- 
fois ne feront guariz,de forte qu'ilz feront co- 
traindz ( auec quelques fignes affcz obfcurs ) 
venir aux rcmcdes propres operans par leur 
propriété fpecifique & occulte. Ce qu cncor 
nat^uercs nous auons pratique en deux homes 
vne femme , Tvn ayant vneophthalmieen 
l'œil fcneftre; laquelle il auoit porté bien par 
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neuf moys,3uec fluxions & douleurs repeten- 
tes ordnuirement en iccluy. L'au.re auoit 
vnc douleur .ntoleuble cnk tefte : laquelle 
auo>t dure bien ptes dVnan. Et la tierce qui 
efto, t vn e femme auoit porté par plus de trois 
ansrongnescn la tefte.pe'fanteftrela tienea- 
uec flux,ons & catharres quelquesfois diftillât 
en I eftomach & en la bouche, ùiCms pctis vl- 
ceres en forme d'efchaufrures nômez de Galié 
eti/on fixicfme liure-Catatopus.ou félon les 
P«t,es.aphtx.Pourlacurarion defquelz. plu- 
Ws remèdes communs auoyenteftc admi- , 
niftrez fans pouuo.r les guarir. Et au bout du 
reps .e tuz madé pour en délibérer , ou( après 
Plufieurs difcours)fut c6clud que t;ut ce plZ 
ueno.t de la vairolle , & qu'on y debuoit pro- 
céder auec remèdes propres à elle. Ce qui fut 

t^ôî' pP".'''' f"""' g""i^ tous 

tro Pu,s donc que par tous remèdes com- 
niuns & propres i la curation de ces trais gen- 
resde maladies.elle nepeult eftrecurce:il fault 
cote/Ter qu>,l y a vn propre,& ic ne fcay quoy, 
qm ne fepeult bonnement diref fauf nleilleur 
lugementque le mien ) que nous dirons cftre 
vt quattiefmegenrc de maladie. & tout ainfi 

pour 1 ablation & curation defoy (oultre le! 
chofes communes ) de quelque médicament 
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alcxipliarmac,opcrat par propriété fpecifiqiie 
ac occultc.Comme il eft pratique en cpilepfic, 
que nul médicament chauît, froid, fcc ou liu- 
mide , fera tel cfFed que fera vifem qutràmtm 
^mcorriHyOu la racine de Pconia dit Piuoinecii 
françois,opcrant par ladidc facultéicôme def 
cript Galien au ^.liurc des rimples,chapitre de 
Peonia.Bicn eft vray qu'outre ladide proprie- 
té occultc,il y a chofcs manifeftes & cômunes 
aux autres genres de maladie,qui font les fym- 
ptoraes ou accidens furuenas à icelle , comme 
nous déduirons cy après. 

Des efpeces &: différences de 
laVairolle. 

MAintenantdefcrirons les efpeces & dif- 
férences , lefquellcs feront ptinfes des 
accidens manifeftes, pluftoft que de la 
nature incogneuë de foymefme : comme fi 
elleeft récente, le plus fouuent on la voit a- 
uec puftules de dmetfe forme, aucunesfois 
particulièrement en la tefte ou au front , es 
cmunaoires des parties nobles ou vniuetfe - 
lemêt par tout le corps. Aufll maintcsfois elle 
fapparoift auec atdcurd'vrine ou pilTechauldc 
bénigne & doulce, médiocre , ou violente , Se 
accÔpaigneedcpluficurs Ôc diuers accidens. 
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comme d vn fpafmeou contraaion particu- 
Wjors que la nuid fpccialemcc fc faift erc- 
aon de la verge, foie en ce que les Grecz ap- 
pel lent Sarynafis ou bien Pr.apifmus, de q„oy 
P«ie Gahen au fixicfoeliure de loci a/Fcdi/ 
, Pareillement dVIceres au col delavefcie & 
voyedelvtine. Au moyen dequoy f'cnfuvt f'iT"" 
grande ,„imonie & cuilTon en'lc^iffioTl t^" 
l vnne a quoy ayde beaucoup la chaleur & a- 

de L ctf^P-T^'^^"" ^" ordinairement 
de la chaleur du foye, ou des reins,ou de tous 
deux enrcmble, & aucunesfois l'y en.édre v„ 
Sarcoma ou carnoficé de difficile curariô , d.^ 
nous par crons cy après. SemblablementVou. 
uen eft complicquée auec viceres cacoethes, rW. 

rpDcZ'r;""'"''^'' fopent..q„e les Grec2 
appellctEftyomeneux,& autres cfpcces dVI- 

,'mv".^"l '"f l'" Sorgc . aux ton/illes c , 
*mygdales,en la bouche.au palais,qucIquefois 
auec corrupt.on de I os d'icelay.(rfont slnfu 
grande deprauation de la parolle ) aux palp - 
bres des yeulx.& aux autres parties du corps 
qmfouuent refirent & ne veulent ccdcr à^I 

rnl V " femmes) aufquellcs elle eftoit 
compliquée auec (bûmes ou efcrouellcs les £fi">-ll.s. 
vnes viccrees, les autres non . A.cunesfbis eft 
auec douleurs, fouuét mobiles en quelquepar " 



^yjtlopecie. 



Ophthd- 
mit' 
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tie,commc en la teftc,erpaulcs,bras,iambcs,& 
poidrincjou vniuerrellemct par tout le corps, 
occupans les articles ou ioindurcs , ou couras 
le long des mufcles, tendons,&; autres parties 
nerueufcsjcomme les perioftes,qui font mem- 
branes couurant les os. Auflî aucc alopécie ou 
cheute & déperdition du poil <de la teftc , fur- 
cilles,barbc,& autres parties , que communé- 
ment on dit la pelladc . lel'ayveu à autuns 
meflce aucc vne extrême fluxion fur les yeulx, 
& par default d*auoir congneu la caufc ( non- 
obftat les remèdes cômunsjil s'en eft enfuiuy 
perdition de la vcuc, aux autres erofion dVnc 
bonc partie des paulpiercs. A d'autres font fur 
uenues des ozenes & vlceres au nc2,auec carie 
& corruption de la fubftacc des os , & fans ca- 
rie aucunesfois de trefdifficile confolidation. 

S I elle eft inueteree , lors font les dou- 
leurs defdiaes parties arreftces , profondes Se 
nodurnes/ouuét aux iambes fur la région de 
rosdidcnemc vulgairement appelle lesgrc- 
ues. Semblablement aux bras enuiron les me- 
branes couurant les os d'iccluy . Auflî en la 
tefl:e & autres parties du corps.Et aduienncnc 
CCS douleurs fpecialcment quand les patients 
font tenuz chauldement ,par ce que lors la 
chaleur commence à efmouuoir la matière. 
Pareillement furuicnnent tophcs ou nocudz 
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Icirrheujc communcment appeliez nodus,& nph« «. 
autres de d.uerfe nature, comme Atheromes! "X ' 
iteatornes,& mcliceridcs, fouuentauec carie 
ou corbption delà fubftance des os. Quel- J'f'-T" 
quefcs faiCnt luxation es articIes,aucun^ois 
fradure au milieu des os.Es vns auec pluficurs 
iicrpes,ou dartres.aucunesfois fcameufcs.dont 
aucunes viénent es plantes des pieds. Se creux 
des raams.Les autres en vnc.ou pluficurs par- 
ties, comme non feulement en la tcfte , vifacc 
& col:mais aulli es bras, iambes , & k refte du 
corps mclmes fouucnt entourent. & enuclop 
pent a plus gr.inde partie du membrequ'elles 
allaillcnt qudi comme vne ceinflurcEt pour 
ce Cornel.us Celfus la appellée Zona.Bien fou 
uentonlavoitcouucrteen telle indifpoCtion 
des parties nerueufesf aufquclles elle eft prin- 
cipale ennemie ) que h d'aucuns furuient fpaf: ^P-»'""'- 
me ouvontradion dVne ou ph.ficnrs parties. 
Es autres fe faidl auec telle relaxation d'.cel 
Jes,queParalyfie generalle fen enfuytrpri- 
uantdemouuemc-t toute lamoyti^du corps) 
ou particulière, farreftnnt feulement en vne 
partie. Telz y en a.efquclz elle f'eft monftrcc 
auec vraye & perpétuelle artiiritis ôu çoutte 
en vn ou pluficurs articles, diffcrente d'auec W„. 
les au tres gouttes.par ce que celles qui ne font 
mcllecs auec celle maladie( que Ion did gout- 
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tes naturelles) ont certains périodes ,paroxîi- 
iTies,& interiialles : mais celles icy font prefl 
que continuelles. l'ay pcnfé hommes plus de 
fi X ans a, qui aucc ceftc maladie , cftoit tour- 
menté d'vne epilepfîe, & eftant traidc feule- 
ment auec les remèdes propres pour la vairol- 
le,futguary de iVne & de Tautre maladie , de 
forte que depuis il ne f'en eft fentu.Quj voul- 
dra doncqucs con'gnoiftrt combien l'exerci- 
ce immodéré de Venus peult affedcr le cer- 
ueau,voir mefmcs caufer perdition de mé- 
moire: Auffî cpilcpfie par la trop'grande Se 
fréquente exagitation de la partie pofterieure 
t^rlflote en cerueau,aucc l'efpine d*orfale: Lifc Arifto- 
fespro Je problèmes en la troifiefme fedion, 
problème ncufipfme. Aucunesfois elle dégé- 
nère en elephantic, vulgairement di6le lèpre, 
tant par foy, que principalement après auoir 
cfté penfé par gei>sfans méthode & raifon, 
ou en ceulx dcfquclz le corps eftoit préparé 
par intempérance de viure, ou par héritage 
de lignéc.Autrefois en vne fieurc lente, qui a 
conduit les malades iufques à la cofumption, 
que les Grecz appellent Phthifis,les Latins Ta 
bes,fouucnt enuieillilTant auec les ieunes,& 
mourant auec les vieulx. 

Finableraent ic concluz qu'elle fc voit iour- 
nellemcnt compliquée aucc tous genres & ef. 
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pcces de maladicproucnant de caufe interne, La-vahoïïe 
JefqueIles(commc récite Galien&: Guidon de/' ^o'»pUquc 
Cauliac des trois genres de maladie contenu 2'''^%'''^^?^''' 
cnapoftcme)ronta(rcmbIe2 en vnc grandeur 2 
qui eft à dire, que IVn ne peuh parfLemen; ''^'^"^ 
cltre cure fans 1 ablation de l'autre. Et ces fym 
promcs aux vns font petis,remis, & peu dou. 
lourcux:aux autres grands, violents , & auec 
extrêmes douleurs, félon les différences def, 
fufdidcs.Etpourccilcft nccefîairc conqnoi. 
ftrc &: diligemment confîdcrcr les difîîren- 
ccs,charcune en fon cfpece,attcndu que d'icel 
les font principalement prinfes & tirées les in- 
dications curatoircs. 



^ Dec caufcs de Vairolle. 



]yi Aintenant nous reflc à déclarer quelles r r j 
luiront les caufes decefle maladie : â faulf:!:!''' 
entendre qu',1 y en a de deux fortes , les vnes 
externes, que les Créez appellent Procatar- i^^^-yï/rA 
riquesrceftadire primitiucs. Les autres in 
ternes, appellces des Grecs proigomenes , qui 
vaulf autant à dire comme antécédentes La 
première non feulcmet confiflc és chofcs'com 
munes & manifeflcs : mais aufïï (comme nous 
auons dia en la diffinitionjés chofes occultes 
qui prouiennent des aftrcs & influences cclc- 
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fles^quc nous appelions forme ou faculté fpc- 
cifique & occulte, lefqucllcs ne font fubic^tcs 
à demonftrations. Pource delaiflons à ceulx 
qui fuyuent la profcflîon d'aftrologie, l'inqui- 
fîtion delà côcurrcncc des pkncttcs infortu- 1 
nccs, aufli les cclipfes qui furent lors que pre- | 
micrcmcnt telle maladie apparuft. Nous nous 
ta Wro//ecô tenterons de dire que la contagion caufe cx- 
fe peult 4c- terne de ccfte maladie eft diuerfe,en ce que nô 
^ucrirp^rU ç^^\^^ç^^ ^\\^ eft acquife par l'ade Vénérien: 

réception de r i - i •-' i m 

l'Jrinfeù. mais aulli,ielon aucus,par la reccptio delha- 
laine infcdee de tel venin &corruption,cômc 
gés dodes & dignes de foy ont tcfmoigné Ta- 
uoir vcu par expcriéce,& moymcfmes ay pêfc 
quelques icuncs cnfans de la vairollcjeftans le 
pcre & la mere fais,& ne fc trouuat en la nour 
rifle vifitee figne aucun decefte maladie, ne 
ttouuamcs autre caufe,finon par auoir cfté bai 
feZjCc qui n'eft cftrange ny hors de raifon , car 
par l'abondâte réception de l'air & vapeurs vc 
neneufes^ corrompues de tel poifon vn ieu- 
ne enfant(aydant à ce li tendrcirc,mollcfle,& 
pUne att U- rarité pucrilejla peult prendre auflî facilcmec 
ure 16. an i. comme par rauthoritc de Pline au temps paflé 
ehap. (eprenoit lichen ou mentagra, qui cftoit vne 
mmtaZ!'' «maladie afTez femblable à la vairolle , & corn- 
Pat mha- mençoit fpecialcraent aucc puftules ordes , fe- 
rité, iidcs,6c puantes, qui couloyct & rongeoyenc 
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eft périlleux fréquenter les tabides,& «nera- 
lement auecceuif qui halcnét pgant. de forte 4- 
que le domicile auquel ilz couchée fent maf 
Ma,ftrc Anthoine le Coq doftcur regéTc„ 
a faculté de medicinc. homme dofte & d'au f 
thor.te afferme au liurc qu'il a fai<* J,r ^^^'^'^t"' 

jellcen receuâc l'enfant à vncf^mme v" : 
roliee gaigna lad.de vairollerl'cnfantfain l 
«on affedé d-icelle) qui n'efto t qt"e pâ la rf 
«pnon de l'air & vapeur veneneufe«ceué a? 
fe promptement ac pluftoft par le/'or^ 

iemt rS'' • P'- <lifficilemene 
Pmient mfeaer les parties nobles, que pari» 
refpiration qui fc faidt par la bouche^ * 

fquifonr m'-Ti' ""yf^^'^^Phthaln.ies ^-/W/.- 
(quilonr maladies des yeuIx;auoir telle con 

t>g-on.queparlefeulregard fepeuue tcom' 
fcmWablc eft de la pefte.pareillemenrdc la le 

?«naSrcpttTet;rr".<i- 

eft»ns les corps difpof^ ' 

gcns're:rrn:^;;t:e:trT'''"% 

%ent enfans,adolefc:£Sîrer^^^^^^^^^^^^ 

b 
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fiftant/olides. Se robuftcs, couchans auec 
autres infeacz de telle maladie fans aucune 
compagnie charnelle , f'cn trouuent auflî fur- 
pvis & attainds.Tout autant en peult aduenir 
Noumjfe à vnc nourrifTe , qui donnera à tetcràvncn- 
fant vairollé, encore que les premiers ne puif- 
fcnt reccuoir des infedez ( auec leiquels ils 
couchent )ny la nourriflc attirer de l'enfant 
qu*vn air vénéneux & vapeur corrumpue de 
tel venin, liquelle encor ne fe reçoit en rcfpi- 
rant par la bouche,ou par le nez, pour immé- 
diatement cftre communiquée aux parties no- 
bles (côme le cueur & le cerucau) ains feule- 
ment par la trâfpiration,qui fc faid par les po- 
rcs & ouuerturcs es vns de tout le corps,&ei 
nourri (Tes de la mammelle feulement. 
Et ne fault pas en attendre moins de ccluy 
« . qui couchera au lid d\n vairollé,fi la fueur in- 
rr^/r lace A la couuerture des lids imbuts de tel- 
-vanolUy. Je humidité veneneufe le viét a attaindre,prm 
cipalcmenr fi ccluy qui y auroit au parauant 
couché,auoit rophes,ou neudspuftulcs,ou vU 
ceres . ledans virus ou fanie. Pourcc que lors 
par la réception dudit virus ou efprit corronu 
pu d4celuy,fans autre ade Venericn,petis en- 
fans,adolcfcens, & vieilles perfonnes font in- 
fedez parlesraiibns fufdides ,aidant a ce la 
picparation des corps, dequoy nous parlcios 
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ra a va roIlc.Cc qu entre autres aduiét es ieu- 
nes enfans quad ,lz tet^t nourrirTes entachées 
de tcIJe malad.e.Qui eft*chofe bié à noter potîr 
les accdens prefque irréparables qui naX 
quafi tous les iours.voire c., Ivndrlit de W 
«cftcs femmes , vcrtucufcs . & k- p/.,s ZuZ 
degrand cftat& rcputation.Iefqu^UcsfX 

res vne , ou deux fois feulement " il cî 
qu elles foyent femmes de bien. Car dX„ ' 

i^utre(chofeauiourd'huy.top omm„n )T 
c (ement ce mal peult cftre communiqué & 
f " felz moyens (ô chofb fort déplorable) fo,^ 

ÏeTores'&f en beaucoup 

A 5- nonncftes maifons. 

nenemkl"éîV'''''"V'"""""P"''^''"'"^''«-^^^ 
nin , " Perfonnes infedes de tel ve 

-UcaiitresparticlZ^^rïtctîÏÏ 
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& fpongicufc , de nerfz, vemcs Se artcrcs ) & 
la côfpiiatiô de telles parties en tout le corps. 
Ledid venin fe communique, & cft porté es 
parties principales ; Aydant à ce les coinci- 
dcnts,&: coadiuuans: comme fe delcder trop 
longuement en tel a^f , quant rhommc ou la 
fenimc infedz fpnt plains de mauuais fuc , ou 
qaela femme a quelques fluxions blanches, 
pafles ou autrement dccolorces:ou que recen- 
tement elle a eu compagnie d'aucun ayant la- 
dite vairolle:car par la confrication &C mou- 
uement les pores f'ouurent ôc dilatent , par ce 
que la peau rcfchauffc Se rarcfieià laquelle Pat 
tache facilement cefte matière limcufc Se mu- 
queure,qui après par le toucher communique 
fa qualité veneneufe a ccluy qui eft plus enclin 
ôcdifpofcàla receuoir. AufTileplus fouucnc 
fes parties premièrement attouchces font les 
premières affedécs de ce mal , Se altérées par 
tel venin , qui fucccfliuement fc communique 
au foye par les veines , Se au cueur par les ar- 
tères ( toutcsfûis çeft plus tard , par ce que le 
cucurdc parties cordiales rcfiftcnt plus fort, 
^audid venin ) &: au cerueau par les nerfz,au- 
qucl le plus fouuent apparoiflent les premiers 
(ignés decc mal,d'aut3t que ledid venin a de 
couftumc de chercher,& plus aifcmct infcder 
les parties fpcimatiques Se moins chauldes: 



auffi cju entre les trois fobftanccs , dcfqael/es 
«oftrc corps eft co„,pofé. les efprie; (dc%7ch 
le cerueau a grande quantité ) reçoyuen t plus 
promptetnent.mpreffion, &plus Vilement 
LÀit"fïZT' Gafitn primo 

vnecliofe occulte &grande.taci,emét & len- 
tement fe cômunique led.d venin par tout"- 
corps.^„ fi ç^^^ ^^^^^ r 

me fure d vn chien enragé, qui fi lentement 
^.e qucfo. coule en Paogmen\anr,qu>ill; ^-^M. 
eftre quarante ,ours voire fix moys(c5me l'af! 
Teure Gahen au /îxiermeliurede Ions affectis) 

vn an deuâr qu', 2 
ftrefavenenofité:Aq„oy fert beaucoup letf 

culte de pat.r. la région & d.fpolîtion de l'air 
arnb,ent.Enquoy fault noter queceul. de e 
ture rare dehcatz Se moIz/c?ônt plu.prôpts 
& plus d.fpofe^ à recepuoir cefte affcdlfô 
tout e corps , & les autres au contraire Fault 
pa e.||ement confidercr la force de la choil 
gen te. qui fera la qualité & violence de ce ve 
n'n >qu, eft necelTairc auecles cbofcs fufdl' 

fcTr:T"'T'i^'P"'"'' aucune adion 

& Gal.en rcarfiledid vc 

toibh, qu il fe lai/Te Vaincre par la chaleur na- 

b iij 
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turcllc qui Ce farmoncc &<iemeurc maiftrciïc. 
Il n'y a doubte, que par la vertu expultricc , il 
ne foitpouiré au dehors, & quclerdi(5les par- 
ties ne demourentjfaincs:commc {buuenr ap- 
pert en plufîcurs,ayâs vlcercs cacocthz,& ma- 
lings, qui feront rebelles à curer, pourcc que 
nature T'efForcc d'euacucr ledid venin^par iccl 
les partie&.Et s'il furuicnt vn bubon, autrcmêc 
di(5t poulain ,qui reçoyue ladidc fluxion, eu 
briefl'vlcere fera curé ôc guary : & fera le pa- 
tient exempt de la vairolle,par la méthodique 
& bonne curation dudid abfces . Ce qui ne 
peult eftrc en vn momét.Et qu'il foit vray,i*en 
ay veu plufieurs ( d'autres aufli auec moy , ou 
iournellement (bmmes appeliez es confulra- 
tionsjqui long temps après auoir acquis ceftc 
maladie, p'en auoycnt aucun (îgnc , fors quel- 
que vlccre au membre viril , ou apofteme en 
l'aynejOU vne ardeur d'vrine, communément 
appellée pifîèchauldeifqui ne font fignes vni- 
uoques S>c certains d'icelle, pource que maintz 
ont vlcercs cacoethz & malings , auflî bubons 
inueterez , & non cedans aux remèdes , auec 
ardeur d'vrine diuturne , qui toutesfois n'ont 
paslavairollejlcfquclz,ncantmoinsefl:ans cu- 
rez ou Icdiâ: venin feulement arrefté, de (ortc 
qu'il ne Ce faifoit plus euacuation d'iceluy , peu 
de temps après fc manifeftoyct lignes cuidens 
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de lidide vairolJe:qi,i denotoit non rculcméc 
les clprits : mais au/H la fubftance charneufc 

cftre blcflee , 6c par confcqucnt les parties fo- 
ndes auec les autres parties fparmat.qucs : Icf 
<3nclles principalement en ccftc maladie font 
aftcaees.Toutesfois celle corruption n'e/l pas 
egalcou generalemct faidc en toutes icellcs • 
car Cl eg ilemct & abfolumét elle fe faifoit par 
tour (ainH quecÔmunéméron dit delà lèpre 
ou de phtifjs côfirmee) il nefcroit pas po/nble 
en attendre la vrayc cure:ce qu'on a veu aduc. 
n.r a maintes, en 1 endroit defquels pluficurs 
quilcs ontpcnfé guérir, fc font trouucz de- 
ceu2. De ma part i'ay penfé k phiiîcurs des vl- 
ceres en la verge , qui auoient pululé quinze 
iours,trois rcpmaines,voirc vn moys après Va 
^te Venenen ^cobicn que plus fouuent appa. 
roilTcnt plulloft; & maintesfois en pareilrcL 

après l'apparence des vlceres,rc manifcftoienc 
bubosou pouIainsCcc que tous pradicieps tef- 

nîoignerôr) & neantmoin. quelquefois après 
a curation des viceres & poulains/'enfuyuoic 
ladide yairolle.Ce que ces iourspaffez me ra- . 
contoit vn gentilhome ieune,& de bonne ha 
bitude: auquel long temp^ après l'adc/^comc 
Juy mefmc difoit) eftoitfuruenu vn vlccrc ca 
cocth & maling au mcbre viril , pour la cura- 
tion duquel via par lôg temps de la decodlion 

b iiij 
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OU vin accouftumé, aucc plufieius médecines, 
qui tourcsfois ne Tanoiet peu preferuer, qu'en 
ladeficcationdc rvlccre (nonobftant Ivûge 
d'iceux) ne luy furuint deux bubons aux deux 
ay nés , qui tut , ainfi comme il alfcuroit , plus 
de deux moys après l'adc Vénérien : lefquels 
bubons n'eftans cuacuez pat fuppuraiion, ou 
refolution, encore qu'après Nfagc dudid vin 
il fcijl par le confcil d'aucuns dodcs Méde- 
cins vne dietc alTcz cftroidc , aucc decodion 
de gaiac , Se grand nombre de médecines, ne 
peuft pourtant euader ladite Vairolle. Par- 
quoy voyant Tes bubons, pour quelque appli- 
cation du^on y fift , ne vouloir diminuer , me 
mandi &fift vn difcours de tout ce qui Te- 
ftoit palTc.' Ce que ayant entendu & m'cftant 
apperceu(oulcrelcs chofcs furdidcs ) d vne 
alopecicou cheute de poil,& amaignflemenc 
de tout le corps , ie luy fis prognoftiquc de la- 
dite vairolle, qui luy fut aflez dur : attendu 
les chofcs qu'il aueit faites, Et pour auoir 
plus grinde a(feurance, luy confeillay ne plus 
fairc'abftinence fi extrême, nyvferft fouuent 
de medccines:p3r-ce que Oil n'auoit la vairol- 
le pour néant il en vfoit tant , & Pil Tanoit, il 
ne pouuoit guérir luec telles médecines fim- 
' pleiTrtent. Lors me croyant fut huid iours/ans 
Vlcr d'icelles,mais feulement de bonnes vian- 
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des .médiocrement & fans excès, en ciaeJoue 

^ucun mal &p,rcc moyen pcnfoit eftreef 
^ chappc:ma,s enuiron le neufielmc iour, In il 

»t & le Jendemam à l'autre : Icfq.elles, nonob' 
font petites fripions particulier» a» c 1^ 
ma.n que -e luyfeis faire, con.inucren Ion 
guement : cjuoy voyant me demanda, dont ce" 
luy pouuo.t ven.r.trouuant eftransîe. qu'après 

iâZ ^IT ■ & de osions 

poffifale fuft qu'il y dcmouraft encore auc\' 
que refte.Mais ie luv fcis rcfnr,„, . ^ 
ftoicdemer„eilles:£7;;iT 
uo,t fentu aucune douleur , Se que les^u "ul" 
^ons grandes auec les chofcs fufd.dïcren e-" 
fto cnt caufe, purgeants continuellement ce 
qu. autrement luy euft caufé douleurs, puftu 
les. vlceres.ou autres tels fîgnes.-Iefque le cho 

decms & Chirurgiens, fuft fraiaé& penfé 
P« moy. auec médicaments ùias dWc 
. v.f.^ bien gucryrcomme il eft encore de p J 

comm a"" ^1"' '"^ furuenuës • 

comme detefte. efpaules & ian,bcs : pareille-' 



Early European Books, Copyright® 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London, 
3144/A 



4^ METHODE 

ment régénération du poil perdu, conrom- 
ption totale defdids deux bubons , rcgcnera. 
tion de fubftancc dcpcrdue, de forte qu'il fau 
fùit toptes adions naturelles aulTi fainemcnc 
que iamais.Mais en toutes ces canfcs predidcs 
lU7^,çZnc fault omettre vnc chofe, qui eft la prépara- 
tion Ôc difpofition des corps, qui fouucnt pro- 
vient ( oultrc la conformition première ) par 
la deprauation du régime en toutes les fix cho 
fcs non naturelles , & leurs annexées , qui en- 
gendrent humeurs vitieux,pat confequent 
fubieasàtoute putrcfadion. Ce qui appert 
iourncllcmcnt en maints,qui habiteront auec 
femmes infedeesjcfquels prendrôt lavairol- 
le , U où d'autres dcuanr, ou après , n'y prcn. 
dront, ou auront pris aucun mil : ou bien au- 
ront feulement vlccrescnla verge ,ou quel- 
que bubon en Pcmundoirc du foyc , commu- 
nément appelle poulain, fans auoir la vairolle 
comme les autres. Cela fe peult prouuer pir 

GaUenh'H. i j'authoritc de Galien au premier liurc de dift. 

difdcsfic. £çb.parlantdclaficurepcftilenticlle. 

c- r.j Parfimilitudc,toutainfi comme en vn feul 

S.mUnu4e, ^^^^^ ^^^^^^^^^ ^^.^ ^^ç^^ ^.brC,^ 

cotippc Se afTaifonné d'vn mcfme téps,toutcf- 
fois l'vn f'enflammera & bruflera pluftoft que 
M ^ . l'autre. Par expérience nous voyons tous les 
n iours, que plulîeurs communiquent, non feu. 



C V R A T O I R ï.- 



rc tous ceulx d vne maifon en fetôt morts lef 
^-'^ 'outestois n'y prendront aucuTn. I & 
i y<^°n""'erontiour& nuid.àieun fa.n, , & 
4 autrement: qui nous dénote k dirpS 2 
~ P^-^P^^-op cles corps.par les humeurs vitie/ 

malad.e,& de toutes les autres pareilles. 

La caufe antécédente de 
Javairolie. 

rcion 1. proximité rr;;;:;;-;-"-. 

auront à receuofr cefte a^ "n & 1" 
v.neufc, de laquelle prcparrr ' n ''"''"^ 
cydeuant parlé. Ornafel • 

que cette mS V ^'"''•■'"^"t perfuader 
H celte maladie Vcncnennc foit telle que 
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nous la déterminons, pour la trop grade con- 
trouerfic qu'il y a de l'efTcnce & nature d'iceU 
le, iay voulu fommairemcnt defcrire les rai- 
Ions Icfqucllesi'aypêfé les plus propres pour 
confirmer & vous induire à consentir à no^ 
ftrcopinion,commcàla plus faine ^ mieulx 
fondée. 

I L n'y a homme qui ne confefle que la eau- 
GaUcn 4« 1^ 'maladie eft cclle,laqucllc, oftee la ma- 

ha^'affea^ ladie rcffbmblantc à facaufe, prend fin. Or eft 
'il certain que par redudion&euacuatiô de la 

matière pituitcufc,foit par flux de bouche , ou 
de ventrc,vrinc,vomirfemcs,lueurs, ou autre- 
ment,& en toutes températures, foit bilieufe, 
fanguinc , ou melancholiquc , ladite vairolle 
eft guarie,comme iourncllement l'expérience 

en faid foy. 
D'auantâge cculx qui hanterôt auec tclz mà. 
te temps di*\^^cs , congnoiftront que leurs accès font au 
tnoMen^mt ^^^^^ ^ hairc du iour , que ledit humeur eft 
accouftumé de faire fcs paroxifmes & mouue- 
mens,qui eft fur le foir & la nuid.^ 

£t retourne tous les tours en mcfmc maniè- 
re que fait vnc fieurequotidiane. 
Les pntlcm Oultrc cela les patiens font tous afTopiz^pc- 
ajjhpiz.. fans,&: endormiz : & neantmoins ne peuucnt 
tepofer à telle heute de la nuia:,par ce que lors 
la maticte eft en mouuemcnt , &c faiddiften- 



fions aux perioftes.mcmbrancs, & autres par- 
tics nenienfcs. ' 

Scmbhblcmét tous efFcâz de ccfte maladie, 

cur pourrôtcftrcr. W^/, 

curez pa.Iedudion dud.a humeur pituiteuxi"-"' 
corrompu , voire des le commencement & a 
uantcju'cn eulx(pour l'intempérie & vice d.'"."*""^/» 
a concoftion ) pu.lTc cftre engendré humeur 
crue), corne pituite ou melâcholie. loind auf- 
J que ceu X de telle tcmperature.foit par reci- 
d.ues ou(comme maintes pauuresgensj par 
faulte de moycn,& d'auoir eilé penfez, dcge' 
cholioue" '""""P"-^'"^^ pituiteufe & mclan- 

Et (ont tous ou la plus part des fymptomes 
%uas .celle maladie cauiez d'humeurs froidz 

Paredlemcntrefententlespatiensbleflèza- 
«ec chofes fro.des:& aydcz, mefme ou„iz a- 
uec chofes chauldes/oit decodions.vins vn- 
guens, ou autres médicaments . Tous prati- 
ciens méthodiques tcimoigneront quele plus 
certain fignç en toutes p.iftules . & vlceres/««' 
«.llvnedurie en la racine, foit quecxteiieu 
rement elles apparoiffcnt bilieufes . ou fan^"""'" 
g".nes:de forte que les ayant curieufement 
d.lTequees.onlesrrouuera farcies d'vne ma- 
tière gipfeufe & blanche. Ai.ffi <,ne (comt^^. 
•J eft bien a noter; toutes parties pituiteufcs. 
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fpcrraatiqucs& froides,rant fimpics, que co- 
pofécs: font plus fouuêt affedces que les chaul 
des . Ce qui fe voit ( oultre ce que nous auons 
dic1:deirus)cn ces tophes,oulcs os, cartilages 
& membranes font corrompues , de les parties 
charneufes faines. Mcfmcs ilz font peu febri- 
citansjficc n»eft de quelque ficbure lente & 
quotidiane,qui fera par accident. Et fi voyons 
cefte maladie fi diuturtie & longue , quelle fe 
peulc cacher en vn corps , fans demonftrer fi- 
gnes apparens defoy, deroy an , vn an,dcnx, 
trois ans Se plus.Ce que ne font les maladies 
caufécsd*intempcraturcs chauldcs. Parce ie 
opimondc ^^^^j^^ ^^^^.^^^ pituiieufe, eftre la baie, Sc 
lanthmr. ^^^j^j. fondement de ladide vairolle: eftanc 
premieremct afFcdce,par ce venin , caufe effi- 
ciente de cefte maladie. le ne yeulx tourcsfois 
direque la matière pituitcu(e,foit feule altérée.' , 
mais aulTi par confcquent les deux autres hu- 
meurs:lefquclz(commc i'cfcripts ailleurs)font 
veux par les fignes extérieurs , & apparoiftent 
par les fymptomes d'icelle.Et félon qu'ilz fim- 
bolifent, Rapprochent plus près dudid hu- 
mcur,font plus facilemet infedez de telle ma- 
ladie, qui eftchofe bien à noter voyons 
moins definguinsou bilieux , affedcz & m- 
fcdz de ce ma'l, que de pituiteux ou melanco- 
liqucsipareiilcmcntferôc plus facilement eu- 




re2:commc il .ppert tous les iours par l'expc- 
ricnce que Ion fa.d en I., difficlecuiation dés 
temmes & autres de téperatures pituiteufes*: 
mehncol.ques. Donc après la pituite fuyura 

qui eft la dermere altérée : par ce que de tous 
les humeurs elle (ymbol.ze moins auecledid 
Humeur pituitcux. 

f 

^ La caufc conioindc. 

TES humeurs donc ainfi altérez , vitiez & 
X^corrompuz, font faids la caufe conioinfte 
de ce ma : poutcc que lors a^uclkmenr em- 

VU.1 s ou plulîeurs d'.celles enfcmbic , tant 
gcne alemetpar tout le corps, côme fingul.è- 
ïcn-,eren quelque partie d'iccluy. Côb<en que 
Jots ventablement ne fe doiue plus appellcr 
caufe : mais malad.c.par la d,ffin,ti6 que dt" 
Gal.en au liure ptemier . de la différence des 
M,cs. Puis donc que celle maladie n 4 
feulement con.ointeauec l'humeur pituitëux 
m .s fouuent fpour la nature des corps) com 
Pl quc-e auec autres humeutsxommc il ppcTt 
ournellement,& quMIercrcmblecn ccl^aux 
rumeuts contre nature , defquels fe trou ent 
|peu,ou Po.nt, qui purement &fimplemcn 
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foycnt faidz d'vn fcul humeurtpuis auflfi qu'il 
cft neccffaire auant que f'entremettre de la eu 
rc, auoir congnoilTancc des maladies , caufes, 
&fymptomesd'icelles , nous auons délibéré 
pour plus facile intelligence de toutes ces cho- 
fcs,& pour nous en aider en la cure que nous 
vouldrons faire, de traidcr les chofes nccef- 
faircs(qui font le^ rïgnes)pour congnoiftre les 
caufes fufdides , à fin de methodiqucmcnc 
procéder à la curatio de chafcune cfpecc.Mais 
pource que noftre intétion cft d'efcrire la cu- 
ration de la vairollc, qui n'cft autre chofe que 
ablation d'icclle,faia:e par la côfidcrarion de$ 
chofes naturelles & non naturelles, ic fuis bié 
content de vous en toucher icy quelque mot 
fommaircment, pource que d*icellcs&: de la 
çongnoiffancc des chofes contre nature doy- 
uent eftre prins les figncs,non fculemct de ce^ 
ftc maladie, mais auffide toutes autres. Ec 
pource que ce fcroit chofe cnnuyeufc & peu à 
propos de les vouloir icy trop curicufemenc 
defcrire pat le menu, nous nous contenterons 
des plus communs &: necelTaires pour la con- 
enoilfance du mal, dont nous auôs entreprins 
cnfcigner la curation . ComA^enceans aux fi- 
gncs'pour cognoiftre la vairolle fanguine, que 
nous difons lors que les fy m p tomes ouacci- 
dcnsproucnansderalteration de corruption- 
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^ u rang par le venin Cafdh, font domînans & 
en plus grand nombre que cenlx de la pituite; 
& auifi des autres humeurs en particulicr.fuy. 
uant les fufdidVes choies naturelles , non natu- 
relies, & contre nature. 

^Lesfîgncsdek Vairolle. 



Signes pnm 
des chofes m- 
tttrelles. 

Des na^ 



T Epanenteft ieuneou adolefcenf.detem- 
.Lperatore fanguine, charnu, les veines en- 
no r" l' ^" <^°fP^ vermeille , le 
Poulx véhément & frequér.auec autres ùo'Z 
denotans la domination du faniî.IIa vfé d'v 
ne manière de viurc opulente & grandement 
generattuede fang. Il a eftcroufiours enTo„ 
«.r.Ila mangé viandes de bon nourrilTement 
comme veau,perdrix,leuraulx,congni„?ch, 
I Pons,o,ufz molet^. & en abondanc^e îl a î^é 
de bon vn dormi longuemenr. Il ne fert c,! 
"cequemed,ocremct,&a toufiours eftéfans 
fojng. ennuy. & fafeherie . lia douleur infi 
Z ? S""/"""" f^te, fpecialement en la 
P^rt,e de deuant:au(Ren la racine des ye,"l 
en la nucque,es efpaules.es bras.quelauesfili: 
en toutes les articles : Pulfation d'es "t^ 

' pcTttdhé'd''"" ^-'"-•--WementÏ r:^' ''''' 
, Pnt,tard.tc des cinq Tcns natureiz.pefanteur. 



DeschofeçQ 
tre nature. 
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& laflîtudc de tout le corps. Tas auoir au para- 
uant tiauaiIlc,baillcmcns,fommeil long,& nô 
. profond , auec fonges fanguins . Il a rougeur 

^imiuT en tout le corps , Tpecialcment es veines des 
yeulxila bouche fade & plus doulce que de 
couftumc. Apoftemes fouucnt aux emondoi- 
res,qui pour le plus fe cachet & retournent 
dedans le corps.Vlceres fordides & putrides, 
tant es parties honteufes : qu'es autres parties 
du corps,auec inflammation ou rougeur . Pu- 
ftules rouges & inflammées en la tefte , fpecia- 
lement es racines des cheueulx , es emondoi- 
res des parties nobles, & autres parties du 
^ • corps^srande abondance de Tueur, & puante. 

Soxtrmé, Vrine rougeaftre, approchante de launeur , 

efpefleraugmctation de douleurs depuis trois 
iufqucs à neuf heures de matin. 

Les fignesdelavairolle. 
bilieufe. 

SignaMr E patient efticune&cn la fleur de Ton aa- 
ffco/ef mm- Lgcdetepcrature bilieufe, prompt en tou- 

tes fes affaircs,le poulx ^cquent,dur,& tendu. 

Ileft natif,ouaconueffé longtéps en vn aïr 

ou région chauldc,vfe d'alimenschaulx & 
Ves^yt «4. ^^^^ multiplians la cholcre, & nepeult long 

tcps endurer la faimiil don pcu,& cft trouble 



't 'ii 
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par plufîeurs affcdiôs d'cfprir.Fair ^rad exerci 
ce fouuet dcuât mâger,& en teps chauld auec 
longes cholériques. Il a l'appétit perdu ou rc- Desdojesa 
nîis,3uecnaurée,queIquefoisvomifremés gra 
defoif inquietudcs,punaionspar le corps en 
forme de poindure d'eguille,le dormir depra- 
ue,douleurs petites , fpecialement de la partie 
dcxtre de la tefte,& fans perantcur,amaipriirc- 
iiietdetoutlecorps,Couleurpafle,iauIne,oui>e/. 
citnne,desyeulx,detoutela race,& des excrc-^^^^^^^. 
mens,amcrtume de bouche,& raliiie,aucc lîc- 
citede langue, mordicatios & cflancerocns au 
ventncule , alopécie ou cheute de cheueulx 

Wil2 barbe,&autrepoilde tout le corps' 
que on d.d cô.unemcc la pelade:grâde ab'^V- 11 
dance de pullules petites & en Forme de mil 
auec vne ciirinité,Iuyrantes,arides3 8c feichcs- 
mais dures & calleufes en la racine, lerquclles* 
font plus copicufes,auflî en la fanguine qu^aux 
deux autres Icquctcs: pource que les humeurs 
lubtilz font plus facilemct kacz du ceTtre à la 
circufercnceje gros au cÔrraire. Vlceres vira- 
Icsou corrofifzenplulîeurs parties du corps, 
fpccjalement en la verge , & en la bourfe des 
cou^llos:aun, en la bouche.au palais,en la^or 
p.dont f'enfuit grande difficulté d aualer.On 
leur voit auffi des ozenes au nc2,dôt fouuêt les 
os&cartilagcs duditnczfàtcaricz&corr^puz 

c ij 



3^ 



M E T H 0 DE 

Les fi^nes de la vairolle 



pituiteufe. 



Signes des 



chojes natt* 
rdles. 



Des no na 
turelUs. 



LE patient eft de température pituiceufe, 
plein,gras , moI,& blanc , de fcns tardif, 
pcfint & hebetc, le poulx petit & tardif. 
Ton tempérament eHcntidjOu accidentel cft 

froid & humide. 

Il a vfcd*vne manière de viure multipliant 
la pituite , comme demeurer en lieux aqueux 
& mare(cagcux,en air froid & humide. Il s'cft 
nourri de vi.-ndes de qualité pituiteufe , com- 
me chofes gra(rcs,teftes & piedz de moutons, 
&; veaulx.potages auec autres chofes vifqueu- 
fcs , aulîi de fruictz, laid, froumages reccntz, 
pômesA poires,vins nouueaulx , bières , cer- 
uoifcs cidres . Il a dormi longuement de 
iour, & niconrinent après le repas , il a efté o- 
tieux & fans exercice.Il cft replet auec peu d'à 
(Tiration d'efprir. 11 fonge des neiges , pluyes, 
Veschofes cb" & chofes aquatiques.il a douleur grau itiue a- 
ucc pcfantcur en la partie pofterieure de la tc< 
rte, obtenehration des yculx , douleur de nuc- 
quc,desefpaules,desbra5,^ iarnbes,& bien 
fouuent par tous les article; &c ioindures , di- 
minution d'apprtit, peu de foif , fi le phlegmc 
n'eftralé,fjcilitcdevomir,tardité enroutcs a- 
aïons.ll a le fens hcbcté & obtuz,grandes flu 



tre nature. 
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Xions , fpccialement au ventricule , & es arrù 
clcs,f.ijûnc douleur, debilitation, & dcpraua- 
tion en icelles parties.Froidure grade en la re- 
ftc,& au ventricule, aucc générale debilitatiÔ 
desp irtics ncrueufes, comme tremblement, 
j parjlyfie, fpafme ou contrario d'aucunes des 
jfu/Ilidlcs parties nerueufes. Ils apparoilfcnr 
oultre leur couftume la face pafle 6cdccouIou ^'^"^ 
reeja iague blache & chargée, la bouche plus 
tuic,auec grande humidité,^ bien fouuét tu- 
nieur de virage,& des extremitez auec mollef- 
lle.ll a peu de pufUiIes, Ci le flegme n'cft fubtil, 

mais elles font gro(res,larges,efleuccs,&blan- 
chaftres,quafi femblables aux pullules des pe- 
tites vairoUes des iennes enfans , fans demen- 

^ gemenr,pourueu que le flegme ne foirfalc,car 
\ f'il eft filc,Iors le plus fouuent aduiennent fer- 
\ pigincs & impetigines , dids communément 
j dartres furfureufes de croufteufcs, fpecialcmet 
aux creux des mains,& plantes des pieds, auflî 
quelques fois en la tefte, au col, aux emundloi- 
res & en tout le corps , \rlceres grands & lar. 
ges, fordides, blafards, & defcoulourcz, auec 
bords durs & calleux : en aucuns enflez c6me 
'ef rouelles (cnquoy plufleurs font deceuz) 
abondance d excréments pituitcux , lefquds 
eftans gros , fouuent font tophes ou nœuds es 
OS.& tels lignes fuyuans ledidhumeur. 

c iij 
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M E T H O D 1 



^ Les fignes de la Vairolle 
melancholiquc. 



LE patient eftde tempcratute melacholi- 
que de cflTcnce , ou par accidct:dc couleur 
fÊ liu'^^'OU plombée, fnaigrc:Ie poulx petit, tar- 
dif, & rare, auec eftat melancholique. .11 a vfé. 
VeschoCesno^^ régime multipliant ledidt humeur, comme 
iMtitreUes. cftre (olitaire , & long temps en lieu mal aeré 
& obfcur ; vfé de chair de bœuf, boucs, che- 
urcs, fpecialemcnt falees, & efpicces, oifeaulx 
de riuicres,vieux licures,pigconSjpois/cbues, 
choux , naucaux, vieux froumages, vins gros , 
noirs, troubles,aucc appétit defordonné : a eu 
dormir depraué , ôc fonges terribles , comme 
de fcpultures de morts, diables, ôc monftres : 
faid exercices violens & longs , auec grande 
fucur : il a eu grandes craintes follicitudcs. 
Des chofes H a douleur de tefte, fpecialement en la partie 
trenatnre. feneftre.-grauité de rate, auec douleur, ou ten- 
fîon des efpaules : pefanieur & tardiié de tout 
Je corps , auec peu de fommeil; dcbilitation 
d'cftomach , & rots aigres, aucunesfois atro- 
phie, & amaigrifièment en quelque partie, ou 
en tout le corps. Les douleurs augmentent de- 
puis trois iufqu'à neuf heures du foir. Il avne 
couleur liuide , aucunesfois en tout le corps , 
fpecialemct es heux particulièrement affligez. 



CVRATOIRl. 35 

jcomme es puftules & vlceres. Auflî morphecs 
|noires,andité & fîcciré de langue, puâtcur de 
bouche,alopecic ou cheute de poil. Il a peu de 
puftules, & font dures, ôc profondes , vlceres 
fbrdides &chancrcux, auec craflîtude dele- 
lurcs , fans grande fanie , morphecs noires, 6c 
|fcameufes aux creux des mains , & des pieds, 
tophes ou nœuds en la tefte,au frôd,cn la poi- 
trine, es bras, iabes, & telles parties, hcmor- 
rhoides vlcerccs,difficulté dVriner, auec aftri- 
dlion de ventre, Ôc ion vrine plombée. 

S»5 Spéculation requife en la confî- 
deration des lignes. 

OR voila donc les fignes les plus communs 
fimplemct ôc feparémêt confiderez,pour 
cognoiftre cefte maladie,felon vn chacun hu- 
meur en particulier , afin que puiflîez cognoi- 
ftre laquelle d'icclle feramellee& cophquec 
auec la matière pituiteufe, corne le fang, ôc les 
deux humeurs bilieux.Car comme did Galien 
(parlant des tumeurs contre nature) il eft aifc 
par la confidcration dVn fimpledc paruenir à 
k cognoifTance du compofé.Et tout ainfi qu'il 
eft bien difficile de trouuer abfces , ou apoftc- 
me, qui foit purement Ôc fimplemét faid dVn 
fèul humcur,ains de plufieurs compofcz &en- 
fcmble mcfleziauftî à bien grand peine pour- 

c iii) 
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roir on trouuer celle maladie en vn feul & pur 
humcurimais qiialî perpetucllemêt côpliquee. 

Pourcc CCS fignes fe ttonueront non feiils,5c 
fcparcz : mais compliquez & endaucz, les vns 
auec les autres , pour les diuers humeurs , qui 
font mcflcz enfcmble. Et cognoiftrez Thu- j 
mcur dominant aux fîgncs,qui feront en plus ' 
grande abondance : routesfois ce feroir folie 
&grande témérité, pour vn feul des fignes dcf 
fufdi6ts,ou aucuns d'iceux non ncceff lires , 
iuger , ou vouloir trai(îter aucun, comme affe- 
dé de telle maladie. Car (outre que c'tft con- 
tre la charité, que deuons à noftr c prochain) il 
fen peult enfuyuirvn mal irréparable , fi le 
médicament ne trouuoit obied propre, en- 
quoy il pcuft faire fon operatiô.Toutesfois,ou 
plufieurs de ces fignes ( fpccialement vniuo- 
qucs) fe manifcftcroienr , lors vous pourrez 
Vi't*erfcscoin ç^^^^ certain iugement de ladide maladie. Pa- 
Htcations, reillcmcnt ne faultobmettre la côftitution de 
l'air q ji nous enuironne,la température, le fc- 
xe , Taage & fcmblables chofes , félon le iugc- 
mct defquelles pouucz auoir plus grade ccrti- 
ludercar en hyuer pour la froidure extérieure, 
les pores & ouucrturcs du corps font fermées, 
& les humeurs cachez &c retirez au centre 
d'iceluy. Semblable chofe aduicndra aux me- 
lancholiques , pituiteux, 6c à ceux, qui le plus 
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rouuent ontlcs pores dcnfes.aftraindls. & dff 
ficle a tranfp.ter. Au moyen dequoy les fi 
gnesferont plus tardifs : lefquels au contraire 
^ man,fefteront plus prosternent en 
mes del,cates,.euncs cnfans & autres oui font 
dcrarecexture. P.r.uoy telles choSpJô! 
|, fees plusoutno.nsdefignes vous feroarL- 

Mais aircureecognoilTance deces%nes 
ne Ce peult acquérir par autre moyen, que oar' ^ 

Ance d .ceux, y a des chofes qui ne fe peuuent 

iZZtT 'p'"fi-rra"uro 
CCS vlceres,grands, larges,& mafin?s:ou bien 
des exanthèmes rouges, femblables^à puftules 
de va.rolle, & en grade quâtit6:lefnuels pour 
tant n'auront rien de vairolle.DauL7>uron: 
peu de puftules,ou quelque vlcere de pet ^ i 
Parence : qu, toutesfois donnerontaLrance 
au medecm & chirurgien méthodique 
Penmenté de ladi<fte m.ladie.I'en a? veu plu 
W.& gens d-eftat ainfi abufcz:caî Se" 

ou e„r f " ""^"^ verge 

ou en a vuluctumeur aux aines.pilTe chaude! 
& qu iceux ayent accouftumé d'eftre fuyais 

"e . du col & efpaules , & autres particulières 
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au thotaï,& es oz furculaires.De douleur aufli 
& pefanteur de teins,debilitation d'cftomach 
douleur & laflîtude de bras & iambes , telles 
par fois que les patiens n'ont puitTance de che 
miner, ou porter leur bras fur la tefte : efquels 
auffi f-engendrent tophes ou nœuds. Cobien 
pareillement qu'il f'enfuyue vne mflammatio 
& vlccres en la bouche, langue & tonfiles ou 
amygdales . auec difficulté d'aualler tant leur 
filiuc que la viande. Et dauantage pullules & 
boutons qui fc monflrent en la tefte fouuent 
en la racine des chcueux , és emonftoires des 
parties nobles (afçauoir le col du cetueau : les 
ailTelIes du cueur & les ayncs du foye) & auHi 
entre les iambes, & autres parties humides, 
voire quelquefois par tout le corps : combien 
encore qu'vne cheute de poil (communément 
nommée la pelade) ait accouftume de les fuy- 
ute , & auffi vn amaigriffement & def.ccat.on 
de tout le corps . & autres femblables fignes. 
Si eft cetoutesfois qu'ils ne furuiennent pas 
tous àvn chacun malade , & qu a.nfifoit,. en 
ayveu maints, efquels ne fe defcouuroit que 
quelque partie d'iceulx en pet.t nombre.es au- 
tres d-auantage:mais occultes & difficiles a .u- 
eer. Bien eftvray, que les plus certains font 
quand apres,ou pendant lesvlceres des parties 
hÔteufes (foecialemét calleux 8t dures en leur 
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coTos Z T''"^"' ^''"^ dedans le 

corps, ans fuppurer, & que lors furuicnnent 

aucuns des %nes fufdifts : mai.,,1 fault bîea 
noter qu'en plufieurs fc voycnt %nes e uidêns 
delà vairol e, fans routesfois qu4 p e 1" 
il^ nyent viceres en I. verge .vulue'^ &'Ss 
pmes honre.fes, ny bub'on; .u'a^n.s ' " 

telles parties fo.ent les premiers fienes • com 
me encornaguçres en bien peu de^temps^en" 
y penfe quatre: Icfquels au'oient feul^ nen" 
ba,unvnvlceredontleplusgrand„econ- 

tiê^^ i'-'^'" "^ l" °"Sle . IVn en /a par- 
ne d<ae en Lat.n pubes . en François le penil 
cnu.ron v„ doigtdireflementauderrus del^ 
.c,ne de la verge : l'autre près de l'ayne : 1'! ! 
trea I extrémité du prépuce : l'autre entre U 

Aucuns d'eulX: 
trarftez par long temps, faifans toutes cho 
pourla cura.,on desfufdifts viceres, com-' 

emolhr ladurtéeftant en la racine) fufFnmi' 
gâtions ou parfums , cataplafmes, vn-ucnrs 
cmplaftres,& femblables medicamentl And 
quels routesfois lefdids viceres ne voulu- 
rent céder : mais de iour en iour aus-mcn- 
toient. Quoy voyant, les patiens mc\nan- 
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derenr pour communiquer de leur maladie. 
Parquoy ayant diligemment confideré la na- 
turcla propre qualité de tels vlccrcs,6cles rap 
portant à ce que i'auoye maintcsfois veu par 
cxperience.Ic leur teis prof^noftique de la vai- 
rollc,lcs aduertilTans^que Oils vouloicnt, nous 
pourrions aucc medicamens propres & con. 
irariansàlaCâurcconrolidcr& guérir leurs vl 
ceres : m ils quMceux defcchc?., & lors qu'il ne 
fe feroir plus edudion du venin,du centre à la 
circonférence, furuiendroient puftules , dou- 
leurs autres fignescertains, & euidens de 
la vairolle.Cc qui aduint de point en point, 
ont cfté penfcz de ladide maUdic , auec tant 
bonconreil,& feure méthode, qu»ils en font 
auiourd'huy bien guéris. 

Du Prognoftique. ' 

OR n'eft ce pas aHez, de feulement fçauoir 
les fignes prefens,& demonftratifs de cc- 
ftc maladic-.mais les prcterits,& aufll fault co- 
gnoiftrc les futurs,par le moyen defquels nous 
pouuons faire prognoftique de briefue, &: 
vrayc , ou de tardiuc , & impofllble curation. 
Exemple, ou la maladieeft recentc,ou elle eft 
inucteree:fi elle eft rccéte,lcs fymptomcs font 
peu , ou pluficurs , doulx 6c remis, ou grands. 
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& vchemens.-cn corps bié habitué & de fo.tc 
& bonne naun^.ou en corps de mauuaife ha- 
birude,fo,t d elTcnce ou autrement . Si elle cft 
rccente,&auec pc defymptomesextctieurs- r.MU „ 
comme puftules ou boutons.quclques petites-- 
douleurs mob les aux articles. & q.,e le corn" 
foifeune. de bonne habitude, auffi le temps 
fo.t propre & commode.comme le printemL 
&doulxefte.leprognoftic,ue fera de bricfue 
& facle guarilon: mais i l'oppoiîre, celle qui 
lera muererec aucc grand nombre de fy m- '"«'«-A. 
pcomes.çome douleurs de telle &des articles 
de log reps enracinécyophes ou noendz.fpe: 
cia ement auec carie ou corruption dos Pa 
redlementvlceresmahngsen corps exténué" 
imbécile &cacochime, ou qui par diuetfc, 

thod.c,ues.& fans rai(on : Ie(q„clz auront ,n- 
trodu.a vne intempcrie.qui difficilement fc 
pourra rcaifier. ou bien aura cfté pcnfé par 
gens méthodiques, qui auront faiA t. ut ce 
qui eft poffible a l'att.à quoy loute.vfoi, le m.I 
n aura voulu céder par grade malice. Toind 
que le venin a iaoccupé les veines prochaines 
des parties principilcs.cômclc foyc S; le ccr- 
ueaufaydât à ce le vicepredid de toutle corps 
ou des parries.)Iors le prognofticiue fera de tar- 
aiuc Se difficile curation. Et ù le venin lufdift 
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a ia occupe les vailTeauk & lieux circûiacents 
des parties cordiales, corne il appert à maintz, 
lefquclz après les chofcs predidcs deuicnnent 
marafmcz & ethiques,par la confumption de 
Thumidité radicale, lors pourrons iugcr que 
la maladie fera incurable, que communément 
rit/roZ/efo»-nousdifonsconfermée. Eten telz ne fauldra 
fermée, tcntcf curatio,finô imparfaite, ou palliatiue, 
non plus qu'en lèpre confermcc . Toutesfois 
faultvfer de grande prudence en prognofti- 
quant, pour n'encourir mauuaife réputation; 
car i'ay vcu maintz,qu'aucuns difoyct cftrc in- 
curables, qui ont efté à la fin guariz, Encor n'a 
pas fort long temps que ic penfay vn homme 
d'cftat,affligé de cefte maladie inueteréc,& de 
long temps dcmouré au lid , qui auoit efte 
traidc & medicamenté, g.ar pluficurs empiri- 
ques, de forte qu'au confultations , qui en fu- 
rent faites, il fut déplore quafi de tous ,à eau- 
fed'vne douleur de telle intolérable, qui par 
pl» de quatorze fepmaines ne rauoit laifie dor 
mir,& de pluficurs nodofitez grofles & peti- 
tes en la tcfl:c,tât fur les os parictaulx, qu auili 
fur le coronal,vlceres au palais,aucc de perdi- 
tiô de l'os d*iceluy,au moyen de quoy par dcf- 
faultdcreuerbcration de l'air faifant la voix 
pailoit(que Ion dia:cômuncment}du ncz.Pa- 
rcillcmcnt il auoit deiction d'appétit , les gc 



I 
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nouIx fort enflez,^ cxtrememec douloureux, 
Tophcsou nodofirczfurle milieu des os des 
iambes,auec exténuation yniucrfellc de tputc 
habitude de Ton corps,telicmét que plu/îeurs 
leftimoyétethiquc.-toutcsfois traidé auec les 
indications furdiacs,futguari,fain & difpos 
comme cncor tous les iours on le voit chemi- 
nant par cefte ville de Paris. 

Curation. 

ipÂIicn afferme que toute curat/Ô de mala- ^^'^^^'^ 
Vjrdie/cfaitparl'vnedc ces trois parties de ''''^ 
medecme curatoire , fçauoir cil ou par dietc, 
ou parpharmacie,ou par chirurgic:& bié fou- 
uetpartoutes,oulaplus part d'icellcs cnfem- 
ble.En ccfte maligne & peruerfemaladie^tou 
tes les trois font necedàires. 

La première , qui eft dicte , ou forme de vi- „ 
ure,ordonce félon les fix chofcs non naturel- 
les, confifteen l'air,au boirc,au mâgcr,& tout 
ce qui.pour le nourriffement Ce prend par de- 
dans: Au mouuemêt Se repos de tout le corps 
ou de quelque partie d'iceluy ; Au dormir ôc 
au vciHer,à la rétention, excrétion. Et auxaf- 
ferions de l'efprit, foubz lair font aulfi com- 
pnns les baings & cftuues , & le coït ou ade 
vénérien foubz le mouucment. 
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La dcuxiefnDe,qui cft pharmacie^comprend j 
tous medicamcns, tant pfins intérieurement, 
comme appliqué extérieurement. Par dedans i 
elle donne décodions , fîrops , apoferaes , iu- 
leps,purgations,vomififz, conlerues , loliotz, 
pouldres,eleduaircs, gargarifmes , apophleg- 
matifmcSjCrrhineSjparfunSjcliftercs , nouctz, 

de pcflaires. 

Par dehors liuilles,linimens,vnguens , cm- 
pLiftrcSjCerotz , dropaccs ou pications , cata- 
plafmeSjCmbrocations , epiihcmcs , fomenta- 
iions»(înnpirmes,rache2. Tous lefquelz medi- 
camcns font ordonnez contrarians à la nature 
de la maladie,caure,& fymptomes. Comme Ci 
l'humeur efl: gros ou efpois, par medicamcns 
attenuans:fi trop vifqucux.par incififz:fi trop 
fubtilz, acres, ou violentz , par incrafTans , rc- 
frenans , & ainfi des autres, fans oublier Ton 
propre alcxipharmach. 

La troifiefmc , qui eft la chirurgie , met en 
exécution leschofes precedétes , laquelle plus 
certainement a congnoiflTance de cefte^ala- 
die,&: remèdes di*celle. S'il eft ainfi que la cô- 
gnoiflance des maladies, & medicamcns , lef- 
quelz opèrent par propriété fpecifique de oc- 
fmpr^'i^. ^"^^^ » foyent congneuz feulement par cxpe- 
meth, fiencc conforme auec raifon , ce que ioùrnel- 
leracnt nous congnoilTons en elle.Scmblable- 
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chofe fe dira de la rheubarbe.de cnicosouc ar- 
thamc , nommé faffrâ baftard , & femblabics 
de quoy nous parletôs cy aprcs:pourucu tou- 
tesfois que le chirurgien foit doftc & prudét 
& garni des chofes rcquifes en fon arc.côçnoif 
lantnon feulementlcs principes dechirur^ie 
mm auffi de la phyfiquc.tant en la théorique 
qu en a pratique: pource qu'il luy eft necef* C/«W^^ 
laire d ordonner diete,& pharmacie, fans kC '"fi'"S i' 
quelles chirurgie fera manque & imparfaide- ''f'' ^ 
corne tcfmoigne Galien au rro.fiefmc de Ces ca 
tagenes.-auffi en fon introduûoire demcdeci- 
nc.dilant que comme pharmacie a befoine de 
Za ' ^^^}"'f'--'<'ai chirurgie a bcfoing 
de d.ete & de pharmacie. Et pource fault quf 
nccelTitc . cognoilTe trois chofcs,en l'igno- 
rance defquelles gift le defEiulc de curation de 
toute maladie:c'eft à fçauoir l'elTencc.caufe & f " 
I lymptomes de la maladie:la diuerfité des tem r'f'f"* 

! ueTles remTd^ ^^"^ P«""'-«.- 

curat«»^,celle:lefquelles font fubdiuifces en ' & 
^4 parties infinies/ans lefquelles toutesfoisnefe 
! peult faire cur,tiô.fi ce neft p cas d'aduâture. 
IL ne f.ult doc fefmerueiller, fi auiourdhuy 

(I>gne, & defcfperée, & fes remèdes auiïï • car 
' va tas de TheiTaliens, malTons, vieilles mat,". 

d 
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nc$,& rcmblablcs'pradiqtiâs fansraifon.îgno^ 
rans non feulement les choses predidcs , mais 
âu(fi toutes chofcs gouuernce parraifon ,ga- 
ftent & perdent mirerablcmcnt vne infinité 
de perronnesrefquelles par dcffaultdu traiâc- 
inent,qiii y cft requis , fera ccfte m iladic ren- 
due Cl rebelle & enracinée.que le plus fouuent 
clic ne vouldra céder à ceulx qui y metrront la 
main.encorquecefuft Apollo.ou i£fculapiu$; 
Au moyen dequoy par tclz malheureux homi 
cides fouuét perUfcnt & meurct cruellement. 

A fin dôques que plus Chreftiennemér nous 
puilTiôs exercer chofes à l'vtilité de noftre pro 
chain/uiuôs les pas des bons aurheurs , qui a* 
uec tat de raifôs ont efcript en la méthode ca- 
ratoire des maladies-côme Hippocras,Galien, 
Accc,Paul Aegmei, Cornel Cclfus & autres. 
Et ne faifons côme ces abufeurs, qui auec vne 
forme veulent indiffcrément chaulfer vn chaf- 
cunimaisconfiderons que pour méthodique- 
il fadtct>n- mentcurcr cefte maladie/ault congnoiftre L $ 
^ifirc les chofes naturcllcs,& les dependancc|J^llcs, 
chof» «-^^^po^r la variété des corps A parties affedécs: 
ca r il fault entendre que les homes d'habitude 
dure & robufte , côme laboureurs, pionniers, 
nautonniers, chauffeurs, & telles gens de tra- 
uail endureronr,^: porteront medicamés vio- 
lcn$,& cuacuations plus fortes , que les auucs 
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d habitude mollc & delicare,c5mc femmcs,cu 

nucques ou chaftrez,ieunes enfans,& fcnibla. 
blesjaufc^Iz auecrelz med.caméts vioIct2,non 
fculemenc fe croit euacuiré des humeurs cor- 
rop.jz, & mahns,mais auffî Teparario de lame 

& du corpsrcomme il eft aduenu à plufieurs. 

Aufli que félon la remperarure/aultdiuerfî- 
herlcsremedes,commecsperfonnes de tcm- 
perarnre bilieufc, & fanguine, fault autre for- 
me de curer , que es picuircux & melancholi- 
q-.csrcar encor que le fondement de ccfte ma- 
ladie f comme nous auonsdidcy deflLs ) fait 
Cil 1 alreririon de l'humeur pituiteux. Ci eft-cc 
qu,I ren(uytvicc,& corruption des autres' 
pour h Température des corps,& exubérance 
des h.meurs . Ce qui n eft rien , ioinc5t qu'il 
D eft homme qui n ayr fa propre curation:?ouc 
hain/i comme en 1, nature y a quelque chofè, 

I ^«^q-^j'e nous eftimpoffibiledecIacer,ou corn! 
prendre par exacte fcience.xar l'vn ha fa tem 
perafu|| , & propre nature-.rautre en ha vnc 
d.ttq»c, & ainfi de chafcun homme . Pour 
ce»ttTau(e nous penferons auoir aiïez faid 
Il nous pouuons par méthode diftinguer kl 
natures de chafcunc maladie particuherc , & 
.acha/cune d'.cellc appliquer par conicdure 
Ion contra.re, fans nous amufcr à vouloir ex- 
aâcmcnt expliquer la propre , & particuhere 
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nature dVn charcun,ce qui feroir autant faire, 
que iamais fift i^fculapius : Galien au troificf- 
Enwr des mc dc la méthode. I E croy que fes pauurcs 
Sin^in(i»es. nialheureux,pires quc Theflaiiens, & Empiri- 
ques, fc foucient bien de difcourir toutes fes 
chofcsen leurs efpritz. Au moins encor/Mlz 
approchoyent d'culx : & comme Empiriques 
auoyent les vns quelques medicamens, ou 
vnguensiles autres decoîl:ions de giiac,ou 
vins compofez auec vne particulière forme de 
les mettre en exécution , pourceulx qui font 
d'habitude molle,blanche,& dehcatc : vne 
autre pour ceulx, qui font de grand rrauail , & 
qui font d'habitude dure, noire & robufte, 
comme nous auons did dclT'us : ôc commé 
Empiriques prinfent aotres indications de la^ 
coufl:ume& manière de viure précédente , ih^ 
feroyent plus lolerablcs : mais ilz ne font rien 
dutout,&(e contentent ces impoftcurs d'à- 
uotrvne rcceptc , foit d'vnguent,ou du vin 
fufdia.ôc decoaion:de qnoy in'^ifFcrumnenc 
& d'vne mefme forme , ilz traideronlBites 
fortes de gcnsrdôr aduicndra que fi dé toTt^*nc 
(fe trortuant Se rencontrant la maladie en fon 
crpecc,la température & force , auec le pro- 
pre,& autres chofes infinies à confidercr, pro-. 
porcionnez à leurdid médicament , comme 
il eft pofllble ; quelqu vn cft guaty par leurs 
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mainsraurrc^ fans nombrc,ayans qmlitcz coa 
traires & diffcrenrcs auxchofcs prcdidcs, fe- 
ront perdu5:& en danger(commc il- fc voit 
ordinairement en vne infinité) qu>,I ne feront 
que languir la rcftc .de leur vie : lequel erreur 
plufieurs auiourd'huy p.ir faulce de lugement, 
ôc de ccnfîderer ces chofes attribuent à la ma* 
iicc de la maladie : les autres au Wcc & venin 
dè I argent vif Ce qui ne peulc eftre, fi n»eft 
par defFaulc d'cftre mis en vfage , auec metho- 
de ôc raifon, comme nous déduirons plus am- 
plement cy après. 

, ^ L'indication prinfe des 
^ ' chofes naturelles. 

l\ Achons doncques en gênerai, que les cho- Zesrhofesna 

r -y les, qui (ont félon nature, requièrent ron-'«'^^«. 
^feruation : & que félon icelles faultd.uerfifier 
ies remèdes. & les fubdiuifcr iufques aux der. 
nicrs^elemens, & plus petites parties, çn côfi. 
deraile^que nous auon> températures, & intc 
pefatures naturelles : Iclquellesintemperatu- mtemper.t^ 
res nedoiuenteftrccurcesrmaisbien péuuent*''^'''*^*''^^'^^- 
cftre meliorees. ôc rédue s pfus approc hâtes de 

.i égal tempérament. Pareillement nou^auons ^"^'^'P^'^^'* 
inteperatures contre namrc.-lcfquelles rcquic: T 

'cnt ablation par leur contraire. Exemple, vti 

I. A d iij 
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^ M«TH©DE 

milieux, pour la confcruation de telle rcmpcM- 
ture,a befoing de regime(cn toutes les l\x cho 
fcs non naturcllcs^chauld & fcc:& pour ii me 
lioration dudid tempérament luy cft ncccf- 
fairc vn régime tendant à froidure & humidi- 
té : autant déclinant , comme ledid tempéra- 
ment bilieux cxcedoit : car autrement feroit 
adiouftericbois au feu. Du pitutteux ou phleg 
matiquc au contraire, & ainfi des autres. Mais 
celles qui font contre nature , requièrent non 
feulement melioration , ains totale abLuion 
& conforoption d'icelles parleur contraire: 
comme fi tout le corps eft intemperc en cha- 
leur , pour fon contraire demandera cftre rc^ 
frigerc, fi par froidure,ekh3utFé : ainfi de l'hu- 
midité & fechcreire:qui cft vne chofe réguliè- 
re & facilerpourucu toutesfois que 1 » r^iifon flP 
iugemenc de l'opérant foit tel , qu*il puific li. 
miter ^ou pour le moins approcher de l'excès 
de ladite intempérie , pour luy ordonner ôc 
appliquer (on contraire en pareil ordre ou de- 
grc:car fi l'intempérie chauldc, froide, fcic h c, 
ou humide,excede la température naturellcen 
vn, deux, ou trois ordre ou degtc , le mcdica- 
roét doibt décliner en froidure,chaleur, humi- 
dité , ou fccherefic en femblable ordre ou dc- 
gf é. Et tout ainfi , corne nous parlons des fim- 
plcs, pareillement fc doibt entendre des corn* 
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ipofcz, èc pluficurs enfcmblc compliquez. Or 
, Toila donc pour euiter prolixité, ce que fonv 
j! maircmcDt ic délibère efcrirc de Tindication 
prinfe de tout le corps. 

Les indications particulières. 

MAintenantfauIt confidcrer qu'outre cela 
pour l'indication qu'il fault auoir des 
chofcs naturelies,ne Tuffit auoir la cogno'lTan* 
ce de la nature de tout le corps : mais auiïî des 
parties patiétes &rouflrrâres,qui fouuctdiuerd 
faét U rai «on de curer, & fon t côri aricr les indi 
catiôs necclTdires pour lacuration des fympro 
mes d'icelle maladie.-pource doiuenr diligcm. 
^ment eàre entendues. Exemple, Ci tout le 
Vorps eft de fa température humide, comme 
es Jeunes enfans, & autres fufdids , qui a rai- 
fon de leur humidité requièrent médicaments 
moins dcficcatifs , & la partie affligée eft de 
temjjerature feiche/ comme les parties du 
liez ; des yeux , des oreilles , des pieds , des 
inains,& telles parties non charnues, ny grafl. 
les; qui requiert médicaments plus defîcca^ 
tifs, ce font chofescontrairesrparquoy faiul- 
dra ratiociner/çauoir lequel des deux fera ex- 
ubérant, ou l'humiduc de tout le corps, ou 
lâUccité de la partie : car fi elles font cfgales , 

d iiij 
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comme lorsque rhumiditc de tout le corps 
cxccdc dVn degrc,& la ficcité de la partie pa- 
reillement dVn degré : adonc le médicament 
doibc eftretcl, comme (î tout le corps & la 
partie eftoient temperez.Maisoù la partie af- 
fedcc feroit plus reiche,que tout le corps n*efi: 
humide : comme fi tout le corps eftoit humi- 
de d*vn degré oultre le tempéré, la partie 
eftoit plus feiche de deux , que le tempéré , le 
médicament doibteftre fecd'vn degré , plus 
que fi tout le corps & la partie eftoient tem- 
percz:^ ainfi des autres tcmperatures.ce que 
feulement fi: peult cognoiftre par coniedure ^ 
Ôclonguc expérience. Lcsfignesdcs tempe- 
ratures , oultre ce qu'en auons deflus cfi;ript , 
font amplement deduids par Galien au liure, 
au commentaire qu'il a faid de arte medici- 
nalj:Ôc au deuxiefme de temperamentis, bail- 
leurs. Pareillement ont efté do(f^ementcolli- 
gcz par Maiftre Jacques Syluius , Lcdeurdu 
Roy , en fon hure de fignis falubribus , infalu- 
bribus,& neutris. 

Ce qui encor ne fuftitrcar en plus fpecifiant 
fault enrcdrc que toutes parties de mcfme gc- 
re,& afFedees de mefme maladie, ne font eu- 
Tcz par femblibles remcdes:côme en gênerai, 
des parties fpcrmariques. Les nerfs, tendons, 
mébrancs, & telles parties fcnfiblcs ne porter 
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tels med.caroens,comtnc feront les ligamen/ 

ïurres d obruz fentiment.De mefme efpece il 
nous en Uh parler auec les Indications p=r 

ion oTfiâ ""/"T'"'"" = conforma- 
t.on,ou figurcjde la (îtuation, & de la faculté 

ou vertu.auecle fentiment agu.ou obtuz 
^ Nous auons cy deflbs généralement tràiaé 
de ce qui appartient aux parties fimilaires • Sc', '"'"'^ 
deuons entendre qu-ilfaulr conferuer ladite r""^''''"' 
température naturelle: c'eft a fcauoir la châu ! 
d«.parchaleur:la froide, parfi^idure:^ I 
de par humidiré:la feche.f ar ficcité.Exempt 

les parnesglanduleufes font aftaees. (corn 
n>e fouuent il aduientpar apoftrmesd^ T 

.Ifauld ?^ cacoe,hz.& maling,; 

>l tauldra d autant moins defechcr.comme ces 
parties font plus laxes & molles. Si leTparti« 

peu defecher . plus toutes-fots que efdiétes 
P^ -es glandulcufes. Apres icclls fon 1e1 
pa„ esveneufes : fuyu.nt aptes les arreri 'uf 
^s. lefquellcs .1 faul, p'us defecher que lefd,. 

aeufes,,&lesoir.ufc$: lefquelles requièrent 
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pour leur conferuanoneftrc extrêmement dc- 
fcchccs,comme cftant du tout le corps ks plus 
Ifrmrdts feiches parties. Voyez donc comment ces mi. 
m^iniiécs. ferablcs fricalTcursde pauures gens ( qui par 
leurs dcfalhes font tôbcz en fi cruelles mains) 
font bien prefts d'entendre l'eiUt duquel ils 
abufent: voyez combien ih approchent de la 
méthodique &: rationclle cure de cette mala^ 
dic:à laquelle ils penfent triumpher,ac trium- 
phcnt au grand dommage & ruine irrépara- 
ble des hommcs.Certes ignorance & cfFron- 
tcc impudence de telles gens fans raifon , eft 
auiourd'huy caufe de la rendre ù abominable, 
voire à rendtoit de gens de bon elprit & lugc 
met • Icfquels voyans vn nombre infiny de pa- 
tiés eftre toute leur vie inhumaineroet tourmc 
té la iugeroiét volôtiers incurable, à faulrc de 
CoVidercr que tels accidcs quafi defefpercz, ne 
vicnent q pour lailTer les gens rationch & cx- 
pcrimcrez,& TadrefTer à ic ne f^y quelles be. 
ftcs,qui fans méthode traidét routes gensîCo 
n)c f'il n»elloit qu'vne feule efpçce de ccfte ma 
ladie:& fi en tous corps il n'y auoit qu'vn (eul 
tempérament ^ toutesfois il nePen fault trop 
cfmcrueillericar fi en la curation d vn fcul ab. 
fces , playe , ou vlcete ( qui de leur nature ne 
font n malings ) par MtciTcv à telles ges,nous 
yoyôs furuenir de grans incôucnicns ( pourcc 
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. que pefans quelquefois les dcterger fans auoir 
1$ rnd.catios prccedétes : au côtraireils Icsir 
^ ritcrau moyen dequoy fenfuyuct aux vns vf 
ceres "coethz & maling, .quelquefois carci-" 
nomes ou chancresraux autres pour vne feule 
Pl7c.gar,grenc.& fideration.ou autres granS 
acc.des,come ,leftaduenuàvn quenous^auL 
encor de prcfenr entre noz mains,) A plus for 
te ra.fon peult aduenir en la curation d cefte 
«miad.e.qu, eft chofc bien à côfiderer.Q,"' i 
moy .-en ay peu veu , ayans efté rraide^ucc 
méthode & railon. qui foi.nt recid.uez, ou au 
corra,re.fen ay veu fans nôbre q,.i auoiét cfté 

T,TlT\^"^"" dégels empiriques, lef- 
quek difficlcmentapres fontretournez i co„ 
ualefcence & guerifon.Galien au .4.de fa me- 
hodc fe pla.ndt quafî de femblablechofe.par- 
iant des fcyrthes . qui folemét eftoiét difcitez 
ou refoults p tels remèdes appliquez fans me- 
tl.ode:eardelà l'enfuir euacuatiô de ce qui e 
ftott en mouuemét &^lus fubtil . ioinft 6 lors 
Ja chileur .nturelle &humidité fubftâtifilde- 
teihtr.ce.&prîcipale agéte en la curatiô decc 

rte maladie eft rédue lâguide &imbecille,pour 
Icstourmes q fans occadô ils leur foc endurer! 

rio?n" "ri '^'^ '"'"d-ca- 

tion prinle de la température : mais aufli faulr ^'«''■«"'"• 

entendre que les parties de mefme fubfta„cey^:{',^ 
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différent en plus grande, ou moindre dcficca- 
tion, pour leur formatiô, ou figure:par ce que 
aucunes font caucs, & ont porofitez manife- 
ftes dedans feulemenf.lcs autres dehors,aucu. 
ncs dedans & dehors : les autres ny dedans,ny 
dehors. Et félon icelles fault de ncccflîtc appU 
qucr les remèdes : car aucunes parties font ra- 
res Se laxcs.les autres denfes & dures^lcfquel- 
Ics porteront médicaments plus fors que les 
premières. Lefdides parties laxes ont grandes 
porofuez , & tout ainfi que pour la rarité de 
leur fubftance . les chofes contre nature en el- 
les contenues, facilement font euacuccs. Auf- 
fi fe pourroient par mcfme raifon confumcr 
les humiditez radicales & naturelles. De cefte 
forte cft la fubftance des poulmÔs, laquelle eft 
fort poreufc,& dedans & dehors:con(equcm- 
ment la ratte,puis le foye, les reins, & tels vif- 
ccres: mais la chair des extremitcz , comme 
bras. Se iâbes, portera medicamets plus forts, 
d autant qu'elle n'aura cauitc «eulcment que 
dedans. Auffi feront les veines & artères, la- 
çoirce qu'elles foicntfort feiches , finon cel- 
les qui feront aux defTufdiaes . ou femblablcs 
parties internes,comme celles(outre les vifcc^ 
rcs) du pcrifoncûm , de h poidrtnc , Se tc les 
parties , qui ont cauitez dedans Se dehors, lef- 
quelles deuroient cftrc moins defechccs que 
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fisll«eftoycnt aux extremitcz.ou n'auroyent 

cau-te que dedans feulemcnt.Pareillementle, 
parnes qui n'auront cuiité.ny dedans . ny de- 
hors requcrrôt med,camens plus vehementc- 
niecdcficcanfz,comek-snerr7,& tendôs def. 












' -'^^"w:/, « rendos <ic(- 

d.acs evtrenytez La r.ifon fera p.,r ce que i 
1 occafion de leur fohdité & aftridiô des voyes 
d,ftc.lemc,„ fepcuucnt cuacuer les humeurs 
.attachez & adherens à iceulx . Parquoy ùuh 
conclure que l.difte indication eft cfandemét 
requ-,c& neccfl-aire en I, o.rariô d^cdle nu- 
Jadie.tan. pourraifon dcsvnftions vniucrfel- 
lesfou cuncufemenrdeuons iuoir égard pour 
eu.ter les .nconuenicns de plufieursiqui indif- 
feren,ment rottét toutes le. parties du corps) 
qucp,„,cul,eremenr pour les Tyrr^ptomes d'i- 
"1 e.co„,mc do„lcurs. apoftemes.tophes. oa 
no^l«r„..z,.c>r,hcs,vl, eres,& Cembl .bles. 

cl'Ir, ^""'.r'''"' ''"d-cnrion prifede la /»iV«W 
l.tuat,on,laquelle varie & chagelcs deux prc^M'-l'Ufi. 
cecletes Car encor qu'vne pat.ie pour la rari.'*""* 
te qu, eft en e le.demâde eftre mo's dcfcchee 
La profi.ndite tootesfois fera caufe , que pour 
f|needuaion dcl-humeur vicié co'nlnrèa 
e le .!■ fera bcfoing y appliquer med-caments 

plus forts que fi l-humeureftoirenvnepartie 
fuperhcelle. de forte que bien fouuent^noul 
tommes cotrams, pour ladite profbndité d'y 
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appliqucriufqijes aux mcdicamétstat forts Sc \ 
violents, qu'ilz vlcereront & bruUerôt le cuir 
cxterieur,pource qu'auant qu'ilz puiflent par- 
ueniriufquc au lieu ou rhumeureft côtcnu,il 
n cft pas polTible que pour la diftâcc leur ver- 
tu ne foit grâJcnien»: diminuée, come termoi- 
gne Galien au 5.de fa mctbode.parlant de i'af- 
fc(5tion des poulmons; AulTiau lo.liurede la 
côpofition des médicaments pour Us parties 
parlant de lacuration de fciatique,ou'il ditt c- 
ftre maladie irefprofondc. Pareillement en vt\ 
tophc ou tumeurf qui fouuent furuient aux af- 
fcdez de celle maladie Vénérienne, en l'os de 
Ucuiae,bras,&:iambes,& telles parties oflcu 
fesjiufquc à quelquefois les fondre & lique- 
fier,comme fi c* cftoit metal)fauldroit médica- 
ments plus forts, que pour l»cdudion de l'hu- 
meur d'vne puftule,ou petite tumeur en quel- 
que partie de la main . D'auâtage cefte pofiiiÔ 
nous enfeigne par quel lieu , & quelle manière 
d'cuacuationnousdeuonsvfer. Car iaçoircc 
que ccfte maladie foit vnc & non plufieurs,co 
mei'ay didcy deflus , toutesfois ilyadiucrs 
fymptomes, lefquelz ne fôt euacuez ny curez 
parvn mefmc moyen,qu'ainfi {bit,fi les parties 
Supérieures fôt plus afFcdces,reuacuatipqtn to 
fera par les mefmes parties fuperieures ( corne 
par le flux de boucbe)fcra la plus certaine. Ec 
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h les pâmes infcricurc^ font plus àffcàcçs Ve 
uacuanon faidcpir \d\lacs parties , comme 
parflux de ventrc/era plus louable. Au moyen 
dcquoy doibt nature eftre ay dée,comme nous 
dirons en U curation. 

Refte à parler de la quarte indication prinfc 7«^-ià» 
de la faculté & adion des parties , nece(raire/'^'W"^^r^. 
a la curation de cc/le maladie: car aux parties 
qui auroyétadion vniuerfcllcou bien (eroyec 
ic fiegc, ou lieu de quelque venu gouuernanc 
noftrc corps(côme eft le cerueau , le cucur le 
toye,I cftomach, & telles parties } les mcdica- 
mcnrs propres pour Teradication de ceftc ma. 

ladie feroyent grandement nuyfibIes.Qu'.m(î 
^>it,en 1 vfage de la iaaion nous vfonsdï me. 
dicamets,qui ont non fculemét vertu d altérer 
h q,..l,teveneneure,côme nlexipharmac, mais 
auHi relaxer, ouurir, atrenuer,îarcr,re(ouldre 
euacuer les bumeurs con Ôpuz ^ Gcpcs dé 
tel venm: defquclz medicamccs fault vfer aux 

exrrem.tez & parties ignobles feulemctrcar fi 
nous en vûo. fur lefdides parties nobles & au 

trcsparties,dontl vt.liréi^ adioeft necelHire 
a tout le corps(ainfi que plufîeurs de ces .bu- 
icursjnon feulement nous euacueriôs les hu- 
meurs v,fie2 &corrompu2,mais auffi rcfoul- 
drions 5^ rédrionsles p.rt.es telle met imbccil 
ics,qu 11 l'cnfuy uroit impotence de Jcur aâioa 
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ôc vtilité(cc qui cft aduenu à maintz) comme i 

par la rcfolution du ccrueau Penfuyura trcm- ,j 

blcmcnt & debilitation des parties ncrueufcs, . 

HM furdité/parmcparalyfie, & quelquefois apo- j 

plexie . Du cucur, fieure, diminution d'efpric j 

vital, palpitation d'iceluy , & partions mclan- ] 

choliqucs. Du foye, génération d'humeur pi- j 

tuiteux au lieu de fang , hydropific, flux hepa- . 

tique, par la relaxation & rcfolution d'iceluy. ^ 
Et par rimbecillitè delà vertu retcntrice & 

cocodricc du ventriculc.& inteftins , le corps ^ 
ne fera nourri : mais furuiendra difentere , ou 

flux de ventre , & autres fcmblables indifpo- * 

Tuions. Et par mefmc raifon Galien au 13. de t 

la méthode reprend ce médecin Theffalien, ^ 

nome Attalus,difciple de Soranus, lequel pé- ^ 

foit vn philofophe Cinique, nomme Theage- ^' 

nes,d'vn phlegraon,ou inflammation au foye, ' 

auquel appliquoitfayaccfgard à la maladie feu | 

lcmcnt,&: non à la faculté de la partie ) medi- I 

camens relaxans,comme fomentation d'huyle t 
chauld,puis cataplafme faid de paî & de miel, 

fans y adioufter chofc qui fuft pour roborer la 0 

diac faculté du foye, ncccilaire à la vie. Au ) 

moyen dequoy fuyuâtle prognoftique dcGa- 1 

lien , ce philofophe n'arrcfta point à mourir. '< 

Doncqucs l'vtihtc de 1 indication prife de la 1 

faculté des parties faid varier les autres indi- 1 



I 
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d e fou efd.flcs parties noble., nous n'y appll- 
quos toutesfo,s telz remèdes immcdiatemen : 

refouldre.dfauldroitmefler Miâz med ca 
«cnts chofes aftringcntes & roborâeesT e qui 
ne fe fa,d es extremirer . ou parties ignoble 
defquelles la rcfolution n'eft tantà cfaindre' 

ou hcbete.pour aurît qu-vne partie de vif 
& exafte fen nmét ne portera les remèdes fi a- 
cres &vehemetz,c5mevne partie iofeniîble 
oudobtus.&durfentiment.fans vne « nde 
douleur.3 nô feulemétentreticdra la Se 
Jlux.on.maisauffien excitera vne nouuX 
Come^pour exemple, les vlceres prouena's dei 
bubos ou poulains, ne font fi fenfibics & dou^ 
Joureux & porterôt médicaments plus forts 
que les vlceres qui feront en la ver J entré le 
Prepuce.& le balanom. & ceuk qu^i «cTnVr 
g..j-ru,éne-t esyeulxou pauIpieL d'.c"Ï 
& telles parties fenfibles . Or voyia doncles 
>nd,cafons qui font neceifairesà tous chirur 
g>ens:parquoy puifqueladoftrinedu bon chi 
rurgien confille(comme auons di<a;en la theo 
r.que & p„aiquc dudic^ art(foub^ lefquéÊ 
prmcpalement font côprinfes les fufdiâes in- 
dications; Il fault que celuy qui méthodique. 



ment , Se artificiellement vouldra curer ladî- 
dc vairolle,aye la congnoiffance des chofes 
cfqucllcs côfifte la chirurgic,vcu qu il cft tout 
cler que cefte maladie (attédu IcsTymptomcs) 
requiert plus l'office du chirurgien q nulle au- 
tre.Et pource debuons diligcmmét pradiqucr 
le dire de Galien au 14. de la méthode , où il 
did qu'il fault curer fcurcmenr,bricfuemét,& 
fans douleur ,1e plus quepoffible fera. A la 
mienne volonté, qu'vn chafcun faifant ade de 
chirurgien, le congneut parfaidement& mift 
peine d'en vfer pluftoft au proffir de fon pro- 
chain que par vnc ortétation,ou auarice,comc 
for auiourd'huy plufieurs,au grâd detrimét de 
toute la republiquc,lcfquelz certes meritct pu 
nition pF rigorcufe que l'hommicide ou meur 
tricr,en ce que non feulement ilz tuent les pa- 
ticns,Ti)ais leur font peu à peu confummer leur 
bien , & miferablement languir,eulx, & toute 
leur famille. Doncques aprcs les deulx fufdi- 
des indications tât requifcs ôc ncceffaires à la 
cure de telle maladic,c»cft àfcauoir celle qui eft 
prinfe de h maladie, & l'autre qui cft prîfc des 
chofcs naturelles, & annexées, maintenant rc- 
ftcà parler delà troificfme prmfe des chofcs 
non naturelles , foubz lefquclles nous côpren, 
dronsles remèdes : laquelle icdeduiray par le 
menu,pour la diucrfité des curations. 
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SftLcs trois manières dé curer *^ 
h vairolle. 

Lufieun onrpjr long tcps cherché & ex- 
ptrimcme dium rcmcdcs tanteeneraulr 
luçparcculicrs.pourk curation deccftcma- 
-dic.-tnais auiourdhuy de tous cliefe pratique 
„" "o" manières : La ptcmierefe faiafcule- 
nen t p.,r_deco^tions degaiac : La féconde par 
'naios c»munementdiaes friffions.ou appli 

.atosd-cmp!aftres,fpecialemctauecârgétWfi 
EthtcoiGermeparfuffimigesou parfums. 

^Prcicruation de Ja vairolle. 

IQ vitre lefdiaes trois,, e y adioufteray h 
LVn Pluftoft prophyMique 

^" preferuatHic) pour l'excellence d'ejle & 
■ "'"P"""" "'ons fai<a ; auec laquelle a 
Jonsprcierné maintes perfonnes de wmber 
N relie ma .die.Ceft Pv'f.ge dVne eaue philo 
:3roph.que. laquelle fou bz couleur d'vn gaine 
<Pu profiît par,icul,er ie ne veulx me refefl 
ervtna.s publiquement la defcrire. afin qu'e. 
ant merhod.quement exécutée, elle foit 1 

uëln' '^P"l'''>'=- Quant donc 

juelqu vn fe (oupeçonne d auoir^compai- 

•oéhtr'.^ r*"' »vlceres ca. 

.oei,t2, mahngs, calleux & durs en la verge, 

c ij 
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gonorrhéc ou pilTc chaulde vchcmété,ou auflî 
quelque apparécc de fluxion, ôc tumeur es ay- 
ncs, laquelle fe cache & retourne aux parties 
înterncs:par le moyen de quoy y a doubte que 
le virus ou venin face fcs efforts pour vaincre 
& furmôtcr les parties nobles. Mefmes cncor 
que les [îgnes cômencent à pululcr, qui deno- ^ 
tct la mafle fanguinaire attaindc de tel venin, 
crrant,mobile, & ia efpadu par l'habitude du 
corps/ans eftrc fixe. L'vfage de ladide eauë 
eft ayde excellent : car (oultre q par fa chaleur 
& ténuité dcfubftanceelleouure les pores,at. 
tenue ,& incife li cralfitude , & vifcofité de 
l'humeur gros attaind de tel venin,& l'cuacue 
par fes fueurs^par fa propriété fpecifique & oc 
culte elle contrarie à ce venin , l'cuacuant pat 
exhalation, rcfolutiô & côfumptiô d'iccluy:&: 
par fa faculté mixte robore & conforte les par 
tics nobles : au moyen de quoy font preferuez 
^^„,Vre p«trcfaaion,& de fuccûber par les alfaultx 
d-lf^ de vehemcts.d'iccluy. La forme d'en vfer fera tcl- 
Veam'fhi- lc:les chofes vniuerfclles deuement faides par 
lofoph, |ç confcil du prudent médecin, le régime fera 
bon,fuynat les indications precedêres,& faul- 
dra vfer d'aliments de peu d'cxcremétz,faciles 
à digérer,&tendâs à ficcité mediocre:le matin 

prédra 3 .4.0U 5. onces de l'caue fufdide , pour 
la tcpcrature 2c force du paticnt,& la grâdeur 




I 



I 



des accdensxe fcia/e tienari au lidt vne heu 
rc.deuï.ou enuirô, & endurera li fucur qui fe 
ptefentera fans violence.fpccialement en te'ps 
trcjid que es pores font aftraf<as &ferre2:mais 
1 efte.que la conftitutiô de l'air eft cbaulde. on 
en peuit vfer fans fuer au lia. & ne lailTer àfai 
re Ces négoces. & iouër à la paulme. pourueu 

É que ce fo,t deuant le repas : & faire fembla- 
blcs exercices médiocres. LE premier traft 

Lrondel eau fuld.de.auecaotantdcTin blanc 
rvieil.fam & cntier:deuantle foupper vnc heu 
rcen prendra vne dofe commelc matin . fins 
fe mettre au lid. & ainfi continuera .o.ou ,o 
«ours, plus ou moins pour les indications prc- 
dides : enquoy l'expérience fondée auec icel- 
les elt le prmcipal inftrumen t. 

S* Compofition de l'eauë 
Philofophique. 

veteris muhr.dat., an. j. vi. ligni aloes. fchœ- 
nanth,, ganophiloruman j.iii. mirrhxoliba- 

, ca;d k"' TJ-^' ^5-'""'P-"^f'accar„m lauri. 
I cwd.bened.ar.an.?.i.diarhodon nbb.itis. aro- 
matici maioris. diats^rg. frigidi,.n. ^.ii. cor- 

e iij 
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tic.arândorum,cortic. citri conditi,an.5.i.con 
feruarum acori,yrcos, flor.rofaiû, buglotîi an, 
^.i./. fiât aquafublimata modo fequcnti. 

Vous infufcrcz le giiac en dcmy lib. de boa 
vin pour rabrcucr,la rcftc des ingrcdiés(cftâs 
fubtilcmcc broyez pour leur ordre & nature) 
fera mcflec en deftrempât curieufemenr, aucc . 
la dccoaionrequente,iurqucsâcequ'ily ait 
telle humidité qu'ils puitTent endurer Icgcrc, 
& continuelle ebulition, pour deucmcnt cftrc j 
fermêtez.-laquelle fermétation fe fera en deux 
cucurbites diligemment cftouppces ( afin que 
rien ne f*exhalc)in balnco Maria;,ou léiement 
fur les cendres chauldes. Eftant faide ladide 
fcrmcntation^le tout foit fublimé doulcemcnt 
& fans violence félon l'arr.Les lignes de la fer-. 
mentationdeuëmcntfaide,fcront,quad après 
la fuffifantc cbulition , l'humidité commence- 
ra à fc confommer, & la matière à f'efpeflîr. 

^La decodion pour la prépara- 
tion de leaue philofophique. 

^. Polypodij quercinijfoliorû fenîc ân.J.ii. 
pinpincll», bethonicae,fcabiofx,ân.M./. flo- 
rum cordialiû P. iii.pafTul. mund. 5- il. glycy- 
rhifx3.i,fe.canabis,& lini an.^.i.decoquantur 
in aquafuffi.adtertiasicolaturaeinfundcniur 
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v1 rafurx gaîaci gummofi 5. vi. fuper cinercs ca- 
Iidoshorarum24.intcruallo.Faaarurrus lenra 
cbulitionc ad tertias, coletur ; totum feructur 
j vAiidido. 

La première manière de curer 
^ par IVfage delà decodion 
I degaiac. 

QVant aux trois autres manicrcs,fi nous iii 
^ gcôs fclo lexpericcc, nous trouuerôs 
que la l'eu le fridion fc pourra dire générale ca 
ratriceA les autres coadiuuahtcs; derquellcs 
nous vfcrôs IVne fois des deux , l'autrefois des 
trois enfcmblc, fclô la côplicarion & diucrfiré 
des fymptomes ou accidés.-pourueu tourcsfois 
que ce foit aucc methode/uyuât les chofcs def 
fuldidcs, fans nous cotenter d vn feu! remède 
ou rceeprc , & le faire fcruir à routes maladies 
& têperatures.Quant cft de la première qui fc 
faidî: par decodion de gaiac,ic ne nie délibère 
d*en faire icy vn traidté: mais vous déclarer en 
bref ce q par mes aflîdues experiéccs i'en ay co 
gnu & côprins par Taduis des plus rationcis 8c 
fuffifans pradiciés^tant de mes côpagnôs chi> 
rurgiés^que des principaux médecins de celle 
ville de Paris,aueclefquels iournclicmct fom- 
mcs appeliez es côfultations, où faincmcnt & 

e iiii 
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charitablcmét cft dcuifc f après la cognoifTan- 
cc de la maladie) des remèdes les plus fcurs ôc 
briefs,pour la cure & gucrifon d'icellc. Or en- 
tre eux rvfage de ceftedccodion eft cftimélc 
plus doux & moins violant : mais il ne fufîîc , 
pour Tcntiere cure & exiirpatiô de ccftc mala 
dicjmefmes iclcur ay maitesfois ouy affermer 
que iamais ils n'auoiét veu home perfeéteméc 
guery aucc feule dccodiontce q de ma part, ic 
fuis côtràint leur accorder,pour Tinfinitc d'ex- 
périence que nous en auôs tous les iours.Bien 
cft vray qu'elle eft vtile & fouucnt neccftairc 
(ou chofe cquiualente) non feulement pour la 
curation de cefte maladie , mais auflî à toutes 
autres affedions , où eft befoing d'cfchaufFer, 
attenuer,prouoquer fueurs, dcfecher non vio- 
leniement, mais tout doucement:dc forte que 
(comme les firops) on la deuroit pluftoft ap- 
pcller prcparatiue que curatiueicar (î elle n'eft 
Tuffifantcpour la curation dVnc fimplc ma- 
ladie (comme feroit catharrc ou fluxion, apo- 
fterac, vlcere,& femblablcs accidens cômuns, 
& non compliquez auec cefte maladie ) que 
par expérience on voit céder aux remèdes be- 
nings & doux , cornent ne feroit elle trop im- 
becille pour la totale eradication & ablation 
de cefte maladie ? qui eft de telle nature qu'a- 
uec euacuarion bien grade fai(îte par cômuns 
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il, j. , C V R A T O I R E. 
medicimets tant laxatifs qu'autres, elle ne re- 
çoit point curation.Si vous me diftcs qu'en ce 
^ bon y a quelque propnetcfcomme aptes nous 
u t œ a ^'Oauec laquelle telle maladie 
, pmaeeftre curee.ie refpôdtay auec raifonCoul 
L I quot'diane expérience; qu'il ne fe peult 
l|fa.re telle aflion pat ledia bois , qu'il fe f.idt 
P!pat 1 argent v.f.Ic confcrTe bien que le bois ef 
chauffe attenue.ptouoque fueuts,& pat côfe- 
► | quant defe,che,& en côfumant les humeurs fu 
pcrflusffî aucuns y a. qui eftas cfmeaz caufent 

rirt- -k*'" '"'f" accidcts)fcmble qu'ilgue- 
rifle.cob.equ'i la vérité il ne face qu^ppaifer 

n r t'î!*^" caufe ptcmie^re:car uffi 

H ^nc fa,a edua,6 que du fubtil par les fucuts: 
H Ma.s 1 atgenr vif ( cncor qu'aucuns doubtent 

oc p us grande puiflance & vcrturcar oultre ce 

que ion voit par expeticnce.qu'ilcfchauffc ai "««fc*»» 
tenue, incife, dilToult, tefouir, & dcfcicfie il 

Ptouoq„efueurs.fluxdcventte,d'vrine.&de 
î '>°"'^'''= = P« lefquelsnon feulement le fubtil 
ma,s auir. bien le gros(ficge principal de ccilc 
ma ad.e)eft euoqoé & tiré dehors. Par le bois 
I ieul fouuentnous voyons aduenirtophes , ou 
nœuds.dou cuts profondes (qu'on attribue à 
largent yif) lesquelles fontcaufces pat les re- 
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liqucs des humeurs plus lents, c(pcs,ScviC- 
queux dcUifTiz au proton d.Toutesfois quand 
il cft niethodiquemêt exhibé, il pcult faire tel- 
le prcparatiô,quc fi on en vfe par quelque teps 
félon que la diuturnité deja maladic,la quan- 
tité, & nature du venin , & autres indications 
requièrent, la fridion , ouchofc equiualentc 
fuccedant doulcement & fans violence intaiU 
liblement,fera edudion dudid: venin. 

^ La defcription du bois 
de gaiac. 

EN la préparation de ce bois fault premiè- 
rement confiderer quel il eft, & les figncs 
de celuy duquel deuons vfer , poutcc que au- 
iourd*huy Ion en met tel en vfagc , duquel ne 
peult fortir aucun cfFca, par ce qu'il eft entiè- 
rement refoult, fec, aride, carié, & par confe- 
quét de nulle valIue,ou en fon cfpcce de rooin 
dre perfection. ^ 

Aucûs difent le bois de gaiac auoir cfte inco- 
gneu aux anciens , qui eft vray fcroblable, par 
ce que nul d'iceux en a faid mention , nonob- 
ftanîTopinion d aucuns qui le veulent réduire 
foubs le bois d*ebene , foubs vmbre de quel- 
que conuenance qu»ils ont cnfemblc,& qu'A- 
riftotcaitditauquairiefmedé fcs Methcores 
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Que tout bois nagc,excepté l'cbcnc : or le ga- 
lac ne nage point. Autres l'ont voulu réduire 
loubs le bois dit Karon , dequoy parle Auice- 
cene.Touces relies difputes font de peu de pro 
ht nous deuons contcntetde fçauoirqiic 
nous auons trois manières de ce bois , comme 

letemi!^ 'Î1''V" ^"'^ 3.epiftre.DGt ^w,7. 

le pnemier eft celuy cjui a le tronc bien gros & //«.j.^//. 
clt tort noir par le dedans : Le fécond n'eft pas ^'^'1^^"^^ 
fi gros, & Cl n'a pas la couronne noire Ci gran- '^^X'*''*'"* 
de par le dedansimais y eft entremcflé de péri- 
tes vemcs, comme le premier: Le troifiefme 
cii moins gros que les deux autres , & efl tout 
blanc dedans & dehors , & a les vcnulcs ou \U 
gnes plus deIices:Ceftuy-cy proprcmct eft ap. 
pelle iignumfanaum. le croy certes quec'eft 
vnmefme genre &:raermeerpecc de bois. Ec 
penfe le fecod feulement élire plus ieune que 
le premier: Le tiers eftrcles branches(comme 
Il elt hcile de comprendre par la figure d'elles 
aucc cz\Us des arbres de ce pays ) qui ne font 
ïamais droites , ny (le plus fouuent) rondes, 
comme les premières tfyçccs : A quoy toutef. 
tois ne deuons trop nousarrefter, ny fçauoir 6 ^"'j^''^*^*"* 
iVn eft apporté de l'ifle fàind Dominic , l'au- 
rte de l'ifle fainde Croix, l'autre de rifle fain<a ^ " 
Ican, qu'on didcftrc le meilleur. Mais nous 
n'auons ligne aucun pour les difcerner ou c6^ 
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gnoiftre. Ceux qui nous dépeignent ce bois,Ic 
difcntafîez approcher du frcfnc, & cftre grâd 
cnuiron de douze couldees , ayant les fueilles 
femblables à plarain,ainfi nerueufeSjmais plus 
petites , rondes & roidcs : les fleurs iauncs , le 
fruid qaafi femblable à challaignes : d'autres 
difcnt en forme de petites noix, qui de leur fa 
culte font îaxatiueSjtnais nous n*en auôs point 
en ce païs , pource qu'elles ne fc peuuent gar- 
der fi long temps. 
Ele^iondu Or de cc bois le meilleur eft ccluy qui eftdc 

hondegeUac. moyenne aagc,groil*eur mediocre,recenr,gr3- 
ue,& non de(eiché,ny carie, corrodé, ou cor- 
rompUjduqucl eftant mifeaufcu,la fubftancc 
appert fort gômeufc, de fueur acre auec quel- 
que mordicafion,de couleur c!îrine,quafi co- 
rne du buix par le dehors, auec vne moyenne 
liuidité ou noirceur par le dedans,& Tefcorcc 
bien adhérente par le dehors. Mais il fault fuir 
(comme le moindre de tous) celuy qui eft fort 
gros U tour noir : carcVft celuy qui eft par 
trop vieil , & par confequent plus fec, & auec 
moins de fuc,comme il appert ^n toutes plan- 
Ele^ionde ^ animaux. Quant à l'elediô de Tefcorcc, 

Vejcorce. laquelle plufieurs vfent auiourd'huy , fault 
confiderer les chofes mefmes defcriptes du 
bois: & doibr cftre prife d'vn tronc médiocre 
ayant couleur ccndreufc,à la différence de cel- 



au bois de^Of 
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le d*vn gros tronc & vieil bois,qiii a la couleur 
noire,ou tcndâre à noirceur, & foie récente &: 
,t<>rradhcréteaubois.Sa température eft aiTez^,, f,,^u,^ 
delcripte & congneuc par fcs aaions,tar pre- dugau^c, ^ 
rniere,deuxicfme, troifiermc,c|ue quatriefmc. 
Car il efcbaufFe^rarifie, sttenuc, attire, proue 
que rueurs,& vrines, & a quelq chofc de pro- 
pre contre le venin fufdit.Et fiiult noter qu'en 
iccluy bois,y a trois fubftaces difFerétcs , félon 
plus ou moins:La première cftl'crcorcc: lafe-7*wV tfpem 
conde cft la partie d'après extérieure & blan- Mfi^»^* 

che;La troifiermc cft le dedans communemct;;/' ' 
I appellclecueur, quieftlc noir :& toutes ces * 
trois doyuent eftre confidcrecs : car tour ainfi 
comme en l'encens y a la manne d'cncés, l'cf- 
corce d'cnccns,& l'encens : lefquelz différent 
Iclon plus ou moins,pource que la mâne d'en- 
cens dcfeichc plus que Tefcorce d'cncés, ^ l'cf 
corce plus que lenccns : Auflî l'efcorcc dudic 
bois eft toujours plusfeiche. Au moyen de 
quoy ou bcfoing fera plus dcfcicher, nous vfc- 
rons d'icellc. La féconde eft moins fciche , par 
ce qu'elle eft aucunement plus gommcufe,no 
toutefois corne la troificfme , qui eft le dedas, 
par ce qu'elle a plus d'humidité gomcufe ; Au 
moyen dequoy pourra moins defeicher . Et 
pourcces corps delicatz , humides,& de rare 
t exture,il cft befoing pour la confcruation dej 
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chofes qui leur font naturelles , moins defei- 
chcr en culx : & à ccftc caufc Nfage cîc la troi- 
(îefmc ou dcuxicfme fera plus ^pre.Et à cculx 
qui de leur nature font robuftes, dcnfcs , ou 
fecz , il fauldra d'autant plus defeicher , com- 
me ilz font plus fecz que les rufdîdz . Pourcc 
iVfage de la première, qui cft l'cfcorcc^Ieur fe- 
ra propre mellécauec les autres fufdides,n'ob 
mettant les diuerfcs confiderations dcquoy 
nous auons par cy deuant parle. 

La manière de préparer le bois 
de gaiac. 

LA dccddion dudid bois de gaiac fe pculc 
faire en diuerfe manière fuyuant les cho- 
fes précédentes . Les vns le font pulucri- 
fer, ce que ic n'approuue , pource que le met- 
tât en pouldre,vne partie de fa vertu fe refoult 
& perd : Autres le font tourner, dequoy aulÏÏ 
ic doubte, pource qu'il eit fcc , folide , & dur, 
par confcquent difficile à di(Ibuldre,maccrer, 
& infufer. Autres le font raper,qus me fcmble 
la vo.ye la meilleurc,&: plus faine : puis l'infu- 
fcr en eaue de pluye,qui eft la meilleurc,ou de 
fontaine , riuicrc, ou puys,pure , & bonne,& 
qui foit quelque temps repofée. Aucuns doub- 
lent du temps de linfufion ,ôc veulent qu*il 
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» C V R A T O I R. B." 7^ 

: rrempc par trois iours,pourraifbn de fa foli- 
* V. dircdcfubftancc. Les autres ne veulent que 
■m douze heures,alleg5s qu'il fc peu It corrompre 
k în l'eau par û long téps , ie fuis d'aduis q pour 
intention que nous auÔs de plus ou moins cf 
.hauffcrou defcchcr^on le doibtlaifTer dctrc- 
_>er:car eftant fort trépé.fa vertu en cft mieulx 
tirce par la longue infufion;& au contrairc.La 
jmoyéncinfufion fera de vingtquatre,ou trcn^ 
lté heurc$,ou Teaue fera quelque peu chaulde 
jfpecialemcnt rhyuer,i fin de mieulx pénétrer 
lia fubftancc dudid bois. Et pour liure de bois 
'yadioufterhuia:,dix,oudou2e liures d'cauc, 
luyuant les indications prédises. 

Trois manières de préparer la 
dccoétiondegaiac. 

T A cuifTon d'iceluy fc pculc faire diuerfc- 
J^mcntjesvnslafont diftillcr /împlcment 
en chapelle de plomb : les autres en dou- 
bles vailTeauIx^qu on appelle balneum Marine. 
£t mettent le tout en vn vaifTeau de verre, ou 
femblable,lequcl de rechef ilz metcct en vn au 
tre de terre,oudaerain, beaucoup plus <.râd, 
plein d caue laquelle bouillante faiél diftiller 
Jadidtc mfuiïon. En telle manière louable fc 
font maintes diftillations^pour cuitcr vnc cm« 
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pyrcuma,.ou impreflîon ignée , qui Pacquicrc 
par bouillir (împlcment dcuanr le feu. Autres 
le font cuyrc fculemét fans diftillation en dou ^ 
ble vaiffeau. corne i'ay prcdid,car Teaue bouil 
lanre fait cuyre la decodion doulcemét & fans 
violencCjtant & fi peu que befoing cft. 

La manière plus commune & vfitéc eft auoir 
vn vaifTeau de terre plombée, arain,oii cuyurc 
eftaimcf( qui fera plis grand que ce qui fe mec 
dedans) & faire bouillir ladide infufion lente- 
mér en vn feu de bois fec,clair,& fans fumée, 
& garder que rien ne fenfuye par delfus pour 
la perdition qui fe feroit de fa vertu . Cefaid 
foit confumce de la moitié, tierce, ou quarte 
partie félon les indications delTufdides. Etcô 
bien qu'aucuns difent que fi en la faifant cuy- 
re on y mefle,& adioufte quelques autres cho- 
fcSjcUes luy diminuent fa vertu , fi m*eft ilad- 
uis que comme en toutes maladies copliquees 
nous fommes contraindz parfaultede medi- 
camét fimple qui les puiîfc furmontcr & gua- 
rir,fairccompofition de diuers médicaments, 
nous deuons par mefmcraifon en la curation 
de cefte maladie(qui le plus fouuenr n*eft fim- 
ple)adiouftcr cliofes auec ce bois,qui puiffent 
ayder & rendre fon adion meilleure,plus par- 
faide,&: de plus grande efficace , plus valide, 
fcurc,&foubdainc,aucasquil fcroit befoing 



CVRATOIRB. Si 

depromprirude:& au contraire. Maisfi oti 
doubre quelque partie eftrc affedée, on doibc 
y adiouftcr fimples , qui fpccialemcnt ont cf- 
gard & afped à icelIcs,Icrquel2,opcrcront cÔ- 
me en propre fubied, & fcruiront de vchicu, 
le pour y condnyre];i faculté dchdidc deco, 
CtiorCommc fi Li mabdie eft auec obftrudios 
au foye,à la rartc,rcins, vefcie, ccrueau , & au- 
tres partics,il ne fera impcrtinét y mefler cho- 
ies apcruiucs ( &r qui auront cfgard aufdides 
parties) corn m c c{ï.r4dM^ulriti^,poljpodium quer 
cmu.^ufTi les autres capill,iires,& les /îrops d'i^ 

lemblables. 

L A première dcco^iÔ raiae,coulée &douI 
cernent exprimée fil n^y a autre e(gard:lon re- 
mettra auec le bois ia cuit , aurant'd'eaue fans 
ie laifîer autrement trempcr,pource qu'il eft ia 
aflc7. macéré: ce fai(a,la Faire bouillir cÔmc k 
première, & non tant confummer , ny fi long 
rcmps,pourcc que plus aifemcnr, & en moins 
de tempsfpour les chofcs prccedetcs; fe peulc 
difibuldre la vertu dudic^ bois: mais fi on crai, 
gnoit la trop grande aftridion du marc , Ion 
pourra prendre au lieu d'iceluy autre bois,qui 
n aura encor bouilly, mais en moindre quan- 
titeilequcl ayant trempé le mefme temps, fera 
mis bouilIir,& le laifTcra Ion plus confummer 

f 
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que la première fois, adiouftac cborcs robora* 
tes le vcnrricule en la concodion d'iccluy,cô. 
me coriandrH, amfimjcin^momH, & fcniblables. 

Le temps pour Fvfage de 
ladecodion. 

POurcedoncrvfagcdudiâ: bois aura dou- 
blctcmps^àfcauoirle tcmpsdc nccefTitc, 
letcmps deleàion.Letêpsde ncceflîréeft 
MU, lors que le mal eft tcllemct vrgcnt & prccipu 
tanr,qu il y auroit péril de difFcrer,cômc fi les 
rymptomcsfufdiazfuruenoyétimais le temps 
d'elediô rcra,ti6 en hyuer pour Textreme froi- 
dure,quicfl: ennemie des ncrfz routes au- 
tres parties feminalcs,tefmoing Hippocratcs. 
Aufli condenfe^ôc referre les pores,empcrche 
râttenuation,& refolution des humeurs gros, 
& vifqueux.dc forte que fi elle trouue les po- 
rcs ouucrs,& les humeurs liquéfiez , les repri- 
mat & repoulfant vers le cétre(qui font lefdi- 
aes parties ofleufes/permatiques, & froides) 
clic les incralTe & efpcfiit, tellemét qu»elles fc 
colent 6c attachent à icclles, 6c delà viennent 
ces nodofitez, &: autres douleurs profondes, 
cacoethes & rebelles à toutes curations. Aufli 
ce temps d'eledion ne fera l'efté pour les trop 
grandes chaleurs qui rcfoluent,ôc diffipent les 
cfpritz,6c chaleur naturelle, principalle aj^ête 



CVRATOIRE. 9, 

en h curnion de. maladics.pour ce qu'elle em 
pclcherou dattaindre 4 1. fin ou nous afpir5^ 

mais le printemps, lequel fe debura choilîr'. . . 

"CcollT r quelqt:i;S' 

to,s tommes encor en hyucr.-m.iis lors que l'air 
fera remperé ainfi quedefcriptHippocra en 
fon hure de elemeucis. Gal.enL fonliure pre- 
mier de tcmperamentis. En ce temps ne Vera 

c7eT& aT ^""'^ f"-- né- 

goce & affaires auec médiocre exercice, pen- 

des nulacbo ■q„es,pourl,,di<ae préparation 

,r. ^/ ^ ' ' "e faut ïamais obmet 

tre not md<cat.ons: car vne mefme decod/oa ' 
«fgalement prinfe ne pourroit proufiter k Z 
chafcun.ma.s nuyre grandement. Voyla com- 

eT orr^''^X'°" l-vfagedece bois doibt 
eltreordonne.&nonpasàla mode dVn tas 
detricafleurs pires que meurtriers : defquelz 
-cuns adiouftentaïadidledecoaion d^ ct 
irW, /rr"î""'T'"' ?P^'''^ P'""^f 'remis) 

,& icmblables,& ind,fferémlâtoutes*^^a- 
ïurcs en mcfme forte &quâtité.d5ten%uent 
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ConÇiàcmréi innumcrablcs maulx, & inconueniens.Donc- 
enl^ijfagedu qucs CS cotps qui fcront deconftitution plus 
hoisdegitUc. hiimidc,& qui pour les curatiôs,& autres cho- 
fes précédentes feroyét dcfcichcz,fauldra vfcr 
de ccluy qui fera moins fec( eômc foc les deux 
fubftaccs interncsA' pl"^ gommeufes)auquel 
fera mis plus d'eauc, & fe m iccrera ^c t repéra 
moins de temps aufli fera moins côfum>né, 6c 
fc donnera en moindre quantité. Es autres de 
conftitution plus fciche,ou auec grande quan- 
tité d'humeurs excremcntcufe,il fauldra vfcr 
dcf eluy qui fera plus fec,come de l'efcorce & 
fetôde fubftacc,ou de la troifiefmc en moin- 
dre quantité: & d\iuantage de h première en 
moindre quantité d'eauc;&: fera plos macère, 
plus côfummé,& en vfera en plus grade quâti- 
té,pourueu que l'eftomacli le puifleporter:car 
qjelques vnsfont de tel naturcl,qu'ilz ne peu- 
ucnt en vne fois boyrc vn grad traid, fans vo- 
nii{rements,ou fcmbl iblcs accidents: Et en tel 
cas mieulx vault partir la potion en deux ou 
trois do(cs,lcur donnât par Imteruallc de dc- 
mybeure,ou cnuiron. 

La forme & manière d vfer de 
ladecodiondegaiac. 

A formed'envferfcra telle, le patient foit 
en air plus, ou moins chault:fi c'cft l'hyucr 



L 
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C V R A T O I R 8j 

& la difpofinon de Pan foit froide, il aura be- 
foing d eftrç en vne chambre bien fermée, cf. 
cbaufFee,& l'air d'icdlc re^ifié arrificielleme'c 
auecchofes odorâtes & cÔuenabIes,de laquel- 
le il ne forrira point: veu mcfmesqu^l fcroit pe 
rillcux(eftans les pores ouuersjfvxporcr à l'air 
froid, quif félon Hippocras au i8. aphor. du 5. 
liurc; cftenncmy des nerfs, & coures parties 

iierueu(cs:maisoùraircxrerieur fera tempéré, 
j1 ne fera impertinét en vfcr, fins laiiTcr d'aller 
par la vilk',&: vacqucr à fcs affaircs.comc nous 
auonspredid,non routesfois Ci parfiiaemcnt 
qu'on pourroit faire,demouranr en la châbre. 
Et fauidra q le patiér fou preparc,& puis pur- 
ge par l'aduis &ordonnace du dodc ôcprudct 
nicdecin:la preparario fe pourra faire auec la- 
dite decodion au lieu de (îrops, Ôc fera caufc 
que la médecine trouuat les humeurspreparez 
tera edudion d iceux auec violence beaucoup 
moindre. Cefaid, vferale matin de l ideco. 
<aio premiercflors que la côcodion eft faide) 
& en prendra lîx onces ou cnuiron , & fault 

qu'elle foit ticde.afin que pluftofi foit rcduic^c 
de puilTance à cffed:& q par fi froidure adu- 

elle,ncfoitbleflee la vertu cocodricedu ven- 
tricule : lors fera mcdiocrcmenr couuerc de 
couuertures pins chauldcs, que pefantcs, fans 
violenrcnicnt le contraindre à uier par grand 

f iij 
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nôbrc de couucrturcs, ou de graiz chauîs, mis 
entour cux:cômc font plufieurs^qui ne côfidc- 
lillll rêtpas q nous fommes minifties de nature, <5C 

qu*elle (qui eft principale agente en h curatio 
des maladies)ne vcultcftreainfiirritee,ny for 
cee : &c parce moyen elle cft quelquefois telle- 
ment corrôpuc & depraucc,quc la trop grade 
abondace de fucurs rcfoult & cfpuifc les corps 
de telle forte qu*on eft contraind de lailfer la 
propre cure,pour furuenir aux accidcs.Lc fcm 
blablc pcult aduenir par la trop grade chaleur 
de l'air ambient,foit de la côftirution d'iceluy, 
ou par accidentjCÔme fi la chambre eftoit trop 
cfchaufFee,ou que la decodion fuft faiâ:e auec 
chofcs trop aperitiues.Ce qu*auec grand iuge- 
ment fault cô(îderer,ayant toufiours l'oeil dex 
Lamawere ^ javertu.&force dû patiét:mats,ou pour la 
fLCr^'^' dcnfitc du cuir & autres caufes,nature ne voul 
droit prouoquer fucurs , ce ne feroit pas mal 
faid d'appliquer aux pieds chofes chauldes,cô 
me vne bouteille pleine de ladide dccodion, 
ou autre faide auec chofes diurétiques , & de 
tenue fubftâce.-aufquelles i*ay trouué grâd cf- 
feâ: , fpecialement es extrêmes douleurs de la 
tefte,ponr la fympathie,& grand confentemét 
quMizontenfemble: AulTiauantqueluyfaire 

prendre ladide dccodio,fe pourroit faire fri- 
pions molles auec les mains,ou linges chaulx. 
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afin a*ouurir les porcs , & prouoqucr hdicac 
fueur. Quand donc il aura efté par deux heu. 
res, ou enuiron en Ton lia fuanr. Ci poflîble efl: 
(car quclquesfois les patics font en telle difpo- 
fition.que pour quelque diligcce qu'on y met- 
te difficilement on les peult emouuoir à fuer) 
II Ce fera elFuyer premicremct es parties oppo- 
fîtes des douleurs(fi aucunes en y ajpuis doul- 
cernent és parties dolentes, pour la crainte de 
y attirer d'auanragc; Ce Faidjcnrcment fe ra- 
fraîchira en Ton lid , fc gardant du froid , qui 
fcroic caufe d'obftruaion des pores &voycs , 
& par confeqdent empefchement tant delà 

fenfiblc.queinfcn/îblefranrpiration.Deuxou 
trois heures après, voyant qu'jl fera remis, & 
Temotion appaifee, il pourra difner k fco'm- 
me i*ay ia dic^jpour la forcc,plenitude,ou ina- 
nition qui fera en Iuy,vrcra de viandes,& fuy- 
ura fon regime.Puis enuirÔ cinq ou ilx heures z^hmre tt 
après fon difner ( qui me femble plus cÔmode cbW.,C 
qu'après fon foupper,pource quec'eft enuiron ^'-^A^e^/e U 
l'heure qu'il \x prinfe le matin:aulîî q la dige- ^'^^^''^^o^^ 
ftion eft mieux parfaire qu'elle ne feroir deux 
ou trois heures après le foupcr>feravne autre 
prîfe de la decodio première , & fe mettra en 

fon lid,côme lematin,ou(f'il n ala cômodité; 
fe tiendra cbauldemét fans fe couchericar en- 
cor qu'il ne fue(efl;âs Icspores ouucrs)nc laifTe 

f iu] 
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pourtant à fc faire exhalations des vapeurs. Se 
cfprirs vénéneux & corrôpuz, corne il eft bien 
à croire,puis que ceux qui coucher auec gcs in 
fcds dételle maladie,gaignent bien lavairollc 
parla feule receptiô dcsvapcurs & exhalarios. 
Il faulJra donc qu'il côtinue les chofes delluf- 
dicacs.l'ay trouuc de grâd cfFcâ:,que durârquc 
le patict vfe de ladidc decodiô, on luy donne 
tous les 4.5.0U ^.iours>quelque infufiô de cho- 
fes laxatiucs pour la nature de Thumeur pec- 
car,raftridion,ou laxité du vcntre:Oa plus cô 
modemct vfcr des cliftercs, qui fans faire mou 
ucmês contraires, rels qu'ont de couftume les 
mcdicâmés purgatifs , nettoyct les intcftins 8c 
premières veines des cxcremens rccuits,& dc- 
fcichez par grades fueurs.Car côme ledit bois 
de foy principalement prouoquc les fueurs, il 
n'y a faulte qu'il fai«5i: plus edudiô du fubril,& 
le plus gros (iaçoit ce qu'il foit atténue par l'a- 
iflîon du bois) ne peulr cftre touresfois cuacué 
par lefdiiftcs fueurs:mais Ci par laide dVn mc- 
dicamct doulccmét purgatif,ou plu ftoft ( pour 
les raifonsprcdiâ:cs)d*vn cUftcre,il trouuc na- 
ture obeilïante,il fera beaucoup plus aifement 
cdudion d'icculx: & en cecyfaultv fer déplus 
grande difcretion , que ne font plufieurs , qui 
l'exhibent toufiours laxatif, & (comme il me 
fcnible)fans raifon:pourcequ'vn médicament 
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purgatif m>s en vn corps . ùiA necelTairemenc 
a«ion,de forte qu'eu default de trouucr hu, 
ineurs préparez . il opérera es bons , comme 
tefino.gne Gahen au commct.de laphorif.,7 
du I,u... Dont aduicndra qu'au lieu dcftrcal 
dce nature fans occafion fera molcftec,& ren- 
due moms habile à côbatre & furmonter ladi- 
te maUj g, 

. 1- vfagc deladiac decoflion durera fclon les 
[indications que Ion aura tou (Jours deuantles 
yeu.A' pour la gr5dcur de la maladie, tcps & 
duranon d .cclle.nature de l'humcur.la difpo- 
fifon des corps, faagc. le fexe. la couftume. la 
région la partie de lannce . & la conftitution 
tenir' atr" ^'■"P'"^.«" "^oins. Si l'in 

Tfê nn '^t^'i^T"' P^^P"">I^ '^P» d'en 
vfer pourra eftre de huia,dix,ou quinze iours. 

Mais ouabfoluementon vouidra tendre à h 
cure dccefte maladie auec IVlige dece bois.il 
tauldra augmenter toutes les chofcs fufdiacs 
& fera le régime plus cftroia& rigoureux & 
1? decoaion((pecialemcnt vers la iinjplus de- 
ficcatme. Mais fur tout fauldra eftre foiqneux 
desfrequentes & legiereseuacuations.kfquel 
es en ce cas ont vn merue.lkux effcft. AuT, le 
temps de l'vfage fera beaucoup plus Ion.. £t 
pour lentemét déraciner ceftemaladie,n?fçau 
ro.t eftre moins de fix fepmaines, ou cnuiron. 
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Et en tel efpacc de tcmps,auec le trai<^Vcmcnt, ^ 
comme ie Tay did , i»cn ay veu ( fpecialcmcnc 
de ceux qui elloient affeacz par recidiues) j 



lefquels fe trouuoient bien aucc fedation de 
leurs douleurs, & autres accidents : toutesfois 
cela n%iduicnt pas fouuét.ren ay bien veu(qui 
cftchofedigneà noter) & pradiqué maintef- 
fois en la curation de telle maladie. Ci rebelle, 
qu*elle ne vouloit céder à la fridionimais non- 
obftant le flux de bouche continuoient,ou rc- 
cidiuoicnt les douleurs & autres accidents, 
qu*vr<ins puis aptes de telle decodion , ils c- 
ftoient parfaidcmcnt gueriz : dont i'en co- 
gnois , & voy iournellement plufieurs, qui de 
long tcps font fains.ôc bien difpos. Mais quat 
à la feule dccodion , où ic cognoiftroye par 
noz expériences , ou rapports de gens metho- 
diques,6.' dignes de foy (auec lefquels fommes 
iournellement a(remblez,pour la vifitation & 
curation des malades ) l vfage fimple d'icelle , 
ou autre voye eftrc fuffifante,& plus feurcquc 
la friaion,croyezqueic ne vouldroye la taire, 
voire n^yeuft il autre cbofe qui m»en follici- 
taft que cefte charité tant recommandée du 
Créateur , que nÔ feulement elle fc trouuc en- 
trc cens infidèles, & fans cognoilTancc de 
Dieu mais auflî entre les bcftes brutcs,ÔC tou- 
tes cfpeccs d'animaux. 



1) 
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^ Le rcgime en 1 Vfàgc de la 
decodion degaiac. 

pAreillemcnt fera bien neccfTairc rordon- 
nace du rcgime «5^ raifon de viurercar fuy 
uanr le dire d'Hippocras au 4. aphorif. de Con 
premier iiure, la trop tenue & exquifc maniè- 
re de viure eft roufiours dagcreufe és maladies 
longues & aux agues , cr.^uelles ne conuient 
poinr,cI e cft perillcure,&c. Or il eft ainfi,nuc 
celte maladie eft des plus chroniques & lon- 
guesrmefmes que plufieursaprcs rvfagedecc 
bois & trop eftroide manière de viure/oir ou 
pourdouleursdc tefte,d'articlc$, ou autres af- 
tedtions des parties olTues demeurer auec vnc 
cofompriÔ du plus fubtilje plus gros eftât de. 
laiHe. Au moyen dequoy (^comme i»ay predid- 
des fcyrrhcs) ils demeurent en tel cftat qu'en 
aucuns U cure elt trMt fficile , & les autres en 
lont incurables, pour eftre dégénéré en vne 
niarafmarion,direrabcs. D'autres par le movc 
de rheumes & fluxios bilieufes en Icftomach 
I ont eu tellement rubuerty,dcbile,& agité dé 
douleurs que puis après par long téps nonob^ 

itantplufieursaides&remedes^nepouuoicnt 
eftre remis. Es autres voyons aduenir fieurcs 

Ipecialement pari-augmentation dudi^ hu- 
meur bilieux. Pârcillemétvlcercs.quideiours 
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en iours fe rendent malingsrcrpcnSjCorrofifî, 
Ôc difficiles à curer,la caufe defquelstfi ce n»eft 
auec grad iugement ) bien fouuét cft ignorée. 
Voila deqiioy cft caufe vne extrême abftinen- 
cc ou elle n'eftoit necclfairc. Puis doc que par 
la continuatio & yfage de ce bois les humeurs 
toufiours f'attenuenr , & defcichent , fi par ce 
moyen ils en eftoient quelquefois rcnduz adu 
{les,& malings,lors il fauldroic les humcder: 
& au contraire : Er pource tel régime doibt e- 
ftre prudemment ordonnc,tant pour la natu^ 
re de la maladie , Se malice de fymptomes, ou 
accidens,quc pour latempcrature,ou complc- 
xion du malade,raagc, le temps, l*annee,& la 
qualité de l'air ambient , la région , de fcmbla- 
bles fufdits. Selon toutes ces chofcs doibt eftrc 
augmenté le régime , ou diminué, leurordon- 
nanr mâger vne fois le iour,dcux,ou plufieurs 
fans omettre la couftume, fuyuat le dire d'Hip 
po.au liu.i. de v 'tB^ rationet morhis acntu . loind I 
q!)e les repentines, & foubdaines mutations , ^ 
cômc euacucr^rcmplir, efchaurfer, réfrigérer, 
& autres manières mouuant le corps , font o- 
dicufcs,& penllcufes à naturc,comme tefmoi 
gneHippo.au 51.nphor.du deuxiefme liure,&: 
Galicn au cômcnr.mefmcs es deux autres pre- 
ccdcns.Parquoy me femble qu'il n'eft pas pof- 
fible ordonner ou dcfcrire vne certaine règle 



'il 
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_ oucîîant la quantité ou qualité du viure,com- 
*me trois onces , quatre onces de pain , fcizc, 
^dixhuidjou vingt pruncaulx: mais fuyuantlcs 
'tehofcs que nousauons dides cy dcflus, il nous 
fauldrarciglcr fclon toutes iccllcs pour bien 
ordôner,ou adminiftrer vne certaine manière 
de viure.Mais pource qu'en ccftc rcgiô & au- 
tres Scptêcrionales & froidesf pour la chaleur 
narurcllcqui fc retire es parties intérieures ) la 
concodion fe faid meilleure : par confcquent 
plus on appctctefmoing Hippocrares au 15. 
aphorif.dc fon premier liure. Se Galien au c5- 
menr , ou il did,En hyucr, & au printcps font 
les ventricules naturellement trefchaulx : pnr- 
quoyen cefditz temps & faifons fe doibt on 
pIus nourir,&c. & par default d'aliment l'hu- 
midité radicale le côfîimme par l'aiîlion de la- 
dite chaleur,5c les humeurs naturclz,iî fcroit 
meilleur à mon aduis, les indications fufdtacs 
bien &r diligemment confîderees , & fuvuant 
icclles , vfcr de chairs rollies , ou bouillies , & 
altérées auec herbes propres, &: femhlables a- 
liracntsfpour la /îmilitude de la fubftâce qu'ilz 
ontauecnous) que de pruncnulx , rnifîns , 6^ 
femblables : car encor que la dccodion foie 
cordialejtourcsfois le nourrifTcmcnt en cfl: ter- 
reftre,mcIancholiquc, & de Cuc moins bo que ^ 
de la chair. Soycnt donques les viandes faciles ^' 
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à cuyrc,& cligcrer,& de peu d'cxcremens , Set 
qu'on fuye toutes celles qui peuuent cngen-t 
drer humeurs gros,vifqucux,6c vitieux en qua 
lité,comme poilibns , qui de leur nature fonc ^ 
picuitcux , vifqueux , de gros fuc,6c pleins de ! 
cruditc:au(îî toutes chofes falces , Se efpiiïécs, 
aiIz,oignons,mouftarde,& chofes fcmblables,- 
qui peuuct inflammer,& bruflcr le fangj&r tù 
Icucr vapeurs chauldes Se acres au cerucau.V- 
fe de chairs de ieunes moutons, de veaulx,chc- 
ureaulXjlaprcâulx de garenne,pouletz,hetou- 
deaulx,& to'oifeaulx fauuaiges,cxccpté cculx 
qui viuent es caues;& pource les alouettes , Se 
merles font bonnes. Vieulx pigeons pour leur 
grande chaleur pourroyent faire ebulitiô aux 
humeurs , parquoy efl: meilleur vfer de pigeô- 
neaulx. Se leuraulx : toutcsfois auantqu'vfer 
des chofes fufdidcs , il fault les préparer pour 
la nature de la maladie, auflî des corps , & au- 
tres circunfl:ances:& fuyuant cela feront plus 
humedans. Se nutritifz, ou defeicheronr plus. 
Se nourriront moins. Leur pain doibt efl:re de 
froment,bon,bien leué,& bien cuid , ny trop 
tendre, ny trop dur.mais médiocre. Aucunef. 
foison bcfoing eflioic dcfccher ou roborer le 
ventricule, y ay faid adioufterde la pouidrc 
d'anis,ou coriandre.Son boire foit de la deco- 
ékion dudit bois,pourueu que le patient ne 



r 



loir 
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trop débile, ou fort accoufbmé au vin: 
uquci cas ic leur pcrmettroye Tv^igc dVn 
»ien peu devin non fumcux,ny violent , mais 
vnc moyenne force , Se fubftance , e< bien 
leur/pecialemenr après le p- emier traid de 
adide decodion : laquelle pourauoir prom- 
oteracnr cfté artirée parle foye famclique(^qui 
arrachera du ventricule pour Ton aliment ) o- 
■crcra en iceluy, & luy feruira de medicamér. 
lu.inrcftdu dormir, il f'cn fnuldra abftenir 
tant qu'il fera poflîblc après le difner : pourcc 
que tel dormir replit le cerueau d*exaIations, 
j& vapeurs , & augmente les douleurs, & ma' 
tierescatarrheufes. L'exercice médiocre deuat 
\lc repas n cft impertinent, & fera bon de de- 
laifrer(fil eft polTible) routes afFeaions,& agi- 
tations d'efprit en tout le temps de la curatio, 

jattédu qu'elles ont pui/Tance de commouuoir[ 
. &inflammer les efprîtz, & humeurs, princi- 
ipalemcnt bilieux : A quoy luy feruira beau- 
îcoup paffer le temps à quelque chofe ioycufe, 
.Jcommedeuifer,iouer,ouyr inftrumcnrs mu' 
|.:jflicaulx,lirechofesfacecieufes; mais la chofe 
^qu'il fault principakment fuyr,& euircrdii 
rfltout pendant la curation , eft fade Vénérien, 
:comme de toutes les chofes non naturelles' 
ih plus contraire. Car oultre la dcbiliration 
jdes parties nerueures,&cmpcfchemenc des 












là 
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vertus, & adions naturelles , il cmpefclic tant 
la renfibiejcommeinrcnfibletranrpiration , 
cuacution des humeurs vitieux,&: les rcuoquc 
aux parties internes. 

La féconde manière de curer 
par fridion. 

LA feco'lc manière, qui eft rvndion ou fri- 
a:ion,eft vtilc ôc neceiTaire à la curatiô de 
ccfl:emaladic,non toutesfois en toutes les 
efpeces.^^ difpofitiôs dMccllc,ny en tout têps. 
Parquoy prudcmcnt la faulr adminiftrer, fuy- 
nant lesindicarlons cy deftiis tant de fois re- 
commandées. Car ou la maladie feroit inuetc 
rce,flii6tcd*vn humeur grosjenr. Se vifqucux, 
& la adhérant aux parties folides , froides , & 
profondes,quirontlcsos,comc en ceulx qui 
au parauant ont efté traidez , & en cculx qui 
ont nodoritc2,douleurs inueterées de teftc, ÔC 
articlcs,ou pour la longueur de temps nô feu- 
lement les parties font redues imbecilles,mais 
aufli nature f'accouftume à defcharger là ce 
q«rclle fcnt luy vouloir nuyre. Au moyen de- 
quoy f'imprimc vne cachexie, & mauuaife ha- 
bitudc.& ell le corps,& les vertus reducs im- 
becillcs. pour les diutnrnes.vehementes,& co 
tinuellcsdouleurs-.lefquclles ( tefmoing Hip- 
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pocrasffurtoutci chofes profternét& debili 
tent les vertuv:ou la maladie diâe feroit ain(î 
iDuetercc; lors tât f'en taulr que ladite fria,5 
immediarcment en rej cas foit commode , que 
taefmes par vrerd'icelle.en corps, & humeurs 
on preparcz.nous en voyons infiniz perduz 

^m.ferablemétfirnir leurs iours.côme quand 
>lles eft exécutée par vn tas de malheureux ho 
rlmicides h iufte douleur & leur mefchanceré 
*necotraina d'ainfi fouoe-f m'attacher à eulx) 
qiu feulement pratiquent pour rauarice.& 
Quelque vilgaing. & négligent Dieu & fa pa- 
toUe.frottcnt inhumainement vn patient.fans 
Aucune préparation ou efg,,rd,finon que quel- 
Mocfcs les plus i;,ffifans d'entre eulx, les vo„- 
lans purger, leur exhiberont vne lozenge de 
|dMcarthami,ou de fucco rof.eftimant parleur 
plnmc & ignorance, ou bien par leur mali- 
ce auoirb.en beibngncf.veumefmement que 
cela porte le nom de medecine:mais c'eft fans 
cohderation de la nature des humeurs eyube- 
rans en cecorps,& autresind.cations tantne- 

ttion(laquclle eft précipitante & fubite) faift 
aétion en ce corps. Et tout ainfi . comme tout 

Ijmed.cament purgatif mis en vn corps, opère 
premieremét es humeurs . lefquelz de fa natu- 
re & propriété il cft apte à purger,puis pat def 
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fanlt de les rencontrcr/e rue fur les autres,quî • f- 
leur font plus femblablcs,& prochains , & ne 
trouuant hunieurs viriez Se corroropuz opcrc 
& befongne es humeurs bons , & en ce qu il 
peulr rencontrcr;par mefmc raifbn ladide fri- 
aion appliquée fera adion en ce qu elle trou- 
ucra luy eftre propre,& à elle prépare : & par 
deffault de préparation des humeurscorrôpuz 
de ce venin,operera es autres bôs, & humidi* 
tez radicalcs,& naturelles, dont enfuyt vn er. 
rcur pire que le premier : aufli que c'eft con- 
tre l'opinion d'Hippocras en fcs aphorifmes, 
Pourcc eft befoing vfer de côcodionA pre- 
paratiô defdidz humeurs-.car ou y il auroit pat 
trop grade deucatiô,il fauldroit les humeder, 
tant auec les chofes internesf comme manière 
de viure humedancc,de facile digeftion, & de 
petit excremcntjvfage de decodion de gaiac, 
mefmes faire bouillir leur viande, & nourri- 
ture en ladide decodion, auec orge ou ilz fe- 
royenttrop defeichez> qu auec chofes exter- 
nes, corne bains coropofez de racines,herbes, 
fleurs, femences , & chofes propres pour ha> 
mcder ,& tempérer la chaleur & ficcitc des 
corps,& difpofitions, qui pour les chofes pré- 
cédentes auroyent efté trop efchaufFez, & de- 
fcichez,cômc Ion voit cômuncrocnt ; Et a i il- 
fuc d'icculx faire fridiôs de medic4m<;|its prc- 
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aratifz tantfeiilementxômc pour humccfter 
: cmoli.r.vfer d\ixunge:cômc eft ^xungU an^ 

edullc, comme efè , vMina. ccmma, hinin.u 
ouUU,canma,UtHrtn4, De oômes, cÔmc cft am^ 
omacu, hdelltum, oppopanax^gdbdnum, crc Sc^ 

fs.comc oleHviolammMliomm, Inmhncoru crc 
ciquelz auec cire fe fera linimcnt, & d'iceluy 
aire hidio generalcmct par tout le corps , ou 
srticulicreme-r es lieux affedcz.Mais à tclz li- 
iments ne Fault adioufter argct vif, ny autres 

::imed.caméts refolutifz tant p lcur^prieté,que 
cur qualité manifefte , ou fort chaulx . Pareil, 
menton peult faire cftuues feiche.- , pour les 

nrét,ôsdc/rurdi(acs,dcrclaxcr,emo]iir,humc 
er&ouunr les pores,atrenuer,& inciferla 
» •«cralîitude,& vifcofité des humeurs, & à Ti/Tuc 
: M icclles faire fric^io auec les linimets (uÇ^z 
•j& ainfi continuer iufques à fuffifante prépara* 
■ -jtion.Mais il ne fault tcmerairemcnr appliquer 

î ' Jes remede5,ainsauec meure dcliberatiô;& co 
^^jfiderer quVn remède ou medicamét bien pro- 
stré pour vnc maladie fouucnt doibr e(>re cha^ 
jgc pour la rouratiô & changcmct des téps d'i- 
i.<ceile. Pour retourner à noftre propos la ù\a\o 
'ui cft lans moyen, fera vtilc & neceiïairc les 
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chofcs vntucrfelles deucméc faidcs)à cculx ou 
la côragion cft eccoi* recére, îk ou les humeurs 
piruitcux 5^ autres fontmcflcz cnrerablc,cc. 
qui fouuent adulent es corps fanguins , & bi- 
lieux, corne en ceux qui ont douleurs mobiles, 
& non fixes de tefte,crpaules, brrs, de iambes, 
vlceres recétz de mébres vinl,de gorge, & de 
bouche,puftules en la teftc,fronr, cfmôdoires 
des parties noblcs,&: autres parties du corps, 
& efquelz nous pouuons faire iugcmcnt , que 
ladite matière eft cuiâie & pre'parée, pour 
promptement auec fes racines eftre euacuce: 
mais a la côpofition des médicaments pour la- 
dicte fridion,ne fault obmcttre que(oulrre les 
autres médicaments de quoy nous parlcrôs en 
leurs licux)tout ainfi côme nous auons did en 
la diffinition d'iccllc , qu'elle a quelque chofe 
«le propre,& occultt»,aufli pour la curation d'i- 
cclle,eft il befoing adioufter medicamenr qui 
luy foitalcxipharmrc, foitde propriété mani- 
fcfte,ou occultc,comme(entre autresj eft l'ar- 
gent vif,lcqucl feul eft approuué par certaine, 
& méthodique eyperience,nonobftant qu'au- 
cuns doubtent que de fa vencnofité prouien- 
ncnt telz accidens malings , qu'on voit adue- 
nir à plufieurs ayants vfé d'iceluy , que ie déli- 
bère traidcr par authoritc,raifon,& cxperien- 
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^De la propriccéde 
J argent vif. 

AVcuns citenrDiofcoridcIequel en vn cha 
pirre qu'd a taid de Vavgcnt vif,dir,q prfs 
^Ipar le dedans il ronge, & cauc au moyen de fa 
grauitc & pefanteur.mais Marinnus findusBa 
oliranus, home fort experhnéré en chirurgie, 
tr^idant de cafi c^ofenjtone, pour rcfpondre & 
latisfairc à cccy faièt vne petite digrefHon & 
ciir,qu',I a vcu plu/îeurs qui ont aualc le vif ar- z W Wf 
gcnr (ans aucune incommodité, ou Icfîon. Et /n^^, 
pourcohrmation de fon dire, racôte l'hiftoire '''^'"V^v^ît;* 
dVne femme qu'il afferme auoir veu prendre 
pour quelque intêrion, &c à plufieufs & diiTcr- 
les fois vnc liurc & demy d'argent vif , qu'elle 
Teiettoit par bas , fans aucune icfion : mcfmes 

-ir,qu'en rHiaque pafllonfcômuncment dide* 
miferere mei)mal3die morteIle,pIufieurs (ont 
«fchappez, en prenant trois liures d'^rgét vif, 
«uec de Pcaue Amplement : & les autres eftre 
\ guéris dVne violéte colique, en prenat moins 

|de trois onccs.Cequ'aum eftapprouué par A- 
.j uiccnc, au chapitre de argento viuo, où il dir, 
i que plu/îcurs en boiuent fans eftre aucuncmct 
iendÔmagez. Anronius Muîaen l'on liure,oii il 
I faia examen des fîmples médicaments au trai- 
des métaux dit,qu»il a de couftume de don- 
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ner argent vif à boire aux cnfans eftans (îem^^^ 
morts à loccafion des vers & Tvm bries. ^. 
Vn Eucfque de ce royaume afFcrmoit, qudj^^ 
flljlotrel luy eftant A mbafTadcur pour le Roy à Vcnife^ 
fctrouua vn feruitcur apothicaire , qui pour 
defrobcrfon maiftre aualoit l'argent vif , 8c Çc 
retirant en quelque lieu à rcfcarr le reiettoit 
parle fiege fins mal aucun. Non content de 
tout cccy, i'en ay voulu moymefmes faire l'ex- 
périence, & en ay faid vfer en petite, moyen- 
iie,& grande quantité à plufieurs efpcces d a- 
lîimaux , qui nefen font point mal rrouucz : 
ce que vous pourrez aufïi faire > Ci bon vous 
femble. Autres difent , que Galicn l'a did vc^ 

Gaîlen. 9, ncncux. Galicn 9, fimpl. confclTc iamais n*a- 
f,mi>h ' uoireu aucune experiencc,fçauoir fi prinspar 
le dedans , ou appliqué par le dehors il doibt 
•cftre did mottel. Auicenc l'a ordonne pour la 
ligne des petits enfans : Mcfué en a ordonné 
en ces vnguents(feulcmcnt pour la rongne^ca 
telle quantité , qu'aucuns en vfent félon la rc- 
ceptepour les fridions. , 
Par dedans fc donnent médicaments purga- 

i?.,yô..î..f.;tifs,aufquelsles autheurs attribuent qualité^ 

teparfimUi^ vcneneufe : comme tous laxatifs, lelquels tou. 

tudes. tesfois auec leur corrcdifs font redificz de 
leur qualité virulente &: maligne, ^ fatis telle 
malice font adion : ParrauihoritcdcGalicn^M 
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tous autres authcurs méthodiques,*: ratio- 
cls , nous vfons de mcdicamems vcneneux 
. de la plus part prins par le dedans , comme 
c vipercsjcyguc^iufquiame, mcndragorc, o- 
ium,p,iuot,hellcborc, & autres : lefcjucls rel- 
Icmenr fe peuuenr corriger,quc nous en vfons 
fans relie malicc.Ne voir on auffi maintesfois, 
que par Tmdoéte exhibition d'agaric , fcamo^ 
nee,turbih,c^rrarîie,mcrme rhcubarbc, & au- 
tres tels benings médicaments purgatifs (àcC- 
quels gens méthodiques vfent iourncllcmcnc 
fans violence ) qu'à maintes non feulement 
demeure vne imbccillirc perpétuelle du ven- 
^ triculc, p.)r laquelle fuit lycnterc , intempcfti- 
J ue euacuation , & quelquefois indcuë, par la. 
^quclJe f'enfuytdyfenterc, tenefme, & autres 
tels accidents, mais anlTîmainresfois f^cn eft 
cnfuyuy la mort? N'en pourroir on autant , 
-'oir d auantage dirr du pain , du vin, & tou- 
tes autres viandes ? Ne dit Galien toute reple- 
tion cftrc mauuaife, celle du pain trefmauuai- 
fe?voire mefmc vcneneule , comme il fc peult 
voir après le temps de famine, queplufieurs 
en meurent , encore que de foy il foit tant be- 
ning & familier à nature,que rien plus. 
J Galien en fon liure de caufis morbo. did, que 
(les viandes bonnes indeuement prinfes , en- 
gendrent maladies froides. Voyez quels 
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maux & accidents aduicnncnt du vin , quand 
ilcft pnns indcucmcnt , & fans raifon:car ou- 
tre les vices qu'il caufe au foye , il réfrigère ôc 
rend les parties ncrueufcs tant imbecillcs,; 
que non feulement plufieurs demeurent en 
perpétuel tremblement, & fubieds à conti- 
nuelles fluxions, & catarrhes : mais aufliles 
vns tombent en vcriigine/cotomie, paralyfie, 
apoplexie, & bien fouuent c:i la mort: Et pour 
ce n'y a raifon d'attribuer telle violence, & 
malice à l'argent vif, pluftofl: qu'à la faulte de 
le bien appliquer & mettre en bon vfage : vcu 
mcfmes que plufieurs hommes experts & mé- 
thodiques en font v fer fans aucun inconuc- 
nient : Et fi dis d'auantage que Ion en pourra 
prendre en plus grande quantité par la bou- 
che fans lefion,quc d'autre laxatif quelconque. 
Les bonnes femmes pour bien tuer les poulx , 
& oftcr les rongncsdclatcftcdesieunes en- 
fans,3ppliquent par long temps argentvif fans 
Correà:iô,ny préparation : ains feulement de- 
my mcfle aucc beurre, ou axunge, ÔC en gran- 
de quantité, encore que la teftefoit vnc partie 
noble, de fort rare texture, petite force, ik ai- 
fceàoffenfer. On a pareillement accouftumé 
en EfpagnejComme gens dignes de foy m'ont 
référé , de faire v fer d'argent vif aux petits en- 
fans , pour le laid coagule dcdansi'eftomach 
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IAns,nconuenfens:& mcrmescncoresde pte. 
ient CCS malheureux empiriques en leurs fri- 
<a.ons , frottenr & la tcfte & toutes les parties 
«obles auec leurs vnguents. où n'y a fauîte de 
arg« vit,& ùns prcparaiion quelconquc.Tou- 
tesfo.s aplufieurs n'en aduienneot aucuns ac- 
cidenrs. 

Si nous voulons croire à l'expérience, on en ^"■p 
trouucra infinis, & trouuetoit on encord'a 
uantage.n-eftoit le fcandale. qu. ont cfté frot-' S' 
tez non (culement par vne,o„ deux : mais par 
plufieurs fois . Icfqucls auec les mcfmes rer^c- 

des mcthon.quemcnt reiterc2,ont cfté cueriz 
Et fi on vouloir obie<aer, que cela cft pour vn 
temps , & qu'ils recidiuent , & rcnchoient a- 
pres.i ofFre non feulement d'affermer, & faire 
affermer a plufieurs de mes compagnons chi- 
rurgiens experts, mais en monffrw plufîcurs 

en certcvil^, & ailleurs ( fans ceulxîueie ne 
vouldroye decbrer pour le fcandalc ) oue i'av 
penfe auec argent vif,lefq„cls teftificronr. cô- 
tnc lis font a vn chacun , de leur vie ne fcftre 
{".eux rrouucz. Les fignes font tels, ,1s font 
bien coulourez ,aucuns gras, difpos,auec bon 
appétit : ils dorment bien, & font allcçez pir 
ledorm>r:& font toutes avions naturèllcsluf 
1 bien que ïamais. l'en monftreroy a»(IÎ d'au- 
ttes, Icfquels ( ayans eflépenfez aucc mcfmes 
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remèdes , & par autres que moy, il y a des ans 
plus de vingt ) font fains & difpus : & depuis 
(comme ils tefmoignent)nc f'en font (cntis en 
aucune manière. La controuerfie & différent 
des authcurs, qui en ont efcrit, nous roôftrent 
aflez que la feule expérience en peult certaine- 
ment iugcr,côme aufli de tous autres medica* 
menrs opéras par propriété occulte. Parquoy 
^rcsâJ'at dclaiffans ladifpute de cesqualitcz premières 
j^ent-vif, & les authcurs qui l'ont did chauldfcorae Ga- 
lié 4.fimpliciû, Ariftote 4.methcor. H diabas, 
Paul Eginet,Conftantin,Ifaac,Rnfcs, Pbrca- 
Qt*fh'te:^fi' rius) par expcriéce nous voyons en luy adion 
(vttdes, Je chalcur,cômc d'.itf enucr.incifcr, pénétrer, 
^crefouHre. Aucuns le difcnt froid , pourcc 
qu'il cft faid de plomb , &c autre matière froi- 
de,qui ne f'enfuit pas:car la chaulx viue cft fai 
ac de cailloux,^^ pierres froides, ce neârmois 
cft chaulde & cauftique.Et pource ne nous ar- 
reftons à telle difpute:mais à l adion d'iceluy, 
laquelle eft plus necc{niire,& acheuons de fça- 
uoir , Cl de fa venenofitc prouicnnent tant de 
maux que luy en attribuct aucuns.De ma part 
ie fçay que plufieurs en vfent,&: en ontvfe,qui 
n'en ont aucun mal : & ay veu homme en ce- 
tte ville, qui pour cinq fols tournois en aualoit 
deuxonces pour vne fois : & plufieurs en font 
auiourd'huy vfer en pillulcs fans incôuenient: 
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ce que toutcsfois ic ne vouidroyc confciller 
lans bonne & artificielle corrcaion. Au rcftc 
:^uanr a lapplication cxterieure,nous le vayôs 
eftre alcxipharmac & anridore contre les vice- tZ^l 
virulcnrs,cacoerhs,& malings,qui rcfufent '^^ 
le rebellent contre tous autres medica 
menrs : de forte qu'il confume la virulence 6^ 
ni.il,ce d iccux plus que nuls autres opérants 
par leur quahre première. Guidode Cauliac 
parlant de la nature de tels vlccres, ordonne y 
appliquer piatiues de plomb frottées d'argent ^^/W^» 
VihCe que conforme Galicn 9. CimpliciumM^'' r""' 
plomb, approuuant pour les vlceres malinas, 
& pour les cbancrcs.Mefmes nous voyons par 
^xperiéce que le plomb ( lequel aucuns difenc 
vénéneux par ce que l'argent vif fouuent cfl 
taia de luyjpculr demourcr vn lonp temps en 
noftre corps fans faire aucune corruption 
.comme Ion peult cogooiftre en ceux qui ont' 
eu coups de harqueb.zes. Quoy que foiti ay 
veu a plusieurs bommcs,tant en Italie,commc 
en ce royanme , demeurer plombcts aux par- ^'^^'^ "^''^ 
ries charneufesfcomme bras,iambes, 6c dedas ^ 
le corps ) I cfpace de deux , quatre, fix, huid, 
voire dix ans, & defcédre du hault en bas fans 

faire aucune putrefaaion,ounuifance à natu. 
'fc, qui le dénote aflczn'auoir telle venenofi- 
tc; mais pluftoft quelque chofc de familiarité 
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auec natarc,quc iront pas pluficurs autres me ^ 
taux. Aulfi Galien y.cata topus ne dit pas qu'il '] 
foif venencux:maisclicquc l'eauc contenue es 
canaux de plomb ( pour le limon qui Cy at- 
tachs & adhcrcjcaufe di(rcnterc,ce que fcroit 
bien Terain.ou cuyurc,le limon dcfqueU ftlon 
la fubftance adhérente à iceux,cll: ce que nous 
appelions vert de gti$. Ces iours pa(lcz ie fus 
H.nohe de appelle pour vn icune entant dcmourant chez 
'vnecx^erkn, dodeur en médecine de cefte ville dcParis 
lequel auoicvne paroîidcfqui cft apofteme cn- 
uiron les orcillvs)auec grand* tumeur,inflam- 
n)arion,doulcur,pulfation, ^ tels figncs fignt^ 
fias génération de matière. Au moyen dcquoy 
nous aduifames qu'il feroit bon (à raifon de la 
grand douleur & tenfion) y applique! vn mé- 
dicament anodin, & chaUiiique cbnwn ex me- 
dullapanis furfuracei tnUÛe vaccim infuft ycum 
femme Imiter fcsn'grdc 'h Mtsliltorum, Cr rofirum, 
ûonbm cham^meliy Cr meliUt'hiCr cnco. Ce qui 
fut faid , & au premier remuement de l em- 
plaftre fe troiiua grande diminution de la tu- 
meur, de tous les autres .iccidents, dont le- 
à\t\ mcdecin,& moy fuîmes fort e{bahis,par. 
ce que nous auions délibéré ce iour, ou le len- 
demain y faire ouuerturc, A la féconde fois (c 
trouua fans inflammation, puUation, ou dou- 
leur, & la peau ia flétrie , qui dcnotoit rciolu- 
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C J?®"'^ apparente diminurion de la tumeur: & 
^- fcnroit l»enfant la partie qua/î toute defchar- 
gce. Au rroifîcfmc appareil i'apperccu dedans 
« cecaraplafmcquelquechored'argcnrvif: par- 
quoy nous enquerans,d ou pouuoit procéder 
cela,rrouuarmes qu'vn fmiircur , auquel on a- 
uoit cornmandé faire ce medicamct(faultc de 
cunohrc) l'auoit meflc auec vn vngucnr crtat 
au irorner,auqucl y auoic de l'argent vif, tou- 
tcsfois cell enfant fut guari en quatre ou cinq 
f ioors,finsfuppuration,ny autre inconuenienc 
quelconques . £r le voir on tous les iours faire 
bonne chère, fans f»cftre depuis rrouué mal. 
Quelque temps après vnc damoifelle fuft affli- 
gée d'vne femblabic maladie,laquclle nô feu. 
lement luycomprenoir le derrière de l'oreille- 
mais aulîî vne partie de la gorge, & quafî tou- 
te Ja iouc,& nôobrtant quelques remèdes que 
^ nous y peufljons appliquer, fuiïcnt repercuf- 
lit2,rcfolutifz, ou fuppuratifz , nous ne fceuf- 
mes tant faire que nature voulut rcdrc à aucu- 
ne eu3cuatiô,dc forte que la tumcur,inflamma 
t4on & douIcur,ciloit relie, que nui(5l ne iour 
poffible ne luy eftoir rcpofer , ains de iour eu 
lour cftoir augmétéc,quoy voyans ic racopray 
aux médecins In prefents, l'hiftoire précéden- 
te , lefquclz furent d'aduis qu'on y adioufta/l 
quelque peu d'argét vif.Cc qu'ayant faid fen. 
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tit des Ici première application, diminution do 
fçs douleurs,& en peu de iours fc termina paC 
refolutionfcncdr que ledit argent vif fuft ap* 
pliqijc auec ruppuratif)& fut guaric. 

Icpourroye alieguervne infinité d'autres cx- 
pcrienccSjlefquclles iclîi(T*c àcaufe de bricuc- 
tcipource qu*il me fcmblc que ces probations 
font fuffifantcSjpour conclure que l'argent vif 
n'cll fî vénéneux, & maling,que pluficurs par 
Concîttfion faulte d'cxpericnce, & iugcment l'ont cftimé: 
^ue Varient cat fi les chofcs preccdentcs'ont lieu^il me fera 
vifn'efi ve- blc que méthodiquement on en pourra vfer es 
mentttx. frictions: attendu que les parties frottées font 
igt»obIes:& que l'argent vif y entre en petite 
quâtitc(fi aîfi eft qu'il y en cntrej& qu'il y a au 
corps, fubied, en quoy il opere,qui liiy obtiid 
fa vertu, & par cofequét l'cmpcfche de bleffcr 
ce qui eft naturel &: bon.Tout home methodi 
que peult iuger,qu'il n*y a patict pour vne fois 
traidé quicnpuiflc vfer vne once en toutes 
fcs friâ:iôs,lefquellcs cncor font faidcs en di- 
ucrs iours:car en vne liure d'vngucnt il y aura 
trois, quatre, cinq onces,pIus , ou moins d'ar- 
gent vif,duquclvngucnt il vfera^ pour Thabi- 
tude,& force qui fera en luy, la nature des hu- 
meurs, quantité du venin') la moidic , ou les 
trois pars:&: fupofcz qu'il vfaft le tout( ce que 
peu fonrjil demeure dedans les draps , & au- 
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fitrcs linges mis entour culx , ou demourc fur 
/| leur corps,comme eft facile de le iugcr à.ceulx 
•j qui en font rcxperience;& m'cft aucunement 
j doubreux qu'il pénètre en iubiVacc dedans le 
' corpSjCÔme nous déduirons cy après : Et pour 
buier aux accidents que feroit la trop grande 
cfolution d'iceluy, l^ngucnr f'appliquc cxrc- 
ieurcmenrfans violence aucunc,mais en bien 
eritc quantité fur les extremiicz feulemét: ÔC 
cft la quâtitc de l'vngucnt dVn,iufques à deux 
onces pour le plu< a chafcunc fois pour frotter 
toutes les parties. Or voyez quelle difFcrencc 
il y a entre telle application , & rvfagc de l'ar- 
gent vif defcrit par le fufdid Marianus fandus 
Barolitanus,qui cft d'vnc, ou deux liurcs pour 
vne fois aualé,& pris par dedans: auflî les au- 
tre?» hiftoires defcriptes au precedenr , & au- 
trcsqui fepourroyent déduire, qucic dclaiffc 
pour cuitcr prolixité. 



S 



S^iRerponfe aux obiecliion 
faiélcs contre largent vif. 

TEnedoubtcpasquc cecyncfoir trouué e> 
Iftrange de plu(îeurs,lcfquel2 ayants par af- 
fcdion , faulredc iugenient,ou autremcnc 
enrrepnns blafmer rvfnge ,& les adions de 
rargcnt vif,le diront mahng, vénéneux, & en- 

I ^ 
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ncmy de natiue,pourcc que nonfl:ant,&: aprc 
l^vfagc d'iceluy, ilz en voycnt vn nombre in- 
finy de tormentcz & affligcz;iIzvous allégue- 
ront qu'il pénètre iufqucs au centre des par- 
tics du corps ( qui font les os ) & que là il dc- 
meure,ô«: faid clleoer leur fubftance; car de là 
font engendrez ces nodofitez fcirrhcufes , qui 
apparoillènt en quelques vns afFediez de ceftc 
maladie, & que ion naturel eft de les liquéfier 
Ôc fondre en gouttes, comme fi c'cftoit métal: 
Qi/il prouoque douleurs diuturnes , & telles 
qu'a iàmais les perfonnes font affligées : Qu'il 
cft caufiï de tellement rcfouldrc la vertu des 
ncrfz,& autres parties nerueufi:s , qucThom- 
me toute fa vie demeure en perpétuel trêblc- 
mcnt : Finablement qu'il faid des vlccres àla 
bouche virulents,& malings,noircift les déts, 
rend la bouche orde,6c puante, auec plufieurs 
autre maulx que quelque fois on leur voit ad- 
ucnir.Pourà quoy rcfpondre,amy ledeur,ic 
confcfleray bien ,quc( comme aucuns en v- 
fent,& ont vfé)il en pcult aduenir mille incô- 
ueniens , tout ainfi corniTiC de Tindode appli- 
cation des autres médicaments . Etcomment 
fcfcroitil autrement, puis que nous voyons 
auiourdhuy vntas de femmes , tumbicts , Se 
autres fans raifon, fans fens naturel , ôc iuge- 
mcr^quien abufcnt, de fontcaufc qu'extrêmes 
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i & innumerables maulx en aduiennenttia plus 
part dcfquelz ayants efté pcnfez de ceftc mala- 
die, ou en ayants veu penfcr quelques autres. 
& trouue moyen d'auoir vnerecepte pour de 
1 argent ou autrement , fe méfient de frotter 
inégalement toutes perfonncs fans méthode 
ou difcrctio aucunc:mai$ en la mcfme manie! 
te & quantite.comme ilz en ont veu faire aux 
autres . eft.mans que iamais les patients ne fe- 
royent guahz fil y auoit vnc demy fois moins 
que «autres : Et pource, encor qu'ik foyent 
tort deb>Jes,femmes , ou ieuncs enfans . & de 
ranffime texture , ilz leur en bailleront tout le 
iongde 1 aulne, ûns oublier leurs couuertu- 
Ks , & trois graiz entour euk . à fç.uoir aux 
deux coftez.& aux piedz/oit hyuer ou eftécô 
me n^gueres en trouuafmes vn mort en foa 
I , & fuffoque de la p '.^-niere friftion , auec 
bruflure aux deux bras pour auoir touché les 
gra.z.Aucotraire.ou il fera befoingen dôner 
d auanrage.& que les patiens folTent forts, ro- 
bu(tes,& exercitez à tous trauaulz/aulte deiu 
gemet.,ls n oferoient le faire. & moins châget 
7^'"™'";' Poui-l^ nature.grâdeur. ou 
pemelTe des accidens: car .Iz n'ont iamais veu 
pafler plus oultre . Et penfent ces malheureux 
que leur recepte.& manière de faire foit pro 
Prc a toutes pcrfonnes.nayans aucune côfidc- 
' h 
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ration de la nature de la maladie, Sc moins ae 
tout le corps, ny des parties d'iccluy, corne f'il 
n*eftoit qu'vne cfpece d'icelle maladie, vnc cô 
plcxion,aage,ou vertu. Voyez donccommeilz 
peuuétfçauoirfileur medicamét eft Tuffifant, 
pour l'ablation totallede la malidic, caufe. Se 
fymptomcsiou fila vertu du patient eft fufïî- 
fante pour le porter. Ce font propremêt ceulx 
à qui Galien parle au 2. de <a meihode.qui gai- 
gnent beaucoup de ce qu'il ignorent: qui eft 
caufe de la perditiô de tant de gens car les vns 
fonteuacuez & refoulx, &non feulement du 
fuperflu, ou caufe d'icellc maladie , mais auflî 
bien des humeurs ou humiditez radicales, na- 
turelles & fubftanrifiques, dont il f'enfuy r tel- 
le colliquation, que bien fouuét meurent fecz 
côme bois.Es autres font euacuariô dVne par- 
tie du plus fubtil feulemêt: Au moyen dequoy 
quelque tcps après ilz rccidiuét auec douleurs 
quelquefois extrêmes, de tcfte,des articles : le 
plus fouuêt au milieu des os, ou font procrées 
CCS nodofitez corrompas la fubftance d'iceulx, 
qui ny donneroit bié toft ordre:& pource que 
cela aduiet aucunesfois après les fridions,plu- 
fieursfcontre raifon & vérité; Tattribuent à la 
malice de l'argent vif, comme i'efperc aucc 
raifon de expérience plusamplcmét déclarer, 
Hz nous obiicent doû€,qu il pcnettc iufqucs W 



i 
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nu cétre du corps, ôc q U iî demeure : A quoy LWren,^^ 

['f.,''^f''.'*';f"^P^^P^'^^^'nfitomeiIdoibteftre''' demeur 
s*il eftainh qu'il pénètre iiiflpcs au centre il^^^''"^ 
fâuir côFcfier qu'il eft fubnhau moye de quoy 

Se par mcfmeraifonfavdâracenarure ^uide, 
/quelle n'cft iamais oyfiue,mais curieulL- à ex- 
pcller ce qui luy eft cftrâgc^il en peulc aîfeméc 
lortir, moyennâr les rucurs,flux de bouche de 
vemrc,vrjnes, & infenfibles rranrpirariôs qui 
le foc tac par l:s eftcuues fcichcs qu'autrcmer 
Ce q ic ne croy qu'appliqué auec les fndws^li 
iubftace pénètre iufques dedâs le corps,ioind 
quclcrcftedu medicamét demeure dehors cô 
me de tous empl.,fties,& autres médicaments 
appliquez furquciques parries:lerquel2 fans y 

pénétrer enrubftnccmaisicurFaci.lrcrcuIcméc 

lïclaiflTcntpourtâcàFairelcaraaiô.ExépIcdcs 
ccroines de vigo,ou femblables appliquez fur 
les mefmes parties ou fe Faid la fridiô,nc j.uo 
quet elles flux de bouche, & de vétre,aufli bie 
corne ladite fridiô? toutcsfois U fubftâcc de 
1 arg-t vif ne lorc hors defdiasempiaftrcs pour 
pénétrer ded.^s le corps; mais qu'ilz foyét fon- 
duz,apres qu'ilz aurôt faidjeur opcration,cÔ 
me 1 ay maîcefois faid, on y retrouucra h fub- 
ftacc de Targéc vif en telle qurititc,cÔme au p* 
rauant qu'ilz y fuHent appliquez. Ec Ci par la 
blachcur qm fc rcprcrcnteauxcorps,lefquclz 

h ij 
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recovuct rexhalation,ou h qualité de la faliuc | 
dc'cculx qui ont cfté frottez d'arget vif.Quel- 1 
qaes vns veulct infererjqne ncceiïàiremét vne j 
partie dclafubftâcc d'iceluy pénètre dedas le 
corps.Ie dis,que ce n'eft q la feule qualité ayât 
fiege aux cfpritz,& aux humcurs,nô la fubfta- 
ce,qui fccoit cotre toute raifo de philofophie: 
ioind q Texhalatio qui fort d'eulx n eft pas blâ 
che,maisblachifl: le corps qui le reçoit. AuflTi ic 
fuis feur d'en auoir ouucrt pluficurs, aufquclz 
n'en ay iamais trouuc vne feule rcliq : mcfmes 
depuis peu de téps, vn quidâ empirique frotta 
Cl bien vn pauure patient, qu en peu dcteps il 
le fuffoqua . Le trefpalTé fut par nous reuifité, 
& ouuert:ou confiderafme diligcmmêt(entrc 
autres chofes) fi nous trouucrious quelque rc- 
fte d'arget vif:cc que nous ne trouuafmes. Tcf 
moings en font Maiftres Nicole Lambert , Ôc 
Ambroife Paré,h6roes rationelz,aucc lefquels 
pluficursfoisi'ay curieufemét & diligemment 
faid inquifition des chofes cy mentiônées:qui 
me faid dire qu eftâs méthodiquement curez 
il ne Cy en trouuera aucuncmér. l'ay bien ouy 
dire qu'eftanr mort vn doreur,on luy atrouué 
de l'argent vif dedas la tefte , ce qui peult bien 
eftre vray:mais ce n'eft pas vne mefme raifon: 
car ces doreurs en vfcnt indifcrctement , &: 
à toutes heurcs^en receuât la vapeur de tenue 
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ubftancc en grade quantité par le ncz/ans a- 
loir obicd prcparé^enquoy il puifTc agir pour 
btundrc ccfte grade ténuité & vertu refolu- 
iue ; parquoy k faulte de ce,f;iia: adiÔ aux ef- 
^rirs , & humeurs bons, par la refolution def^ 
uels la partie eft diminuée de chaleur natu 
'elle,&renduc froide & imbecille,dÔt T'enfuit 
laugmétation d'humeur pituiteux , gros & vif- 
|jqueux:Au moyen dequoy eftanr ainfi pénétré 
■Mlcdid argent vifpeult fc reunir & coaguler ea 
|lon propre ^premier corpsià l'imitatiô dVnc 
eau bouillante, de laquelle fefleuenr vapeurs, 
qui à la couucrturededeflIis,ou autre chofe 
froide & folide,de rechef fe cÔuertit en eaurce 
qui deuroitaduenir par l'ignoracedeces em- 

pinques:lcfqls(faulted'cntedrecequ'ilsfont) 
agiterôt l'arget vif(nÔ prcparé,raais cGme il le 
trouuetchcz les aporhicairesjen leurs vncrués 
liufqu'à ce qu'il n'apere plus feulement fans a- 
■toir cefte cofidcrariÔ, que facilcmét après il fc 
peult reunir par l'adio de la chaleur de noftrc 
corps. Et qu'ainfi foit.prcnez de leur vneuent 
amfi prcpâré,& le faites fondre,ou mettre en 
vn heu chault, & vous ne fauldrez à rcrrouucr 
l'argent vit rcuny au fond du vaifl^au. Pour 
donc cuirer telle chofc, fault noter la manière 
de faire lefdids vnguens, & la préparation de 
l'argent vit,commc déduirons cy après. 
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t^argmtnjif L'autre incouenicnt qu'ils alleguenr,çft qu^il 
nepeutejleuer cf]ci,e fubftancc cîes OS : cck eft vn abuSjCar 
^Y^&^wcc p^yj. f^jf g j| en fauldroit vne grade quantu 
te. AulTi en lesounrant on y en trouueroir,ou 
pour le moins TcfFcd d'iceluy ,cc q toutesfois 
ne m'apparuft onqucs. Et d'auantagc on voir, 
qu'à plufieurs {'cflcucnt tophes ou nodus, cq 
la telle , aux os furcul lircs , & du thorax , lef- 
quelz toutesfois n'vlcrent iamais d'argent vif, 
& qu'il foit vray,fouucnt nous en ouurôs, tant 
en corps viuans cômc morts , aufquels tamais 
n'en eft apparu. En corps mort ic puis alTeurcr 
(Se tefmoings m'en feront Môfieur maiftrc Ni 
colc le grad,dodcur rcgét en la faculté de mc- 
decine^lors prefident en ranatomie,& tous les 
auditeurs en médecine , qui pour lors eltoient 
prefcs)q ledit maiftre Ambroifc Parc, & moy 
cftâs difledeurs aux cfcolcs de mcdicine,nous 
anatomifafmes (entre autres ) yn corps qui 
uoit eu 11 vairolle,où fut irouuévn nodus,auec 
os apparccemét eflcué fur le milieu du gros os 
de la iâbe,dit cncme:lcqucl l'ouuty en leur p- 
fence, pour leur monftrer fi quelque cliofc l'y 
trouueroic d'argent vif:mais ilnef'y en rrouua 
ny autrecbofc àel*cffed d'iceluy.Etcôfcflcrct 
q la chair de l'enuirô dudit os,ertoit autâtbellc 
qu'il cftoitpoflrible,^: moins fubiedeà putre- 
fadio, que plufieurs autres corps qu'ils auoiét 
autresfois vcu dilTequcr , dequoy ils f'cfbahil- 
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oienr, yoyâs le réps cftre ainfi pluuîeux & in- 
crnperé. Si aucûs veulent dire qu'il n'y clloic 
n fubftancc : mais que Ton propre cft de faire 
elle chofe:Ie refpôdray, que fi aîfi eftoir,ccux 
uienauroienrvréfpecialcmctdeu^, ou trois 
ois,ou plus/'en fentiroienr d'autant plus affli- 
ez.Ce que toutesfois on ne voit:mais au con- 
raire ceux qui fpourn'auoir eftéaux premie- 
s fois alTcz euacuczjont ces nodofitez , eiHs 
rcFrottez (ou traidlez de chofes equiualentes 
auec raifon, & non par femmes & autres ame- 
thodiquesjont eftc infailliblemêt guéris, & a- 
uec ladion de l'argent vif. Qu'à la mienne vo 
Jôté permis me fuftffans les fcâ'd ali zerj nÔmcr 
ceux & celles que mes côpagnôs & moy auôs 
penfc auec de l'argent vif bien prépare, 5c en 
deuë quantité, Icfquels cftoicnt extrêmement 
jaffiigez, aucuns pour U première fois , les au- 
Ures par rccidiues ( après auoir efté traitez 
.:|deuxou trois fois pir gens inexpers ) qui ont 
? cfté & font guéris, ôc renduz fains félon leurs 
3 dids mefmcs,& corne ils apparoiiïènt par tou 
J tes leurs adiôs naturelles, & autres Ggncs, dôt 
I nous auons parlé cy delTus. le penfc bicn,quc 
Jjcc qui faia croire à aucuns que telles nodo- 
I fiiez prouiennent du mercure, eft parfaultc 
j de pratique, & pour n'auoiraccouftuméde 
veoir tels tophes, fors après fridions, ou bien 

h iiij 
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(dcquoy n*ont iugement) après vins ou (Ieco^>i| 
étions. Mais (uppofbns vn , ou plufîcurs huMâ 
meurs ayans acrimonie eftrc cachez es partiewM 
près des os (fans q iamais le patiêt ait eu vairol l;' 
le, ny vfc d'argent vif) en vne pIaye,ou vlccre: 
Tos ne fera il en peu de temps corrompu?Hip- : 
pocr.2.dc morbis,& au 5 . liure des épidémies, 1 
Galien en fon liure 4. de Tes car a gènes , Cor- ai 
nel. Celfs.au 8. liure, Auicene a u 4.fen. Aece, 11 
n*ont ils traidc des caries & corruptions,mer- ) 
mes des tumeurs & efleuations des osîtoutef- | 
fois de leur téps ne regnoit tel vfage de l'argcc ) 
vif.Côbien auons nous veu(eftans appeliez es 1 
confultatiosjdeFrançoisJtaliens, hômes,fem 
mes,& autres, lefquelsfdefgouttcz par quclqs 
gés) abhorras l'vfage de l'argét vif,n*auoiét vfé 
que de deco6liôs,ou vins auec gaiac, q toutef- 
fois auoicnt telles nodoficez. Côbien d'autres, 
Jefqls craignâs,& nevoulâs côfefler qu'ils euf- 
fent la vairoUe, mais trouuâs mauuais fi quclq 
chirurgié home de biê (aufquels ils côferoienc 
leur maladie) les aduertiflbit d*cux faire péfer 
auec remèdes propres , n*ayans toutesfois ia- 
mais vfc d'aucune hofe de tels remèdes, ont 
eu telles nodofitez ? mais combien en ay vcu ' 
moy cftant à Rome fréquentât en vn hofpital j 
nommé faind laques de Tincurablefou chari- 
tablement tels malades font receuz &penfez) 
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lelquels, pource qu'en ce pais làfpecialemcnt 
cra.gnent 1 vfage de largentvif.auoient nodo- 
firez les vns aux bras, les autres aux iambes, à 
a tefte au thorax, aux os des claues ou furcu- 
ia.res .-les vns petits, & fans carie: les autres 
firans & les os cariez : de forte qu'il eftoit be- 
loing de commencer par l'ouuerture d'iceux 
auec cautères a^ucls, ou potentiels. Entre au- 
très I en pcfoyc nagueres deux enfembicfdont 
y a tefmomgs) qui de leur vie n'auoient eu ar- 
gcr v.f defTus leurs coips:& toutesfois auo.ent 
nodof.tezj vneau brasd.oia,& l'autre fur les 
l^eux grans os de la iambe, dids cneme, iceux 

bien gros.lefqucis par medicamcts auec mer- 
ciire,(ans aucune ouucriurc fe fontrefoults & 

fiuer.s comme adb on praflique. Oryau'oic 
il bien long reps que celuy qui l'auoit au bras 

lenfentoir.mclmesiel'auoyccogneudelàles 
motus ( luy eftant capitaine de gens de pied) 
q" il n'y paroilToit point, pource que foiuent 
«lie purgeoit & faifoit grand exercice. Maisà 
ces guerres dernières f'eft.ît armé le canon de 
fot, auant bras luy froilîi & mcurdrit telleme-t 
ceit endroit(ia au précèdent tumefié)qu'inc5- 
tinctqu ilarriuachcz moy ledit os dic vina fe 
trouua cane.& q„a(î vermoulu : de forte qu'il 
tult befoingfoubdaincmenr lecauterifcr Er 
pource c'eft folie d'attribuer telle chofe à 1, 
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malice de Targentvif, ceqiiemcrmcs tefmoi- 
gne Huren,lequelfencor qa':l Air traidé la cu- 
ration de ceftc maladie par Tviage de la deco- 
dion degaiac)repréd neâtmoirîs cculx qui di- 
fent , les tophes , ou nodofïccz n'elh c propres 
fymptomcs , ou accidents fuyuans relie mala- 
dic^aufli bien qu'vne liqucfadion, Ou fonre de 
la fubftance des os, qui aduicnnenr à plufieurs 
(comme fi cVftoit meral ) de toures les pnties 
du corps;cc que i'ay môllrc es cfcoilcs de mé- 
decine cnfaifant les prcdides anaromics. Ec 
f:iult côfidcrer que rnumcur corrôpu de ce fer 
remet malingCqui a ce propre quclqucsfois de 
LiilTer ks parties charncufcs, & affeder les of- 
feufes Se troides,mermcs a vne malicc,que par 
expérience on voit cftre rebelle à tous autres 
nicdicamcns)acquierr vne chaleur cftrangc 8c 
violente qui le rend fubtil, & acre fi extreme- 
mct que par fuccelTion de téps auec ncgligêcc 
il fait tels cfFeds-.dequoy ne fefault pas beau- 
coup crmerueiller,par ce qu auiourd'huy on 
delâifll- lesgcs méthodiques,^ expérimentez 
L r qui n»onc pas grades parollcs ôcpromcires,^ 
fetlïr Pamufe l!. àîe ne fçW quels ir.pofteurs emp 
fans méthode nqucs, foit pour l'vlagc des fciaios, & d argct 
-vfent de-vins p^u^ yn tas de vins,& fcmblablcs dcco- 

^ autresre- ^j^^ acfqucllcs fans auttc raifon,iugemenr, 
wr ou côfiderltion, ils font boire à tous malades. 
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leur pcrmcrrant faire grâd chère, vfcr indiffé- 
remment de toutes viandes.Er voila bien fuy- 
urele dire deGalienJequel par toute fa metho 
defreprenant Thcflalu.s,& les /lens jnous corn 
mande de prendre indications,non feulement 
de 1 efl^cncc de la maladie,^ téps d'icelle:mais 
auHi de la teperaturc, ou côplcxion des corps 
& auffi des parties, de la verfu,ou force du pal 
tienr,dc la couftumc,& manière de viure . Or 
voyons mainrenat cornent ces p.iuurcs bcftes 
pourroyét prcdrc indicati5s de toutes ces cho 
les tant neceffaires pour la curatiÔ d'iccllc ma 
iadie,veu que bien fouuent les plus experts 6c 
méthodiques font bien empcfchc2 à les trôu- 
uer. Combien y a il de femmes, Vautres empi- 

riqiies,qui n'ayant cognoiffance de la maladie, 
©nt(Ics vns malicieufcmetjes autres par igno- 
I 'n""^^^ moyennât leurs fripions & dccoétiÔs 
elle caufe de la perdirio & ruine,d'vnc infini! 
te de gcns?Ie vous Liffe à penfcr comment ilz 
pourrot difcerner quelz remèdes font propres 
a vn fmguin , A vn mchncholiqne, à vn pirui 
teujf,ou à vn cholérique , & comme il les fault 
changer pour la nature des températures, & 
complexions tant fimples quecopofees. Pen- 
lez comment ils cognoifTenr fi le patient a 
vertu , ou force de porter les remèdes nccef. 
laires pour l'extirpation de ladic^c maladie 
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fubitcraent,& tout à vne fois,ou plus tardiue- 
ment, & à diucrfcs fois : & pareillement fi les 
humeurs peccâs font défia prepare2,&cn mou 
uement pour proprement cftrc euacuez,com- 
me font humeurs chauls, fiibtils, en fiiperficc, 
& non enracinez , comme nous auons did au 
commenccmenr, ou f'il y a befoing de prépa- 
ration , comme quand les humeurs font gros , 
froids, au centre du corps, adhérants aux par- 
tics profondes,& parrecidiues.Nevoitonpas 
les grands abus qui fc commettent iournelle- 
menten Iwfage de ces vins & décodions Ml 
n*eftpas les merciers,tumbiers,& vieillcs,qui 
jic trouuent moyen d'auoir vne recepte.Et de- 
mandez leur la vertu d*icelle, ils vous refpon^ 
drôt(cômc ils ont de couftume)qu*ils n'en di- 
ront autre chofcimais q fi vous beuuez de leur 
vin, vous guérirez, & qu'ils en ont guery plu- 
fieurs-.ioutesfois ils n*ont garde nommer ceux 
qu ils ont gaftez,& qui biê toft après font ren- 
cheuz. Auflî qu'il fault(au lieu dechâger leur 
recepre pour les indications precedentesjquc 
les patiens foient appropriez à leur recepre. 
Voila raifons peremptoires pour clairement 
monftrer combien telles gens font dogmati- 
ques , & de combien ils approchent de ceftc 
méthode , laquelle Galien commande tant de 
garder en toutes maladies. Auflî pour toutes 
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"M ta.fons & confideraoons ,lz demâderont com 
n Bien il en f;,ulr, & puifci ôt dcdâs leur grande 
marroue,& le donneront tout tel à vnc fem- 
•■le.ou icune enfant.cÔme à vn iiomme fort & 
bufte. faifantvfer de mefmc manière de vi- 
«re.fo.t a vn cholcriq, ou pituiteux, replet, ou 

inan.:j5: leur p.rmettét aller à l'air/oit hvuer 
oucfte.&fansfuer. le leur demanderoy'e vo' 

lunticrs, par quelle vettu leur vin faia tel ef 
tcit, attendu que ceulxqui ont defcrit déla- 
tion du bois degaiacfauquelon attribue con 
«aner a cefte maladie)ontdi<a qu'il operoit& 
monftroit fon efFedl par les fueurs principale- 
ment.n eftant de foy point laxatif . ny prouo- 
quant flux de bouchc.Si donques fon effefteft 
par le tnoycn des fueurs, comment fera il pof- 
fible que fans fuer , ou faire autre euacuaîion 
t ienfible,& apparéte,il puifle curer , Se du tout 
extirper & arracher la racine d'vnc maladie e- 

S^il!"":^" ? humeur gros . vifqueux . Se 
difficile a >c<aer dehors; le penfe bien que pat 
Ja tenmte de fa fubftâce il peuit infenfîbleme't 
relouidre vnepartie du plus fubtil & délié def 
d.dz humeurs vitiez: au moyen dequoy peult 
federdou eurs.oftant.ou diminuant ( pLh. 
H.<ae refolutiô infenfiblejce qui eftâtàu mou- 
Bernent faifoir les douleurs.Mais ie crains que 
la fedaiion dcfdiflcs douleurs neprocedeplus 
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toft des chofcs extrcmement chauldcs , qu'ilz 
meflent aucc leur vin, & decoâ^ions : Se qu'au 
moyen de cefte chaleur les humeurs fe confu- 
mcnt en cecorps,dôt fenfuyc à caufe de ceftc 
côfumpnô, que quelques vns pour vn téps Ce 
rrouuéc en reposimais ilz ne cofideret pas auf. 
fi qu'ilz font caufe(principalement à ceulx qui 
ont le foye ia préparé à inrêpcrarurc chaude) 
yatrolle dVne telle inflammation de foye, qu'au lieu de 
mal cmêe cuirc vn (ang tcpercmcntjilz le bruflcf;de (or- 
peult dege- pIuficuTS font patucnuz iufquc àclephà 

4iàL^ 7han*ie "^iCÔmuncment did c leprc, corne encor ces 
Belejfre. iours paflcz p.ir tel vlage^il en mourut vn rcdii 
\ lépreux. Autres iufque à vnegrâde preparatio 

à icellCjCÔme dernicremêr ie cornetay vn gc- 
tilhômc de bônc maifô,qui par l'vfage de telz 
vins,eftoit en grade pparatiô delididc leprc 
auec vnc dcfœdation de cuir, côme vnemor- 
phée,ia cômenceâtc à dcuenir fcâmeufc, quafî 
vniuerfclle p tout le corps, & auec auciis bour 
geons au vilage , ôc vnc chaleur extrême des 
parties internes, auffi des piedz, & des mains: 
au moyen dequoy fut vn grand téps àredifier 
Icfdides parties ainfi intcpcrces , auec régime 
tédani|^ froidure, & humidiic,firops , baings, 
admotion decornetz, & femblables remèdes 
. Au mcfmetépsie penfay gentilhomme(ter-' 
ijoi^re. jj^Qjpg çj^jre autres eil monfieur Vigoureux, 
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ttiedecinaoac,&:fameux(lcqueI} après auoir 
-fté traidé aucc la fridion poui la curarion de 
a vairoiie(& dcdeux bubos, ou poulainsjvfa 
de deco(ai(5 de gaiac aucc vin aflcz violcntfcô 
me pluficurs ont de couflume le préparer) au 
moyen dcquoy luy eftoic furuenue vne mor- 
phéc(^c|ui cft dcFcdariondecuii-j vniucrfclle- 
ment par tout le corps,& en la plus grade par- ' 
ticd'/cek.y eftoit rcammeufe , & toit efpelTe, 
dénotant grade aduftîon A'qnafi incinération 
des vifceres,ou cntraillcs,& de toute l'habitu- 
de du corpsdc forte qucpour le progno/liquc 
tutarreftéde tous qu'il eftoit en bien grande 
doubte de iepre.Or me dides maîtenat ie vo' 
prie pour venir au bout de cefte cure il ne 
fut pas bié bcfoinr de plus d'vne rccepte?veu 
mefmequ'auârq procéder plus oulrre.fiiilloit 
reparer les faultes cÔaiircs,come aulfi nÔ fans 
grad labeur elles le furcr aucc remèdes refriae 
ras,&humcdâs,come firopsA'rapres mcded 
nespurgatiuesjdiuerfcsphlebotomies,baines 
fridios vniuerfcllcs fiicaes aucc médicaments' 
corne les pt edidts^fans argét viQpour l'intetio* 
de humcder,emollir, & repérer la grade cha- 
Jeur,& ficcité de toute l'habitude de fÔ corps. 
Quat a la curatiÔ des vlcercs ^crécz des deux 
bubos ou poulains, qui e/>oycc deux en Taync 
dcxtreA'cîq en la rencftrc,no^y appliquafmcs 
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niedicaméts detcrfifz pour les mundificr cxtc ci' 
ricurcment:cmollicnts , pour préparer, & c- ( 
mollir les durtcz:puis rcfolucifzj&deficcatifz, 
comme fomenc3tions,cmbrocacions , fufFumi- 
gcs,ou parfums, admotions des cmplaftres & 
ceroincs, pour les intentions predides : ce ve- 
nin ne voulutceder à tâtde remèdes, pour les 
nouuelles fluxions, qui deiour en iour fe fai- 
foycntrquoy voyans,nous luy ordonnafmes 
de la decodion de gaiac.mais encor qu'elle 
fuftforc aqueufc , fut caufe nonobftant qu'en 
moins de deux iours fa morphce f'augmctoit: 
& fufmcscontrainâ:z,pour les chofes vniuer, 
fcUes venir à U frid:ion,qui fut faide auec me- 
dicaments,ou y auoit de l*argcnt vit(fclon les 
indications requifes^par le moycn^duqucl il 
cur^rand flux de bouche, &: tumberent les fca 
mes,& furfures de tout le corps:de forte que 
le cuir luy demoura aulfi neâ:,& délié que ia- 
mais, pareillement fc defeichercnt, & guari- 
rcnt parfaidcmêt les vlceres de fes ayncs,qu'il 
auoit porté par plusd'vn an. Cela nous mon- 
ftrc il pas bien qu'il y a plus grandes vertus de 
vtilitez en l'argét vif,que plusieurs ne péfcnt? 
Mais puis qu'il viét à propos, & pour plus am- 
plement le vous faire entendre, ie vous racon- 
teray vne autre hiftoire aflez digne d*eftre en- 
tenduc,& aducnuc quelque temps au parauât 
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T m aida beaucoup à k curation du prec ' 

ft^fti(an,,Meffieursmaiftre Antoine Saillatd. 
&ma,ftrc laques Houllier. dofteurs regen, 
en la ulte de médecine, hommes de cran- 

Nrnn/ .''^ précepteurs, vousaflburc- 
. |ront,q„c ■ ay penfc hommcqui^auoic vnc mor- 
phee lcameufe.& fortefpcne vniuerfcllemenc 
par tout le corp^imefmes luy occupoit Ja plus 

' r Tr'" i" r^'S' < f^ns aucun figne de 
vairolle; & ,a de long temps inueterée , dont 
aucuns le ingèrent eftre pre.s delephantic, 
vulgatrement appcllée Icpte . Or auoit il pa; 
le confe. des médecins vfé par plus dVn an 
cont-nuellementdediuers firops magiitrauy. 
préparant, purgations, phlebotomies. bains! 
rrittions de diuers médicaments dcficcatifz 
(fans argent v>0& autres chofes pour la cura- 
tion de ladite morphéeJcfquclz remèdes n'y 
proffitercnt aucunement: Qupy voyant lepa- 
■I tient Se cnnuyc.que par tant déchoies ne gua- 
! J-ifloir, commencca à Te dcfplaire , & négliger 
Ue tout pour vn grand temps : mais voyant 
qu 1 empiroif.& k fouuenant, que luy auoye 
iquelquefois tenu propos de ce remède, ou les 
lautrcs ne proffiteroyenr/"c retira par deuers ■^"'J'*' 
«noy.Parquoy ayant faid difcours en mon cC ^^^^^^ P^^^ 
Iprit de l'humeur, caufc de la maladie. afrext^S'" 
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prochain de la nature de ccluy ,dont le plus 
fouuent eft caufée la vairolle , aucc autres ex- 
périences qu'en auions cu,ie tuz d*aduis le co- 
muniquer aux perfonnagcs predidz : & fuft 
conclud, quelcschofesvniucrrellcs fcroyenc 
réitérées , puis préparé auec l^fage des 
baings: & à Tiflue qu'on le frorrafl: de mcdica- 
incnts cmoUians , & humec'lans : dcfquclz il 
vferoit vniuerfclleracnt par tout le corps, afin 
de prouoquer la cheute dcfdides fcammes, ÔC 
relaxer le cuir ainfi fcc & aride : puis aucc vn 
vnguentcompoféde médicaments defubtilc 
fubftance,pour atténuer, & incifer la craflîtu- 
de,& vifcofité de l'humeur : auquel ( entre au- 
tresjcnrra de Targent vif, comme le principal 
agét)preparé pour la nature de la maladie, & 
autres indications ;& qu'il feroit en vn lieu 
chaulr modérément , vfant dereginrie humc- 
aant,& attcnuant-.cc qui fut exécuté félon le 
confeil,& fut guary : comme depuis enuiron 
fix mois après , il nous reuifita tous , ayant le 
cuir aufli net, délié, & clair, comme Ci ïamais 
n'y euft eu mal . Pour reuenir à mon propos 
i'en trouueencord'aurre$,qui péfent que l'ar- 
gét vif eft caufe de ces douleurs, que plufieurs 
fentent,& quelqfois de tôber en ceftc cmacia- 
tion,ou amaign(remét,ou on en voit plufieurs 
après auoir efté ainfi penfcz: mais ccfte opinio 
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e procède qu'a faulte d'expérience & «ifon 
ourautatqu-,lneconfiderét pas queles pre-' 
."crs_& certains fignes de celle maladie.com- 
encet par dou eurs de tefte.des efpaules.des 

"s,cunres,&,abes.auffiparamaigri(remenr 
oir en ceulx qui n'ont encor vfé d'argent vif- 
ui monftre bien qu'il n'eft pas caufe de telles 
ouleurs.mais pluftoft vn humeur mal,ng . & 
nfeae de tel venin.côtenu en ces articles & 
■jquel telles parties ren(îbles& nerucufes fôt 
mbues le croy bie" que telles douleurs aduie'- 
'et quelquefois après les friaions,& cil pour- 
e que ks parties après grades Se longues dou 
eurs , & nonobftant la méthodique curation 
icmeurcnt debiles.ou bien, que leur vertu ex- 
pu tnce qui pour îaifon de la trop grade quâ- 
te de fhumeur ou qualité. gJi, vi^qlleu. 
Te . & rebelle adheréte à la partie . ou pour fa 

KTTù"' " Prompfement 

-haller dehors : qu. ùiâ que le patient peult 
demourer & renchoir en quelques dou- 
^^urs;mefn,es retourner des puftules rcom- 
'toemamtesfois i'ay veu par expérience ) qui 
jtoutesfo.s font guaries fans rc^tercr la cure 
jvn.uerfelle . mais par feulement appliquer 
médicaments anodins . & refolutifz . en h 
î^artie douloureufe.defîccanfzfurles puftu. 
les. Nous vfons aulïï quelquefois. fur les no- 
* 1 i; 
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dofitcz , Se fur les bubons ,ou abfccs des ay- 
ncs (dures & rebelles, qui demeurent après la 
curation vniucrfclle)dcs remèdes cmolliéts,Sc 
rcrolutifz,mefmesdcs perfuras particuliers, 
pour laconfumption dudid humeur particu- 
licrement demeuré. Ces accidens pcuuct aufll 
aduenir,quand après la méthodique curation, 
& totale confumption du venin,& efFcâz d*i- 
celuy:lcs paticns eftans affamez^ font excès en 
toutes, ou en plufieursdes chofes nô naturel- 
lés.-coipmc loger & viurc en air frôid,gros,re- 
muglc,ou aqueuxtaller bien tort à la pluvc, &C 
{c rnouillcr( qui eft grandement contraire aux 
parties nerucufcs) fc remplir copicufement de 
viandes excrementcufes, & de mauuais fuc , à 
toutes heures fans difcretiô.Parauâture,qu*au 

cuns(comme beaucoup en y a)n*ayâs encor la 
force de raafcher,fe recopéfent à boire, & au- 
cunesfois auec peu d^eauc:d8t f'cnfuyt,que ne 
fetrouuanrfabftancefohde dedans le ventri- 
culcpour le f^ire nager,& fe meflat parmy luy 
rompre fon acnmonie,il pomd & irrite le vc- 
tricule,Sf les mefmes pties nerueufes par vnc 
fympathie,dont eft la vertu concodrice dtflo- 
lue,fubucrtie,& rendue imbecille. Etdauata- 
gclefove famf.licf& ia inflamme , a railon 
dcsremVdeschaulx,quiont précède pour la 
curation de la maladie) fubitemetrattirc fans 
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'il* donner loifîr au ventricule de le préparer , & 
■^1: cuire : donc f'enfuiura augmentation de hdirc 
-4 intempérie chaiilde : parquoy ic vous lai/Te à 
penfer de quelle nature pourra eftrc le fang 
•rujtparluypourle nourriflrcmcnt debout le 
orps , puis que ( comme did le Philofophe ) 
Jousfommesfemblablesàce dcquoy fômcs 
nourris. AuflTi de ce fang chauld & acrc/'c/le- 
ucnt vapeurs au cerucau, qui par leur acrimo- 
nie feront extrêmes douleurs de teftc^^î^diftil- 
lants fur les poulmons , quelqucsfois font vl- 
ceres , dont s'enfuit rafFcdlion des poulmons, 
nommé phthyfis, de auflî des autres parties : 
cfquellcs par leur imbécillité, & defFaiilt dé 
concodion^fe multiplient fuperfluitcz : lef- 
quellesaugmétees& enuoyees aufdidcs par- 
ties, fouuentreicttcrontks mcfmes douleurs 
(laçoit ce qu il n'y ait rien du premier venin) 
lans que l'argent vif en foit caufe : Autant en 
pourront faire les autres chofes non naturel- 
Jes,& leurs annexées, comme entre autres Ta- 
de de Venus qui y eft grandement contrnirc. 

Telles douleurs pcuucnt auflî retourncr("cÔ- . 
«ne eft plus vray femblable^pres les imp.rfai .^^^'^^ 
-. Ktcscurations:pource que ces empiriques n'a- remLiS 
. ( yants le fçauoir de ratiociner, que leurs reme ^« Jotileurt. 
-ides ne font fuffifans pour la grandeur de la 
M maladie, n'ofcroicnt{^par le deifault de la mcil 
^ i Jij 
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leure pièce de leur harnois) rien diminuer, 
ny augmenter de leur recepte : & pource ils c- . 
uacuenr feulement vne partie delà caufe de ' 
cefte maladie, & la refte au bout de quelques 
iours faidt recommencer les douleurs,ruyuant 
le dire d'Hippocr. au u. aphorifme de Ton fe- 
cond liurCjOÙ il dit. Le refte des mauuaifes hu ? 
meurs , ou indilpofitions lailfees aux maladies 
après la crife & mdication d'icelles,ont accou- \ 
ftumé faire des rencheutes,& quelquesfois pi- 
res que les premières: dont ce ne fera pas la 
la malice de Tardent vif. 
Pour refpôdre àl'obicdion faide par vn qui- 
dam, que l'argent vif refoult & diflîpe la vertu 
z^V^mt-v/f des nerfs (cômeon voit à ceux, à qui furuient 
n'ejlcaufe du vn tremblement après l'vfage d'iceluyjie con-i 
tremblement ç^^^ ^-^^.^ ^ en vfe indifcrettemét,^ fanV 

railofcôme fôt noz empiriques)qu*il en pour- 
ra é'ftrc caufe par accident: Autant en adui(?h-. 
dta aux doreurs, & à ceux qui (ont aux minic- 
res.-car par l'indue, & trop copieufe réception 
de telles vapeurs , fe fera non feulement edu- 
aion des humeurs malings & corrôpus : mais 
auiTi refolution & confomprion des efprits, & 
humiditez radicales,lefquelles rerolucs(fpecia 
Icment des parties nerueufcs, defquelles le cer 
tieau eft autheur & racine) il f'enfuit vn trem- 
blemêc quelquesfois pcrpctuel,non par la ma- 
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ïce , mais pat le mauuais vfagc de l'argent vit\ 
Le mcfme auffi peult aduenir,cômc nousauôs 
dit cy dcfTus^par l'imbccilluc des rcmcdes,qui 
■ont puifTancc de faire eduaiô totale des hu 
eurs corropus en ce corps, mais feulemét cô 
ouuoinlefqucls ont de couftume de Jcur 
re malice chercher les parties froides, & fper 
raatiques,par côfcquét les nerfs, & les oppilâc 
& bouchât par leur crafîîtude Se vifco(îté,gar- 
dent(pour le moins en partiejque refprit'ani- 
mal ne reluift par iceux , dont ( outre les dou- 
leurs) f'enfuit non feulemét tremblcmét, mais 
quelquefois priuation de mouuement,comme 
cftoit aduenu ces iours parfez (& le puis bien 
prouuer par plufieurs perfÔnes dignes de foy^ 
à vnieuneenfantaagédc 12. ans ou enuiron : 
ceft enfant eftât quafi vniuerfcllcmct couuert 
de gros boutÔs de vairolIe/'adrelTa à aucûs de 
mes voifins & à moy (ainfi q nous deuifiôs en- 
femblcjpour nous demander Taumofne : par- 
quoy efmeuz de pitié de voir ainfi perdre vn 
beau ieune enfant , & auflî que pour le deu de 
, mon art, i*eftoye curieux d expcrimêter,fî pof- 
• fîblefcroit guérir vn corps de fi mauuaifc ha- 
bitude,& rantimbeciIlcpourlagrâdeur& vc 
hemcnce des accidés, qu»il eftoit rendu en tcL 
I le forte refoult, 3c diminué de fcs forces , qu'il 
ti ne pouuoic quafi fe fouftenir, ainsfen alioit 
Wi i iiij 
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chancelant aucc vn bafton, & rrcmbloit qiiafî 
comme f*il euft eu rigueur de fieburciAu reftc 
il cftoit tant maigre & exténué, que ie doutois 
bien fort non feulemét les erprits,& humeurs, 
mais aufli les parties folides ia cftre alterces,&: 
bien fort diminuces.-toutesfois nous cntrcprif- 
mes de luy aider:6c donna vn gentilhôme prc 
fcnt quelque argent pour aider à le nourrir, &: 
vn autre du lingc:vn apothicaire dôna la moi- 
tié des médicaments pour le penfer. Quant à 
moy ielcurfcis le prognoftic fuyuât la doub- 
le que i'auoyc qu'il mouruft:cefair,tarchay,cô- 
me il me fut poffible, de le rcftaurer par quel, 
ques iours:puis Payant faid purger par le con- 
feil du médecin auecvne légère médecine, ic^lt 
luypreparay vn médicament pour lefrottcç 
auec de l'argent vif:&: le matin enuiron dcn^ 
heure après luy auoirfai(5l prendre vn moy^uf 
d'œuf,& bien peu de vin : ie le feis frotter de- 
uant le feuimais auifi toft qu'on euftcômcncé 
feulement,il luy prinr vne fyncopc,ou dcfFail- 
lance aucc bien grande contraction de nerfs : 
parquoy ie le feis enuclopper dedans vn drap 
chault,preparc pour celle afFaire,& mettre en 
vn lid chault,mediocrcment couucrt, luy fai- 
fant prendre vn peu de confumroé en la bou- 
che ; &: pour ce iour fut nourry auec petis po- 
tages en du-vcau : la nuid eut vn orge mondé: 
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Le lendem.,„ eftant plus fort que le iour ptc! 
ccdent.,e 1= fcis frotter vne autre fois.qu'.l en- 
dura mieux que la première : toutcsfo's fur h 
Un ,1 fyncopifaauec k-scontraâions. Le troif 
-elmc lour voyant fcs forces cftre augmentées' 
fut encores frotté, & l'endura encor'eTmieu"* 
ina.s fur la fin il y eut feulement quelque appi 

A'r'f moins trembla : de forte qu'au bout 
de ho,a . ou d>x >ours il fe foultenoit mieux 
nonobftant le mal de bouche.& la crande ëu^ 
c«at,o„qui fefaifoitparfceIi;. Sot^më, 1 fur 

tttZ k ' °" '/"'î remercier . 

elta u beau garfon gras,& plein : & eftoit à cé 
qu .1 nous dift au fcruice de môfeigneur l'Am- 
balïàdeur de Portugal.Ie croy bien q qui l'euft 
tra>aeparacquia, & n'euftduec méthode & 
uyuant les indications précédente,; propor- 

pe. Ailez d autres fcpourroicnt monftrer oui 
' """y'^ P« autres,ont eu le mcfme traide 
nient^Qu autre approchant d'iceluy.qui ont e. 
fte . & font guéris: Qni eftalFer. prou uer que 
Il nrgenr v,f de foy ne peult inciter tréblcml! 

refolution ou Icfion des nerfsrmais par ac- 
ic.dcnt,& maie application.poutcequc la plus 
part au.ourd-huy fabufent à ces eAipiriq'^ës 
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fcdiidcurs ,Ierquels ayans vn vngucnt,ou vfî 
vin Ce font publier & cadeler par tout;&n*ont 
/ honte de faire promcfles impofTibles à eux, ôc 
d*abuferainfi le monde, 
l'en trouue d'autres,lefqucls ne pouuans pis 
L'ar^t T^/f dire de 1 argent vif, le difent engédrcr vlceres 
n'engedre -vl- f^^dides , & puânts CD U bouchc , noircir les 
dents,& faire l'halainc puate.Ie leur demande 
""^ à quoy ils cognoilTent que tels vlceres procè- 

dent de la malice de l'argent vif ? aucuns di- 
ront que par fa ténuité il monte en hault,& 
forçant par la bouche faid tels vlceres. Mai^ à 
fçauoir mon , fi à ceux qui n'ont point de flux 
de bouche, & ont flux de ventre (encore qu»il 
mote en bault )A caufera vlceres en la bouche? 
pourquoy donc n'attribuent ils la génération 
de tels vlceres à Thumeur qui fort par kbou- 
che aufli facilement comme nous Ic/oyons 
( parfamahce ) engendrer vlceres par tout le 
corps, & faire douleurs, & nodofitez? Ne voit 
on pas venir tels vlceres en la bouche , & les 
dents noires,&l'halaine puante fans l'vfage de 
l'argent vif > l'ay ces iours paffcz efte appelle 
(auec d'autres ) pour vnc Dagioifclle bonne, 
fie, laquelle auoit eu par longtetnps vlceres 
virulents , & malings par toute a bouche , &: 
les dents noires & gaftecs auec 1 halame puatc 
l mcrueille , qui difficilement fe font gucns 
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&ns toutesfois qu'elle euft vfé darge-f vif.coîu 
me .1 fen voit adez dautres:Mais fellcs «ns . 
hulte de raifonA cxpericnccnecognoifTent 
Ique félon Galicn tels viccres font nommez 
au hxiefmc cata topus , aphti. lefquels q.,eU 
quf sfois acquièrent vne putrefadion . & Ce 
rendent raaimgs . dmturnes. & rebelles, qu'il 
appelle nomijefquels viceres noircilTent tes 
dents , & foni cracher , & mefmes accidents 
comme ceux qui prouiennent par la friaion.' 
Audi ils n'ont veu à aucûs vfans de la decoftiô 
de gaiac (cncor que ce ne fuft pour la vairolle 
mais pour vne reficcation de quelques humr- 
fJitez fuperfluesXuruenirflux de bouche.com 
n>e f;,l, eulTent vfé d'atgcnt vifaucc viceres 
lordides.& putrides,& trcfdifficilcs à curer. 

Eta ceux, aufquels tels vlccrcs prouiennent 
après ks fnaions , lors que l'humeur cédera 
d y palier, d eux mefmes k fechcronr, comme 
cellant la caufe:car les premiers lignes de flux 
bouche font humeurs gros,& vifqueux.lef- 
quels atténuez par l'aflion de l'argent vif. ou 
•autres médicaments, feflcuenten la bouche, 
iaquelle ils fentent premièrement pafteufe & 
comme lenie, & b.irbouillee de boullie 'les 
genciues enflées : Parquoy lefdiâs humeur, 
am i adhérants caufent viceres par le moyen 
de leur acrimonie, lefqucls continuent iuf- 
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que à parfâide euacuation d'iccux humeurs. 
Par ain(i donc ce n'eft de la malice de l'argent 
vif qu'elles procedentrmais l'expérience mon- 
ftre que les vlceres de la bouche , ôr. de toutes 
les autres parties du corps font curez parluy , 
comme en ceux qui ont vlceres aux amygda- 
les, palais, & autres parties de la bouche. Plu- 
fîeurs autres raifons probables de mon dire Ce 
pourroient cncores alléguer, que ie dclaidb 
pourcaufe debrieueté. 

Or non fculemét l'argent vif,maisaufli plu- 
fîeurs autres chofcs bonnes ont efté par faulrc 
de iugemec agirees:6: IVlage d'iccllcs (au dô- 
mage irréparable des hommes) retardé, com- 
me nous auôs pour exéplc notable de la rheu- 
barbe auiourd'huy tant bénigne, &c approu- 
ueedepuis vingt ans, ou enuiron. Etqueainjî 
foit n'a elle efté plus doubteufe , & moins en 
vfagc enuers pluiîeurs médecins fameux , que 
auiourd'huy n'eft l'argent vif? Et en auoitl^c 
commun vne telle perfua(îon,qu'iIs eftimoiêt 
le patient eftre à fon dernier mets lors qu'on 
luy otdonnoit vne rheubarbe,côme vn remè- 
de extreme:& difoient lors les médecins iouër 
à quiae,ou à double. Toutesfois auiourd'huy 
par la continuellc,& méthodique expérience, 
on l'a cogneuë eftre des plus benings , doulx, 
& moins malings médicaments purgatifs : 



Pareillement de la curaiion des playcs faiacs 
hacqu('kires,& autres baftons i féu;en Ja, 
luellc par /] long temps y a eu vn tel abus ÔC 
• a cncor de prelcnr entre la plus part , qui ônc 
>ptn!on,qu'cn telles playcs y .it combuftion, 
U ^^"^"^"^^=3" nioyen dequoy pour la cura- 
Hion d icellcs,appliquent des le cômencemcnc 
■*ncdicaments cauftiques, & violents , qui fou, 
lents induyfent douleur cxtreme,fluxion,apo. 
tcme, déperdition du mouuement de la par 
Mtie, fparrae & conrradion , & q ielquesfois la 
Mmortice qui cft fans occalîon . Tcrmoin^îscn 
font maiftre Ambroifc Paré,IcqueI en a dodc 
nient cCcm.Sc vne infiniré de perfonnes , que 
1 ay penfe tant a Foulfan.Thurin, & autres vil 
Ilc5 <re Pieclmot,cÔme au reps du cap de Ulon 
fquc le péfay entre autres mÔ/îeur d'Ache capi 
jraine de cheuaulx leg.ers,ayar vne ployé faide 
Idvnehacquebutcennironle milieu du cubi 
tus,ou petit bras, qui començoir au delToubz 
d iccluy bien près de 1 os did vlna , & paffant 
tout ouhre/ortoit près de l'os did rad.us auec 
ruprion d vne bonne partie des deux gros mu- 
fcles^faifant la flexion des doigtz ; Auquclic 
Iroonftray euidcmment lafaulte de ceulxqui 
Vfent de tclz remèdes violents, le traitant 
Jcomme ayant vne pbye feulement contufc a- 
uec médicaments doulx, & feulement prouo- 
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quansia cheutc de ce qui cftoir conru2& 
lacéré : & par ceftc voyc fur guari en peu ^ 
iours fans déperdition d'aucun mouucmenr. ■ 

Autant airiourdhuy ( faulte de iugemcnt,&|' 
expcricccjf'en pourra dire de Target vif; mais^r, 
ceulx qui aucc raifon en ont continuelle expé- 
rience , l'ont bien en autre eftimc , & rcputa- 
tion:& aucc bône mcthodecn Fontchofes mi-ir 
raculcufcs.Eî à la vérité ce font telles gens qui 
véritablement en peuuentfaire iugement,nonn' 
cculx qui fan-s cxperience('mais par feule affe-it 
dionjf'eflforcent fans fondcmenr chercher ar- f - 
guments naturclz à fin qu'ilz ne foyent mef- Pi " 
creuz de n'auoir rien efcrit ) pour le blafmcr, ^* 
& quafi femble qu*ilz foyent enuicux, ou mar- i-' 
riz du bien public , veu que par fon moyen t 
fc faiâ: fi bricue,$c feure curation de telle ma- 
ligne,&: p«?ruerfe maladie,au dcfaulc duquel y ^| 
a toufiours rccidiues,& nouucaulx accidents, |: : ' 
qui(^commelon did communément ) font va- f^'i 
ches à laid des medecins,& chirurgiens ; mais 
aufl] ic ne veulx nycr , & l'ay ia did par cy dc- 
uant, que par n'en vfer prudemment , Se auec 
methode,il n'en peult pas aduenir moins d'in- 
conuenienrs,telz par fois,que plufieurs perfon 
nés perpctueMemétlanguilTans fincnt mifera- 
blcment leurs iours. Pource me femble , non 
feulement vtilc,mais ncccfiâire defcrirc la for- 
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i.mc,Sc manière de le prcparer,faire les mcdi- 
;i'camêts, & les mettre en exécution. Mais pour 
incomber de fieure en chaulr mal,&- ne don- 
jlicr occanon à cefte canaille d*empiriquesdc 
^ireencor pis, Scabufer le monde auec leurs 
, eccprcs,i ay péfé qu'il n eftoit bon de les leur 
JdrefTcr routes preftes , vcu mefmes qu'il cuft 
1.1 quafi efté impomble,attédu qu'il les fault cha- 
ger & diuerfifier en fortes infinies félon les in- 
dications fufdi^es : toutesfoisà fin que ceuk 
qui( ayâs les principes de chirurgie ) aucc mc- 
thode,& raifon ont cnuie de procéder à la cu- 
ration de cefte maladie,pui(rcnt eftre aidc2,&: 
adrelTez par noftre labeur,i»ay trouué meileur 
faire vne foreft des fimples medicamcts,& les 
colloquer chafcun en leur ordre, félon qu'en- 
feigne Galien, Diofcor. Accc, Paul .£ginctc, 
& autres, à fin que ccluy qui fera garni , & af- 
feurede ces indications puifTe félonie iugc- 
inentd*icelles compofer médicaments f pour 
toutes fortes d'afFeaions,& tcmperatures,qui 
le prefcntcront>ât chaulx/roidz/ecz, bunii- 

des,commctemperez,qui feront repercuftîfz, 
artracaifz, refolutifz , emolliants, fuppuratifz 
&remb!ables:lefquclz félon l'intcntiÔ qu aura 
le chirurgicn/eront foiblcs , moyens , ou plus 
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^ De la préparation de 
I argent vif. 



I 



^Xr^ent "^^f Vant à la préparation de l'argent vif, il 
naturel ^ ^^^^j^ pmiercmct confîderer que nout 

cn auons deux clpeccs,a içauoir naturelle , cC 
fadicc ou artificielle : De la naturelle , il T'en 
trouue coulant par les veines & cauitez de la 
terrefcomme on voit en diucrs lieux ) & auflî 
fctrouue entre les metaulx , & fpccialerrrenr, 
comme did Diofcoride en Ton cinquiefme li- 
urc, au2 voulres des fodines d'argct. De l'arti 
ficielle,il Pcn faid de minium,auflî de ratilTu- 
res de marbre,comme cfcrit Vitruuc au y.liure 
de fon archiredure.Et eft vray femblable qu'il 
f'en pourroit tirer de tous mctaulx par artifi- 
ce, fpecialement du plomb. Telles efpeces fc 
peuuét congoiftrc par leur couleur fufquc, Sc 
; noiratre,leur fubftance lente, erpecc,& qui en 
coulant lailTe veftigcs,cras,comme excrément 
EUaion de piomb;Etde tel ne deuôs vfer , mais de cc- 
l'argent -v»/. ^^^r^^^. p^,,^ci^ir,fabril,& blanc,& tout co- 
traire aux deflufdidz , lequel fera au parauant 
nettoyé,trcmpc,& bouillu par long temps a- 
ucc chofes incifiues , tenuantes, roboratiues 
des parties nerueufes , & alexipharmac con- 
tre tours venins , comme eft it^na vtni yfalutd, 
rori/marmif aqu4, terelmthin^ , ou noftre cauc 
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i ph.Ioroph.Ie:cefaia, bouil/ira 4. j.0,,.4 hej- 
I. rej:puis (er4 coule & porgé.nelaillintcôfum- 
l mertoutch iqueur.jutrcmcnt lc vairTeaude- 
Oans lequel il firoit mis(comme vne bouteill- 
de verre.ou femblablejlèxôpcroit.Et pourluv 
oiter ce qui luy pourra refter de fubftâce erof- 
fc.ou plobec.on le peult agiter mediocreme'c 
^iiec beurre.axunge.tcrcben. & telz medica- 

glande & piobce,le/-quelz cftans après Ifteméc 
refonduz en Tottira l'rgentvifde tenuiflime 
(ubftace,& bien p«rifié:car il y ki/Tera fa fub- 
ftincegrolTc & plôbée. Quât il fera ainfi pre- 
p«e on pourra feurement le mettre au/vn 
l^ens, pourueu qu'il foit bien mellé , eftainft.'Cr 

" n eft affez de le meflcr/comme aucûs font) 
Ufque a ce qu ,1 n'apparoide pl'. ains fault par 
Jong temps le demener,?c agiter, afin de le fe- 
1 parer en parties tenuiilîmes , & luy ofter roue 
iferjr P'^"»'-' orps: car 

„,::: ^'f P."' ( ""l're . qu',1 ne peult fc 

•"«crer f.b.enauec les autres medicamen s ) 
1 peult aifemét (eriflimbler & feparerdW 
l^s autres, ftns introduire fa qualité^ en icetd,- 

n>ei ay d'r,>l fera (oultreJes autres cÔmoditez) 
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que les médicaments alcxipharmaqucs mcC- 
lez auec luy aux vn^ucns pour luy aider à agir 
contre le venin de ladide maladie j pourront 
roiculx fiirc adion contre luy, Ci quelque cHoi" 
(ç ya de maling,ou qui pourra y eftre , comme 
médicament. Pareillemcntfcôme nous auons 
diCt p cy deuatjoulcre que la caufe de ceft ma- 
ladie.qui eftocculte,eft oftée auec medicamêts 
operâts par jpprietc fpecifique, & incôgneuc: 
auiTi les cfFcétz ôc accidents d'iccUc, tout ainfî 
cômc ilz font cômuns, font curez auec les rc- 
medes.que nous difbns cômuns, pour ce qu*ilz 
conuiennent à plufieurs maladies. Doc Ci nous 
confiderons,que la caiifc matcrielle,& coioin- 
ete de ceftc maladie fouuent eft diuerfe^ôc au- 
cunesfois méfiée auec vn, ou plufieurs hu- 
meurs,entre eulx contraires,comme la pituite, 
& melancholie,auec la cholere,ou le fang.cô- 
trairescn qualitc(au moyen dequoy fcrôt les 
fymptomcsou accidents diuers)cerKS il faul- 
dra diligemment Penquerir de l'eftre,ou eflcn 
ce de la maladie,& auffi des accidents,& félon 
iceulx diuerfificr les remedcs/uyuant les indi- 
catiôs precedentes,tantgenerales,que patticu 
lieres. Exemple , pour l'indication que nous 
prenons dcschofes naturclles(lefquelles nous 
cnfeignent la conferuation d'elles)oultre le re- 
gimc en toutes Icx fix chofes non naturelles. 
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lequeldebura tendre à ce. nous ad.oufterons 
aux vnguets pour h fnâiô medicaméts ay^"s 
^rtu deroborer conferucr. &empercheV la 
Trop grande refolution , & diminution dVl/es- 

UU. cr ,jH,i4, temcm . thenaca cd. tncUciie 

bUle.. Lerquelz médicaments feront c6po- 
fez tant pour le regard de tout le corps. qVe 

ou chager feio la nature des parties , n'obmet 
. nt aum 1. côfideration des'part.es nobleTaf. 

mos.le cerueau,afin d> adioufter medicaLt 
ayant efgard pnncipalemct à icelles pour em! 
pcfchcr leurdiUblution . qui facilement kl 

^•OK pour leur imbecdlité.' ou ind-fpo/ît on t 
aqu. e.Prena„t indicatiôdeschofescô t enâ 

• '""(qu.nous demonfttentl'ablatiô d'icelles) 
P«-«,-"d'bu6s côfidere^ q fi |, ^ 

' j ' ? ' '"'">eur,& fans diuers ac- 

' c det,(,oma .ju-ellc eft matérielle) elle fera cj 
J recauec medicamésfeulemét vacuatifz dudi'^ 
| humeur(n'obmett« point la oufe occulte £ 

^uJT "P''^"^^rcommc auons predi<a)& 

traircs,,! nous faudra compofernoz remèdes 

k ij 
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conucnablcs, Se côtraircs aufclidcs conY^îIica- 
lions. Pburce ou ks humeurs fcrôr froiclz,grcs 
& vifqueidxf corne en maintes perfonncs , auf- 
quelzcefte maladie cft dégénérée en leuco- i 
phlegmacie)no'' meflcros mcdicamés chaulr, j 
attenuans,& incifiz , tant pour la préparation i 
dcfdidz humeurs (digéran ts par chaleur Ôc te- | 
nuité les chofes cftranges côtenues es parties ! 
ncrucufcsjque pour plus ^fondemct pénétrer ! 
iufques à la Qibftacc des os, fi befoing eft:au cô 
traire ou les humeurs feront chaulx , tenuz ,ôc 
prellz à inflâmernous adioufterôs medicames 
moins chaulx,incra(rans. Se refrénas , auec les 
incifiz,artradifz,& rcfolutifzjafin que de tous 
codez foyét agitez, & pparez^à l'expulfiô , qui 
fe pourra faire fans empefcher Tadion l'vn de 
rautre-.auflî airemcnt,côme(par rauthorité de 
Gahc,Guid. & autres,auec quotidiane expcrié- 
ce,) nous meflôs en l'augment Se cftat des apo- 
ftemes comuucs,medicamés rcpellas. Se rcfol 
uîîs,enremblc côtraires en quahré,& en aâ:iô. 
Aufli ou il y aura nodofirez fcirrhcufcs, dure- 
rez, & reficcations générales, ou particulières, 
DO^ adioufterôs emolliâtsou remollitifz,& re- 
laxârs:tout aîfi,côme fi noftre intêtiô eft de fe- 
derdoulcurs,nous ymeflerôs anodins:& f'il ya 
vlceres,puftulcs,&: autres dcfœdatiôs de cuir, 
on y adioull:eradetcrfifz,& deficcatifz. Se aifi 
des autres. 
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^ La forme d'exécuter Jadi- 
cte fridion. 

p Stant donc te corps & les humeurs prepa- 
•l-rcz auec médicaments doulx & benines 
,• fi'opscôcodlifs, q médecines purçatines.' 
J &. fcdlion de veine f'il y auoit plcnicude.inflî- 
1 mation générale ou particulière, oa aurres in- 
J d.catios, pour lefquelles auras recours au pru- 
I dent& rationel médecin , le patient fera mis 
fcnvnlieucbaultnaturellemétjou par artifice ^"''"""f" 
exempt de tout vétfroid, lequel(penetrât pa;^''' 
i« portes, feneftres, ou féblables ouuertures ) ^ 
elt en ce cas fort pernicieux, & n uifible, pour- 
ce qu'il peultpenetrer,& faire lefion auxpar- 
r.es nerueufes . & auffi diminuer &deprauer 

1 aftion des medicaments.Et en cecyplificurs 
faillentpandemét:lefquels autant l'hyu^^ 
me I eftctrottent les patiens en vne gtâd châ- 
orecomuncoutous vents peuuc-ttrâfpirer.Et 
pource quand ladidc friaion fe fera, fera bon 
auoirlinfcux, & couuertures eftcndues i l'en 
( u.ron du feu en forme de demy pauillon.pour 
en toutes fortes fe garder de l'air froid.Mfis ie 
D^y trouueçhofe meilleure ny plus propre à 
cecy, que de faire en la châbre vne petite cha'. 
bretre^u deux perfones puifllTt dcmeurcr,& 
audelToubs faire quelque petit poi/le, ou en 

k iij 
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fcrmcrvnc partie do grand, Scicelle efchaufî'ec) 
nicdiocremêr,y frotter le patiétjfans qu*il puif i 
fcfentir aucun vêt:ôc là demourcraaflîsffibo 
luy fcmblc^trop plus lôg têps, & aucc moidrc 
fâcherie qu'il n*euft fait deuat le feu:& Ci aura 
la chaleur vniuerfellemêt & cgaicmét par tout 
lecorps:ou f'ileuft efté dcuantlefeu, il fcfuft 
bru/le d*vn cofté , & morfondu de l'autre, qui 
font mouuemens & chofes contraircs,à ce que 
dcmadons. Auflî où le patient fcroit débile ne 
pouuât endurer la chaleur du feu , ou cftre de 
bout, ou ne vouidroit f'expofer nud deuant 
ceux qui le ttaideroicnt {comme entre autres 
font les femmes honncftes & honteufes)en ce 
cas,eftant couché dedans lelid,on pourra luy 
frotter les parties les vues après les autres:cô- 
mc ayant prefcnié vn bras hors le lid, & luy 
auoir frotté les articles d*iceluy aucc rvnguec 
préparé , au deffus , ou près d'vn petit feu de 
charbon , on luy enueloppera d'eftoupes,ou 
de coton carde, de comprelTes de linge, dVnc 
fueille de papier noir,ou autre fcmblable.puis 
on le bandera & remettra dedans le lid,en 
faifant autant à lautre bras : pareillement des 
articles des iamb€S,& des autres parties. 

gfi Le temps de la friâ;ion. 

LA fridion fe fera le matin, lors que la con- 
codiô &digeftiô fera parfaire, & le vcn- 
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îcule & intcftins dcfchargcz , afin qu'il ne fe 
icc fubucrfion cl*icclle,& diftradiô des opéra 
s de naturermais où nature feroit debileje 
arientpourroit vne heure dcuant la friâ:ion 
rendre quelque gelée, moyœuf d'vn œuf, cô- 
jommèyôc femblable de facile digeftion,& en 
petite quantité pour n^cmpefchcr nature à la 
concodion d'iceux. Puis fauldra commencer 
ladite fridion aux articles reulemcnt,comme 
des mains,couldcs, erpaulcs,pieds, & genoux. 
.mais où le patient fera fort,& où fera Mbing aufqueîTZ 
.jdepPfort cfmouuoir,on en pourra appliquer, doibt faire U 
jauxcmondoires des parties nobles, & Iclong-^'*^**"»- 
de refpinedorrale,auec prouidcnce & difcrc- 
tion,euitâs fur toutes chofesles parties nobles 
Ccôme nousauôs predid en noz indications) ^^^^ ^o^ht 
afin de ne faire corne ces malheurcux,lcfquels^'"''''/r^'"" 

r • 1-,-r ' I . 1"''*^ ttes nobles. 

trottent indittercmmet toutlecorps,depuis la co«/?^.r4f/^, 
plante des pieds iufqu*à la fommité de la tefte. en Uf iaion 
Et en ces fndions fault confiderer la fituation 
des fymptomes:côme pour exemple,^ les par- 
tics iupcrieures font plus afFeâ:ees , la fridtion 
fera plus copicufe en icellcs,&aîfi des inferieu 
res:mais il fauldra premicremêt frotter les par 
tics moins dolétes pour ne réplir d auatage les 
parties plus afFcâ:ces.PareilIcment fault noter. Les fi-iaiom 
que tout ainfi,commc les trop doulces frid:i6s doinent ejht 
ne font fufîîfante ouuercure des pores : auflî 

k iiij 




Early European BcxDks, Copyright© 20 1 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by ccxirtesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



152 METHODE 

les trop fortes font caufe de les ferrer , faifant 
doulcur^commotion Se atrradion en la partic:i 
parquoy fera meilleur les faire médiocres ^ dc 
nous arreftcr principalcmét fur la vertu & fo^ 
ce du patient,eftât ccftc indicatiô la première 
& principale entre les autres. Il y a cncor vnc 
autre chofe, à laquelle il faulr fur toutes autres 
auoir cfgard, & qui cft caufe de tous les maux 
ôc recidiues,, qui furuiennenr aux affligez de 
Le nombre ceftc maladie : c'cft la quantité des remedcs,& 
des fricliom nombre des frid:ions:laquelle(auec la parfais 
efi coieHural. (fj-^ cognoilTancc, & gradation des temps de la 
maladie, & delà température des corps & 
parties ) faid la médecine conieduralc di- 
uinereflc,& y font tous méthodiques & ra- 
tionels bien empefchez. le vous lailTe donc à 
prefuppofcr cornent vn tas de vielles, & autres 
empiriques pourront limiter la quantité d'i- 
ceux ? Et ne m*efmerucille plus fi Ion void par 
expérience vn nombre infiny de gens pcrduz 
à iamais. Suyuant doncnoz indications tant 
de fois répétées , il fault auec méthode & rai- 
fon en approcher le plus que nous pourrôs,& 
fçauoir quâd nous celî'crons lefdides fridiôs. 
loind qu'il n'cft po/fible exaéiement defcrire 
le nombre d'icelles , ou quantité des medica- 
ments.Il ne fault dotic,comme noz amethodi- 
ques en donncr(fclon lcurreceptc)lfcî vns qua 
tre, les autres cinq , les autres fix , ny plus, ny 
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I 1 moins . a I vn conime à l'autre ( pourcc ou' U 
-■oncqu.v„e fo..n,c pour chauffc^n chacu 

n>akd.c . & 1, „„„,e des corps.Ics appl.que 

fuffifante cduâ.on des humeurs vénéneux ""1"/''^ 
foit par flux de bouche, de ventre, fueurs v[\ f"'^^""" 
nes.ou refolutionsinfenfibles : nui fe COCToi '^'*""' 
ftra par la deficcation des p^rtulcs. & vicere 
J^dar-on des doulcur.rtantdcla teftc,nucque 
cfpaules.que de la refte du corps) &c autres ac 
Nc.dents co„„„unsàteile„,alaL! Etoù nous" 
P^oirions qu-es corps (blides.&robuflcs nature f'I 

q ÙÎeftoi h P-"^'''"^ ^"cuns/».'".»r. 

qu .1 efto.t bon les frotter fur la fin deux fois le 

^ur,vne au mann,& l'autre au foir enui o 
çmc, ou fix heures après le difner ( par ce q^c 
ors la d,geft,ô fera acheuee;& ay t'roLe'q^^d 
s finfotent trop plus d'adlion.que ne feroien 

re es corps dehcats. & tcn.pctatures rares,i-ay 
I^ilTe mamtes fois ^par mefmc prouidence)vn 
.our entre deux fripions, voire deux, ou t il 
de cramac que par les fréquentes nefe foft 
rop grande relolution des eVirs , &: fuft p 
confequent nature rendue fi inibccille ( Ù 
quelle eft principale agente en ceci}qu'clle ne" 
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peuH: nous aider à cxpugncr & chafTcr hors ce 
qui luy eft cftrange & nuifible. Et fault noter 
qu'es dernières fridions , fpecialcmétquad^ls 
commencent à craciier,les corpsfont telicméc 
préparez à caufe des précédentes, qu'vne fera 
plus que deux au commencement. Pourccftc 
caufe ayant toufiours les indications deuât les 
veux , fault confidcrer la nature , Se torce des 
corps, &(r*il efl: poiTiblcjne point donner plus 
d'vne fridion lors qu*on voira nature cfmeuë, 
foit par flux de boucbe,de vêtrç, ou autres des 
fufdids : & fctoit trop^plus feur U s faire à di- 
uerfes fois, fuyuat Galien en fon liurc de ven;c 
fc6lione,oii il dit que fi la maladie cft grade, & 
la vertu foible, il fault tirer du fang, non à vnc 
jntmntÇion fois,mais à pluficurs. Aufli MaiTa racôptc vnc 
dei friûions. hiftoite d'vn qui eftoit tout marafmé, & defei- 
ché aucc extrêmes doulcurs,&c. lequel il pcn- 
fa eftant quafi déploré d*vn chacun : & did 
qu*apres l'auoir fait frotter par quclquesfois il 
le laifToit refociller,5c reprendre fcs forces 
par aucuns iours » & ainfi continua par fi long 
temps qu*il fut frotté trente fept fois , & fut 
guery. l'en ay veu trai(5lcr à de mes compa- 
gnons. Se fait frotter plufieurs, quinte , feize, 
ou dixfept fois ( laiflans quelques interualles) 
pour vne fois traiaez,& bien guérir. Autant 
f'cndoibt faire es corps rcfoults, & débiles. 
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renant toutesfois garde que les friaions ne 
I fcenr par trop imbecilles , &en fi petit nora- 
IJlK.que la caufe nefuft fuffifimment touchée- 
car par art. & aide des medicamens, ,1 fe pro* 
cure vne crife. par le moyen de laquelle natui 
c aidce . & dominatrice , expelle, & chalTe le 

ven.n par les euacuatiôs fufdiaes:de forte que 
eftant la cnfe parfaire, il fenfuit vraye & en 

«ère curation Les fignes de ladide crife font" 
inquiétudes telles . que debout, ny couché les 
pat.ens nepeuuentfe contenir.boire.ny man 
pr : & font auec perpétuelles lalîîtudes.quafi 
lufques a fyncope: toutesfois le poukbon. 
Jort,& égal : puis au bout dVn iour, ou deux 
que nature commencera i expcller, & f fe dcf 
! chargeant ) euacuer la caufe du mal, autant fe 
d>mmuent tels accidents, & fentent alleee- 

remèdes fuffilan ts. k crife demeure imparfai- 
te, & la.flc toulîours quelque relie de ferre '^"fi '''"f" 
roent. qui pourra corrompre toute la maflè""^'""''' 
& engenarer recidiues de la maladie . donc* 

fenfuyurontaccidenrspiresquelespremiers 
& eft caufe que aucunesfois demeure caché 
ce euam en v„ corps ûx mois . vn an. deux 
«ns,d.x ans, & plus .-qui ftift doubtcr au 
cunsque celle maladie foit héréditaire, coml 
fflclîpre.arthtitis^qui eft maladie des arti- 
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des, communément ditle gouttes naturelles; 
cpilepfie,ncphretiquc(qui cft paflîô des reins 
ôc fcmblables, Icrqucllesont de couftumc 
mourer cachées en vn corps, non feuIcmentU» 
quelque fois dix, ou douze ans, mais la vie d'v- 
ne pcrfonnc (viuant de régime) fans qu'il fcni 
fentc,& les enCins de luy en feront affligez:cc' 
qui n'cftpas ainfide cède maladie : car on la 
voit ordinairement guérir auec fes racines, & 
ne fc voyent poin-r recidiuer du pere au filsf cô 
me les precedctes) fi ce n'efl: faulre d'cftïe trai- 
La -vairoUe (^^cz.Aullî pareillement il faulc bien fedbnncr 
nefi hcredt- dc gardc quc les médicaments ne foient trop 
tam, violents,ou indifcrettcmét appliqucz,pour les 
crans accidents qui ont de couftume d'en ad- 
ucnir , comme ic vous ay cy dcllus racomptc 
d'vn qui des la première fridion , après luy a- 
uoir rcmply le ventricule fuft lufFoqué. Lona 
aflez vcu de fcmblables hifl:oires,& triftes fpe 
d:aclcs,defqucls ie me tais : & ay cftc maintcf- 
fois appelle auec d'autres , ou nous en auons 
veu,qui par telle faultc cftoycnt tormentez & 
affligez en plufieurs Se diuerfes fortes : les vns 
(pour la trop grande violence des medicames 
qui auoyent colliqué , & confommé l'humeur 
radicaljeftoyent deucnuz tabides . Aux autres 
furucnoycnt vlccres fordidcs , & putridfs en 
la bouche,qui mangcoyér, dk/ongcoyent vne 
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,*Dnneparticd'icelIc,& de la Ungucrquclquc- 
.«.s fcdegencroyenciufque en gangrené , & 
rtihcation.dont aucuns font morts mifera 
cment: Es autres la coiliquation cftoit telle 
(, 5U vn, deux , ou trois mois après leur Huoit la 
,i>ouche,& ieâoye't côtinuelleme-t humidité o 
,lcelle.Suyuentauffiauciincsfois vne deperdf 
|t_.on,ou deprauanon grade de l'adion des mu- 
cles.qui font le mouuement de la mandibule 
-terieure. en forte qu'aucuns font demourcz 
ns uma.s ouutir la bouche que bien peu:qui 
ft chofc miferabie.qoc par l'ignorance, Sc lc. 
,nene Je teh coquins tant de perfonnes fans 
ccalion languiflent.ou mifctablemcnt perif 
ent:attendu mefmes que pour la congnoknl 
qu ont aumurdhuy gens rationehfplus que 

eft polîîble de les curer plus feuremêt. & auec 
momdre violence . Semhhblcmentil nefault 
|tou,,ours continuer les friûions iufque à ce 
MU ,1 k face fiux de bouche.o.,, Je venîre . par 
*e qu d y en a pL.lîeurs à qni iamais il n'aduiét 
^ncot qu on les frottaft infiniemét ( à quov ,i. 
Ue beaucoup la preparuion precedéte des'hu- 

C^ ^^'rr'P ^traiae^ m". 

fhod.qucmentjaide natute p,,r les refolùtions 

Jn(enfibles,ouflaxdVrine.auec quelque p" ''';^7*-- 
^uf^uxdeventteincitéde„ature,oupatt aaiSL." 
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& me fuis fort bien trouué en tel cas leur fai 
vfcr après par quelques iours d'vne dccodio 
de gaiac le matin^ aucunement laxatiue pou 
la nature de l'humeur. Et lî le corps eft plci 
ou abondât en humeur,cras,lcnt, ôc vifqueux 
ïy adiouftcdu vin blanc parmi . Mefmes i 
Tayveu auflî préparé aucc vin feul profiter 
des gens, voire bilieux, & marafmez. 

^Des ccroines , ou em- 
plaftres vicaires de 
lafridlion. 

POurcc que pliifîeurs abhorrent le nom , 
ÔcrvfagedelafridionfaiAc auec lefdidz 
vnguents, on a pratique l'admotion des cc- 
roines , ou emplaftreSjlefquelles font vicai- 
res , & tiennent les lieux des fridions : exce- 
pté feulement qu'elles font plus tardiues : ÔC 
non feulement doyent eftre celles qui font 
dcfcriptcs par De Vigo,mais auflifcôme nous 
auons did des fridions jcompofèes de cho- 
fcs plus,ou moing anodines , emollientes , in* 
cifiucs,refolutiues , ou deficcatiues , pour la 
nature des fymptomes,ou accidents ,auilî des' 
humeurs, qui doyuent eftre vacue2,& autres 
indications fufdides, fans oublier l'argent vif 
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)ouraIexipharmac contre le vcnin,caufc de h 
^ ûfoaladie.Lefdidz emplaftres font de grand cf ^'-^t'^'tédes 
fcd , pource que demourâts continuellement "^^^""J^^- 
P ifur les parties , leur adion eft auflî continuel- 
■■■^^k:dc doyucnt eftre appliquez , fpccialement 
^laux recidiues ,& ou les humeurs font gros, 
ï ^ifqueux^Ôc adhérants aux parties profondes* 
& difficiles à éradiquer, parce qu'elles befon- 
gncnt, & font leur adion plus lentement, ac 
auec moindre violence, que ne font les fri- 
*^ions:de forte que nous fommes maintcsfois 
ontrainazfurla fin de Ivfage dcfdidz cm- 
Mjplaftrcs donner quelques frictions, pour inci- 
"»«r nature à plus prompte euacuarion . Nous 
;s auons aulTi quciquesfois appliqué à des na- 
tures , & ou les humeurs eftoyenr tellement 
.^préparez, qu'au bout de deux , ou trois iours 
;jclles auoyent faid: adion fuffifantc , pour h 
iconfumption de la caufe de la maladie; & fail. 
Jloit Iesorter,autrement eufiVnt faid coliiqua- 
..mon & les mefmes accidents que nous auons 
diddela fndion violente , & rrop copicufe. 
jlourcc faultauoir mefmc iugcmétà les ofter 
jccmme nous auons did en la fridion 

I . JLes emplaftres fc doyuent eftcdre fur du cuir L^^fajre da 
^ : vn,cmet,&les ;;ppliquer à lenuiron des arti- 
^cles,& mefmes lieux des fridions . Les autres 




Ï^D METHODE 

couurcnt tout le bias depuis la main iufquç 
rcrp.iulc;ô<: les ïambes depuis le deflus du 
noil iufqs à l'cxtremitc des doigtz:mais à T 
droiift des articles ie vouldrois eftendrc I* 
plaftrc vn petit plus cfpes.Et fauldra les y Uii 
ier lufques à ce que nature aydéc par le moy 
de la crifc fufdidc face edudion des hiuncu 
corrompuz de ce venin , comme nous auo 
dcduid parlant des t'rid:ions. Et fault auflî I 
ajjgmcter, ou diminuer fuyuat lesiniétiosTu 
diàes. Etou en l'vfage d'icelles furuiendra prii 
ritjOu dcmangeifon, lors fauldra leucr les em^i 
plâftres,& fomenter les lieux aucc vin chaulr, 
y adiouftât^om chamameh, meUloti, roftrum , Sc 
fcmblables pour rcfouldrece qui eft caufe dur 
diâ: prurit:lcquel ccfie,fiuildra les y remettre 
pour euiter Aufli pour cuitcr ledit prurit pourrez couurir 
loprumpro- Jgç ernplaftrcs de quelque tafctas.ou linee de 

mnat parles, / x î j ,1 /; L .1 

tplajirei. ^^^''^ garder qu'ilz ne rartachent^ou ad-» 

hcrenr au cuit pour cmpefcher la tranfpiratiô, 
LçsefFcdz d'iccuix eniplaftres fonttelz que 
des frictions , (e terminent quelquefois pac 
refblution infenïîbicjflux d*vrinc,flux de vcn^ 
trc:mais le plus fooucr par flux de bouche,qui 
eft bien le plus certain. Doncques au moyen 
de l'opération Kii<fle par l'application des em- 
piaftrcs, &: auflî de la fridtiôfincitâs le flux de 
bouche fufdidjfont procréez vlccrcs viruléts 
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l t^ioxdxdQs par 1 acrimonie de humeurs ma- 
t iJings «S^corrompuzdccevcninadherens aux 
j parois de la bouche:qui faid crofion, & Pau?. 

L|menreauranr,commerhumeuracre continuel 
J Jcmetpafrintlcsabreuue.Ec pour empefcher 
k-«e»r augmentation , & le grand flux de bou- 
che tauldroitvrcrfouucntdc cli/lercs rcmol- 
iititz feulement pour empefcher les humeurs 
des parties inférieures, de ne monter aux fu- 
pcrieurcs : qui fcroit caufc d augmeter le flux 
ians vtihté , fpccialemcnt au commencement 
Iri iceluy,& lors que les humeurs fe cômenccnt 
«clmouuoir. Aucuns pour la mefme intention 
Iphibet au malade medicamer purgatif, à telle 
Heure du niouuement des humeurs,afin de les 
kuacuerparlcs felles , & cuiter lefdi(5l$ vlce- 
res de la bouche:^ n eft toutesfois la voye plus 
certaine:La curation de telz vlceres eft diff^^ 
r.r?^'^"'"^^"^P^rcequc nullement doyuct 
r 1 e^^e repnmez,ou repercutez,cncor que Ibyét 
: "^"^^"«?^z:mais peuucnt eftre tempérez auec 
r §g3rgari(mcsnnodyns, pour leur diminuer l'ar- 
l 3deur , & deffendre par ce fréquent lauemcnr Tt^^T 

i ar rrtlr ^'^^^ f":'''^-^^ ( ^^^^^^^ 

aux parties mtcrnes de la bouche ; n'auçmen- 
tent le. vlceres : à quoy eft bon i'vf..eTla 
decodion dhorgclaidde vache nede renï 
dcdanda bouche: aulîî W.^/...,y^. 

1 
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dlthfdyffylltjilaBncàtylmi^O^ fœntgrdclyextra^dt t 
aquit hordeiymalna vel ^drietarw. lefquelz tenu 
en la bouche, adoulciflent les vlceres , & em 
pefchent les humeurs d*y adhérer. Pour le co 
mencement il fe fault garder d'y appliquer 
chofes fort detcrfiucs j parce que la plus part 
des médicaments dctcrfifz ont quelque acri- 
monie qui pourroit caufer doulcur;& fi les vl- 
ceres cftoycnt nedz, & detergez, pourroyent 
par ceftc acrimonie de telz humeurs eftre irri- 
tez d'aduant^ge . Etpourcc fauldra au com- 
inenccment, 6c pendant le flux fe contenter 
de l'vfage des chofes (\x(ài^cs cmpefchat que 
la forditie .& corruption n*augmétc : pourucu 
toutcsfois,que lefdidz vlceres ne fufl'cnr trop 
violentz:car,ou pour la véhémence des medi- 
camctSjOU deprauatiô de nature, le flux fcroic 
extrême, & rcndroit la bouche & les' ioucs Ci 
tuméfiées, que par trop grande repletion les 
, I f efpritz ne peuffent reluyrc , il fe pourroit en- 
che -v/oZ^wtfuyurevne gangrené, comme aucunestois ad- 
wo-uicnt. En ce cas nous fommes contrains dç 
derer, jaiflcr la propre cure pourfuruenir aux acci- 
dents: & pour ce faire nous vfons de médi- 
caments refrénants , cômc ei^ , decoSlnm hordei 
fUnUg.foUniypolygom.burfe paiîor, caecum Jtr, 
rof.violaru, nymphéa y cjdoniomjberherts ygranato^ 
rtm,o^c. A\xiVi côme font, mHctUg.Cr décoda fi. 
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C V.R A T O I R E. 

numy p^pauerts albihyofyami albi , c^r. in aquis 
hordei.rofpUntag.foUnt, nymphéa, caprifoltj, o^c, 
Etdaduantagc pourreuoqucr & repnmer le 
ttux,nous vfons de fridios aux cxrremircz auec pUcatlô pour 
la main ou linges moyennement chaulx , nous ^^pf^^er U 
appliquons ventoufcs fur la région des e(pau--^f'""''^''^" 
Jes & feires:^ faifons emplaftre de maftic, ou 
femblable, qui comprend entièrement tout le 
ceruix, & alentour du col : pareillement fur 
les artères des tcmples;il efl: bon auflî de cou- 
perles cheueux ,& y appliquer chofes pour 
defreichcr& roborer le ceru eau , comme Ta- 
chez faidz àccyperus, cdam, aremat. miliumde^ 
ficc4tu,ftirfHryfd deftccatH,pr . cham^meli , rof, ^ 
debetsmca, & dcchofes femblables; lefquelles 
fault mettre toutes chauldcs fur la teftc,auec 
cftouppes çfnmécsjefandaracha on,vernix,m^ 
JttxM4n,crc.¥auU pareillement faire eftuues 
fciches, auec chofes chapldes deficcatiuès 6c 
roborantes , afin qu'eftants les fneurs prouo- 
quces par 1 ouucrturedcs pores, le trop grand 
mouuemét de nature foit retiré. Or ou ce mou 
ucmcnt prouicndroit de la force des medica- 
niéts,& trop grade quâtifé d argentvif,i'ay eu 
ce cas notcvne chofc,en laquelle i'ay trouuévn 
merueilleux cfFedic'cft que le patictvfe de cho 
les dorées, foie auec fucilles d or ( qu on pcult 

1 ij 
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1^4 METHODE 

meflcr aucc Ces viandes ) ou aucc petis grains f 
d'or creux, en la cauité defquclz foycnt 
chofes qui aycnt vertu de roborcr les parties 
noblesicomme theriacd,confeBio de mufcoydllzjer- 
tneSySc autres conférions cordiales; ces grains 
ainfi auallez mis dedans l'cftomach ilznû 
fauldront à attirer ce qu'il y aura de la faculté : 
de l'argent vif, de toute l'habitude du corps. 
Se fe congnoiftra quand ilz feront renduz par 
les fellcs , pource que lors ilz apparoiftronc 
blancz, comme f ilz auoyent cfté frottez d'ar- 
gent vif. Et voyla le moyen comme le flux in- 
cite par l'adion d'iccluy pourra infslliblcmec 
cftrc cuacué & diminué : mais il fc fault bien 
garder qu'on ne donne au patient de l'or à te- 
nir en la bouche, lors que le flux commence, 
ou efl: en cftre , par ce qu*a caufc de la grande 
familiarité c^'il ya entre luy ôc l'argent vif, 
plus qu'entre les autres metaulx,il ne fauldroit 
à attirer ce qui eft d'iceluy , & quant Se quant 
vne grande quantité d'humeurs : lefquclz en- 
gendrent quelquefois tumeurs en la bouche, 
que i'ay veu demourer à perpétuité . Lors 
donc, quon voirra le flux diminuer. Ion pour- 
ra adioufter auec les gargarifmes fufdiâ:z,quel 
que peu de fir . ex rof ficcisy mel rofdiamorrhonp 
dUnucum , Sc femblables , pour doiilce- 
ment dctcrger. Et ou on youldroic dcfcichcr 
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C V R A T O I R E. 

es viceres ,^on pourra les toucher aucc eauc 
[.alumincufe, ou eauc des alkcmiftes corriçcc , 
J ôc adoulcie, corne celle qui aura ia opéré ( qui 
ft bleuëjeauë de fubliméjOu autre faidc auec 
hofes dcficcatiucsrlefquelles en peu de temps 
^ sdefcicheronMoinâ: que lors on pourravfer 
'dcgargarifmcs deficcatifs aucc quelqueaftri- 
ion,adiouftc2 auec les eauës prediacs,?;*: rof, 
fltntAg.foUnOy polygone, hur/dCr virgd pâfi. cyno- 
glojfo : les fimples qui ('^nÇuyucm, h MnJiU.ro fa 

rub.mirùRiyfumac^Mmenydcucia,herherts,gail£,m4 
licoriHm,&c femblablcs. 

Pendant le flux, il faulrreftaurer& nour- 
rir les patients auec viandes propres : lerqucL .""""i''' 
Jes feront liquides, de bon fuc, de facile JZ'^- 
concoaion : attendu lors qu'il neleur eft pof dantUfinx 
fibicde mafcher : & que nature eft débile, & 
diuertie ailleurs, à l'expulfion de ce qui'cft 
cftrangcioind auflî la grande rcfolution qu'il 
f'eft faid des vertus , tant par les grandes dou- 
leurs precedétcs,inquietudes noa:urnes,côme 
pcdât le flux de bouchc.-entre autres ils pour- 
ront vferdœufs mollets , potages faidsauec 
moyœufs d œuf, horgcsmondcz,confumme2 
(faids auec cxtrcmitez de veau,&: quelque vo 
Jaillc fins fel) gclce , cfprintcs, coulis, & fem- 
blablcs : defquels ils vfcront peu, &: fouuent , 
ayans à chacune foislauc& nettoyé la bou- 

1 iij 
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cheiparcillement vferont de dccoârion de ga3 
iac aromatifce cumcmamomo ,ou du vin vieil! 
bien meur,clairet,& fubtil, auec eau d'horgc : 
fîon veultleurdônervn boire plusnourrifTant 
pourautant qu'ils ne mangent rien de folide ^ 
on pourra leur faire tremper de la mie de paia 
blanc bien leué auec du vin predid,puis l'ex- 
primer pour meflcr de la fubftace du pain auec 
le vin qui le rendra plus nourrifTant , &: luy 
romperafon acrimonie.-autrement faire trem- 
per du pain chauld auec du vin par refp^çe de 
vne nuidlj puis le faire diftiller m balneo MarU 
le commencement delà liqueur qui fortira , 
fera quelque peu forte, mais l'autre fera douU 
ce ,& d'icelle pourra mcfler parmyfon vin, 
qui le refocillcra & nourrira. Aufll ou pour les 
grandes euacuations , le patient feroit fort de- 
bile,ou fyncopiferoit, on luy pourroit donner 
à (entir bon vin baftard,maluoific, hippocras, 
cauë rofCjVinaigre rofat , & autres telles cho- 
fes pour reftaurer les cfprits : toutesfois fault 
obfèruer la nature du patient, & f'enquerir di 
ligcmmcnt (î en faute il les a appeté ou non : 
pourcc qu'autrement telles cbofes leur pour- 
roient pluftoft nuire qu'aider, les ayants en 
horreur. Sur toutes chofcsne fault négliger 
fon ventre, & où il f'endurciroit doibt vfer 
de clifteres , lefqucis feront doux &:lenitifs; 
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)urquoy cft bon auoir l'aduis du do(Ste &piu 
lent médecin. 

La troifiefme manière de 
curer la vairollc. 

ESTE maintenant à parler de Tv/age „ 
.despertums, qu aucuns ont didtcltre h 
iroiiicfmc voye gcnerjlc pour curer l.i ma- 
ladie Vcneriennc;laquelle de ma part ic n'ap- 
brouue pour telle, pour les accidents qui peu- 
iicnr,& ont de cbuftumed'cn aduenir: car 
pour abfolument curer, il efl; bcfoing les faire 
véhéments & copieux, de forte que pour la 
proximité & droidc voyequMlya iufqu'aux 
parties reccuantes,comme eft le cerueau, fou- ^y"*ptf>fnei 
uent f enfuit vne trop grande refolution àcs^^^ f^^****^ 
elprits oc vertuz d iceluy , au moyen de quoy 
|cft l'opération de l'efprit animal grandement 
dcprauec & diminuée : dont eft aducnu â plu- 
fîeurs vn fpafmeou côtradion des nerfs: Es au 
très trcmblemet,paralyfie, furdité, apoplexie, 
& femblables accidens. Toutesfois cefte voye 
fera propre pour les afFcdions particulières a- P^f»^"^fi»t 
près Ivfage des chofcs vniuerfclles,cÔrae nous f"/"*" 

" 2- CL~ i rr 11 r us affechons 

auos dict cy deflus:car elle ne fera extrême, au pa/timlierei 
moyen dcquoy ne pourra faire refolution des deU uairoUç 

1 iiij 
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vertus, ny parconfequcntcmpcfclicr , ou d 
praucr les adiôs des parties. Et pourrc fi d*au' 
turc après les fridions & femblables voyc 
générales il reftoit quelque chofe en h teftcj 
bras^iambcs ou autres partics,en ce casl^fag 
particulier defdids pcrfums profitera pour at 
renuer,incifer,& refouldrejCequi fcroit dcre 
ùe : aulîîou pour les fridions précédentes na- 
ture aucuncfois deprauee, ou eropefchee pa 
le moyen de la ciaffitude& rcnacitcdes hu 
meurs , ou pour la dcnfité du cuir pcritefift 
des voycs , ne vouldroit^crmonuoir, ny exci- 
ter aucune crifc pourcuacucr ce qui luy fcroit 
cftrange : lors lefdidb perfums vniuerfèls ont 
grande puifTance fans Icfion , êc Tay maintef- 
fois prai5tiqué auechcurcufcyfrucrmais ilfaulc 
aucc prudence procéder à Nfage d*iceux , & 
ne les appliquer, comme vn tas de fricafl'eurs, 
qui fans difcretion prendronrcc quevulgaire- 
ment nous appelions cinnabre puant, & inhu 
maincment enuclopprrôt les panures patiens, 
comme fils vouloient parfumer vn cheual , 6c 
en donneront fclon leur receptc au foiblc co- 
rne au forr:dont raaintesfoi5('cômc vn chacun 
fçait ) plufieurs y ont mifcrablemcnt lailTcla 
vier-S: les autres ont cfté rendu2,tabidcs, afth- 
matiques,& hydropiques. Tout cela ne vient 
que par faultc de raifon , & de bien entendre 




C V R A T O I R e: j^^ 

^1 art dequoy Ion fe meflercar iamais ils n^vfcnt 
rqiic de cinnabre,& ne cÔ/îderent que pour les 
midicatiôsflesqllcs fouuét font diucrfcs;)! faut 
i^iucrfifier les remcdcs:& quc,comme didGa 
Rcn au lieu fufdid trcziefmc de la méthode , 
Jjtrai(5lant de l'abfccs du foye , il ne fault appli- cinmhre 
■|ucr aux parties nobles refolutifs , ou mcdica- *''J''^'''^P' 
Dcnts relaxans fimplemcnt:mais mcllcz auc/'^"'"^'"^' 
^ftringcnts: veu mefmcsque ion peult faire rf,, 
Tpcrfums de plufieurs autres chofes! voire aro. 4~ 
|ni3tiques, Icfquellesoulrrerequ'cIIcsfonto- '^V"-'^fontk 
Morantes, & délectables au fentir, incifent, at-^''^''''• 
|te^ucnr,refo!uenr,& ne JaifTcnt de roborer ^ 
rendre les parties plusfortcs. Ftn ay cesiours 
pallcz rraidcdcux quaficn vn mefme temps, ^'fio^'rede 
auec fufrumigcs,ou perfumsdVn auoir vneflj ^«'"^^^^^ 
xion grade furies poulmons, d,fficulré,5. dou^" 
leur en la refpiration , auec deprauation de la ^ 
'Iparolle: l'autre eftoitfort exténué pour vne 
:» diuturnc douleur de telle, quafi intolérable a, 
J uec carie , ou corruption de plufieurs os de h 
\ partie fuperieure, & latérale du nez. Au pre- 
\ mïcrprcnât indication de la partie blelîee & 
j autres parties nobles, qui abhorrent telle acri- 
* monie3& fétidité, corne il y a au foulphrerdc- 
< quoy auec argent vif eft compofé le cinnabre) 
icconfideray qu'il feroit trop meilleur inuen- 
1er autre moyen pour arrcfter le fufdid argent 
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vif:(qin eH; le médicament fans lcquel)&Ie re-^. 
diger en poulciic , ce que ic fcis en la manicroJ 
^ . j nui l'cnfoir. Premièrement icfcis fondre cnui- 
mcttrel'ar- quatre oHccs d cft.iincn vne cuiller proton-, 
^entuifen dc , & lors qu'il fe froidilloit , le ijcttoyay de. 
fouldre, fon excremcntipuis ie feis vne foffe au milieu, 
où ie iettay enuiron vne once d'argent vit , le- 
quel f'arrefta, de forte qu'aifemet il fut reduir, 
& mis en pouIdre.Et afin cl'attenuer,& inci/er 
la craflîtudc, & vifcofité de l'humeur, dont les 
poulmons , & parties circumiaccnrcs eftoient 
imbues confommer iceluy en roborant lef, 
dides part!es,i*y adiouftay de Virts Florent» la- 
ÀunHm,ftyrdx caUmita, aUe.myrrha, thm^majiix : 
defquels reduids en pouldre ic feis trochifqs 
cum therUcagJcm,èc bien peu deau de vie: 
Et aucc iccux fut gucry,ay at cftc préparé auec 
decodion de gaiac par quinze iours. Au fé- 
cond i'arreftay l'argent vif aucc du plomb fon 
du , fiifini fondre le plomb. , &c bien purifier, 
puts lors qu'il fefroidilïbic icmeflay l'argent 
vif parmy ,quile rendoit facile à rédiger en 
pouldre /puis auec ladide.pouldfc i'adiouftay 

dc Winrimomum, cadmia,poplyolix,aloeym)'rrha,olt' 
hdnumyCrnuipx reduids en pouldre, Icfquels 
ic incorporay cum térébenthine Venet. &c bien 
peu de maluoifie en feis trochifques, def- 
quels iwfay pour la dcterfion > & deficcation. 



C V R A T O I R E. 

brcs auoir cfté traic^é auec légères fripions • 
5c tut gucry après auoir îetté huidt,ouneuf 
lquiJles,oii pièces d'os corrompuz dcfon nez: 
rar,commcveuirGaIien,iamaison ncdoibc 
turer les yeux , ou le nez deuant la purgarioii 
kicerucau, ny ducerueau deuant la prepara- 
de roue le corps , qui cft chofe raifonnable. 

La matière des perfums. 

A matière auec laquelle tels perfums fc 
pcuuent faire/era pour l'intction que Ion 
ura de les augmenter, & rendre plus forrs,&: 
chemcnrsrou bien de les diminuer, corri^rer 
^ rendre moins violens.Les communs aufouî 
huy fe pratiquent auec ce que nous difons 
:innabrc,qui eft(comme i'ay predidjcompo. 
e de foulphre & argent vif. Et pour les forri- Pourfomficr 
. icr aucuns y ^àïOMUtmradicem^entianafalm^ Icspcrfums. 
^tfh ch^laudem, fory .fandaracl^am , calcanthum, 
\r yoncum,marcafttes,arHpigme^^^^ telles cho- 
^-ajfes violentes ;lefquclles ne (l^peuuent pr^di- 
^'fiuer lans danger bien apparent. Er pourcc 
H on n en vfc poinr,fi ce n cft à gens déplorez: 
^ encores cela doibt faire auec grande me- 
:hodc&difcretion. 

'iceux ( ayant toujours "^"''^ 
:-:^f indication principale prifcdes chofes natu-J^^^"" " 
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relies dcuant les yeux , lefquelles il faulr cortfc, > 
ferucr) on y doibr adioufter radicem difiatfAx- 
'venf4corijpi£onia,tunci odorati angulojï rotunàip[JL:^i\ 
àoATidiytormentilld, Angelicàijbehen aihiy mhei, /rwB:;.'» 
Florent. cmmmomum, thu^ffaidaracham, maJItchetAvs 
ohl?4num,aloem,myrrham,ULd4numjJ}ir4cem caUnumi <'■■>' 
tamyC^ liqmdam/erehm.f^enet.lpemomjCalamfim 4rom< <: 
m4ticHm,g4nofhyllos, nuces mojc4t.Jèmen atrij4cetoj4L ' 
ocymiy crecHm, xylo4loem, m4ctSj 4mhr4m,j4nd4lorn»m 
J^eaes,fhen4C4m,&: autres ayans fjcultc de robol < 
rer,& empcfcher la trop grande diiTolution dcl 
nature. 1 

^ La manière d vfer des 
perfums. 

Veux moyes TL y a deux manières de mettre en cxecutiô 
d^ferdefdùs Xlefdidls petfumsd'vnc générale, l'autre par- 1. 
fevfums» ticuliereila générale qui fe donne vniuerfellc- . 

ment à tout le corps fe faid: ainfjrll fault auoir . 
vn pauillonbicn couuert & fermé de toutes , 
parts, de forte que rien n'ypuiflTc entrer nyj j 
fortir Le patient fera tout nud aflis dedans le j 1 
r pauîUon , & aura les yeux fermez , afin qu'ils J 
ne foiêt blelTez pir la ténuité , & violence des |f ; 
perfums. En ce pauillon y aura vn petit vaif. . 
feau auec feu médiocre , où Ion iedîera poul- 
dres,ou trochifqucs fai(5ls des choies prédises 
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li.i.ou J.ii.le tout félon les inrJications tant de 
bisreperées. Et ou k vapeur feroit trop gran- 
c, le patient pourra par inreruallcs mettre la 
')eftc dehors le pauillon , puis la remettre iuf- 
i|uesàce que ladidc fumée fera pafTce : la il 
ilicra quelque peu fil eftpoffîblc , puis pourra 
jortir, 6c fe mettre au lid enueloppé du lin- 
icul qui aura ferui audicl pauillon, ay ât vn lin- 
*cchault fur le vctrc,& poidrinè: & en ce liâ: 
Ptra doulcement vne heurc,ou deux. Cecy fe 
loibt faire au matin^auflî c^eft le temps le plus 
•^mmodc, & plus accoullumc. Mais fi pour 
véhémence des pcrfums on craignoit trop 
Tande refolurion pour eftrc le corps inany, & 
Ncun,& débile pour les douleurs precedétcs. 
Ion pourra donner au patient vne heure deuâc 
bu cnuiron le moyeuf dVn oeuf auec vn peu 
ac vin,quelqae peu de geIce,ou d'vn confum- 
me,& autres chofes cy dcflùs fpecifiécs, ou 
^ous auons defcrit la manière de traiter ceulx 
^ui ont flux de bouche. 
L'autre manière qui eft particulière fe pra<ai. 
jue quand après les curations vniuerfclles par 
.Tiaions, ou decodionsj'mtention cft d'inci- 
fer,attcnuer,& rcfouldre quelque humeur re- 
lant en vne partie, fpecialcmcr en la tcfte,aur 
>ras,!ambes,emo(aoircs, & telles pirties: lors 
•ouuez vlcr feurement defdidz pcrfums cftas 
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feulement la partie afFcdce defcouucrtc,^^ i 
ceuant le perfum en petite quâtité.Oultrc c 
manières de perFums il y en a cncor d'autr ji 
qui Ce font aucc décodions d'herbes chauldc 
& de tenue rubftâce,mefmes de vinaigre,eaii 
de vic,& fcmblables, lefquelles on efpand fil 
pierres didles pyrites, de moulins,briques , o 
graiz, comme defcrit Galien au quatozicfm 
de la methode,pafhnt de la curation des Ccit 
rhcs.Maisou on doubteroitle venin n'auoi 
cftc fuffi (a m ment touché pat les chofesvniuc 
fellesjes dernières manières de pcrfums ne Ce 
royent fuffifantes, pource que la vertu de l*ar ' 
gét vif y dcfauldroit,qui ne doibt cftrc obmiSj| 
pource qu'il ell; en ce cas plus que necefTaire. 

Ê»bCuration des fymptomeSjOU 
accidents de la maladie Vene- 
ricnnCj ou vairollc. 

OR après que nousauons ruffifammér de{^ " 
crit la cure générale de la maladie Venc'^ 
riennc , moyennant laquelle tout chirurgieai 
rationel peult méthodiquement traider , & 
curer tous afFeâ:ez de ccfte maladie , mainte- ' 
nant il nous fault pouffuyurc la méthode de 
traidcr particulicrcmct les afFedions qui fut- 
uiennent à icelle maladie , commenceant à h 
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j|iui(er ainfi.Lcs Tymptomcs, ou accidents cô- Troîsmame- 
b|nunsde ccftc maladie font plufîeurs,dcr<]uel2 ^'^<^<^idets 
ti|es vns preccdentjcs autres {iiyucnt,lcs autres J^'^'*'^'*'"''" 
bi/uruicnncnt, Cculx qui prcccdct font vlceres ^* 
ycdiucrfe nature en la verge, ardeur dVrinc, fympt»^ 
km pifTcchauIdcjbubons^ou poulains: Icfquelz précédas 
l/cront diclz preccder,pourccquc encor qu'ilz '^^'"^"^^^ 
Kibyent equiuoqucs,& puifîenr aduenir,&: non 
aducnir, fans, ou aucc contagion d'icelle ma- 
ladie,ont neantmoins( le plus founent^accou- 
^umédeles précéder, feruirquafi comme 
'aduantcourcurs. Les autres que nous appel- fy^pt"- 
lonsfuyuantsjouconfcquutifz font puftulcs -^*'->'''^"* 
k vlccrcs nai/rms par tout le corps principal 
emcnt aux parties horcures,au fiege,àla bou- 
'iic,à U gorgcà la tcfte,au fronr,& aux emun- 
^. ^ toires .Pareillement cheute du poil commu- 
L hement didc pelade.douleurs articulaires/ou 

N uent mobiles* aunifniais peu fouucnt; tophes, 
ou nodo/itez. 

Les derniers que tipus appelions furuenants,^'^ O^'pt^- 
|ou extraordinaires, qui nailîcnt après les im- 
îparfaiétes , & non méthodique^ curatiosfcau/?"f 
^des rccidiuesj fonc douleurs fixes de tou 
latefte,ou d'vne partie d*kclk,âçs bras 
csiiambes, principalement auec nodofitez' 
'u fouuent font les os cariez,^ corrom. 
uz,vlccres virulents, & phagedeniques corn- 
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muncmcnt didz arabulatifzjfciflfures, ou di 
très aux maîs,picdz,& autres parties du corpil 
vice ptouenant de chafcunc des concodiqi 
auec mararmation , & amaigriiremcnt d'icS 
luy.Brief comme i'ay prcdid tout gcnrc,& cil 
pece de cefte maladie,prenant origine de cad 
fe interne communément di6le antécédent» 
peulteftrc fymprome de cefte maladie. D( 
touslefquclz i'cufTe particulièrement traid^. 
(înon que ce euft eftc vn propos long , ennuy 
cux,6c peu neccflàire, attendu que la plus par 
d'icculx fe gueriflTent auec la curation & gé- 
nérale ablation de cefte maladie. Et pourc< 
nous nous contentons d'efcrire de ceulx quj 
plus communément aduienncnt , & aufquci; 
cft requife vnc fpeciale, & particulière curati< 
auiourdhuy traidée, & pratiquée par la chi4 
rurgic, comme demourant aptes la général J 
curation. [ 

^Dqs vlcercsdelaverge. 1 

NOus commencerons donc aux vlcercs 
delà verge jlcfquclz ('iaçoit que leur o* 
rigine vienne de ce coït , ou copulation char- 
ntUcjCar nous ne parlons de ceulx qui de culx 
mcfmes pour la grande humidité de la par- 
tic [y pcuuenc engcndrcr)pcuuent toutes fois I; 



■"I 
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iftrccuïez A part fansconfccurion de ladidc 
>airoIIe. Qu ainfi foir, quelquefois y ai des vl- Diffcrmm 
|crcs fimplcs qui prouiennent de feule dcflo- -^^cerei de 

l)ation,cauréc de trop grande confri(5lon,com-.^'*'^"'^'- 
ïjne en filles ou femmes cftroiaes. Ou bien la 
cmmc aura fculemct quelque vlceres peu ma- 
Og au col de la matrice, ou de ce venin nou- 
cllement reccu de quelque aotre:dont pculc 
duenirquepar ceftc copulation, & parlccô- 
ad de la verge aufdidz vlceres & corruption, 
a mucofitc virulente adhérera à la verge dii 
iboureur, & feulement engendrera lefdidz 
ccres,par ce que la virulancc cftant imbeciU 
,a puifFance feulement infcdler telles parties 
rochaincs; lesquelles font fubiedcs à putre- 
adion: de forte que pour la véhémence, ou 
•^becillitc d'iceluy/crôt les vlceres cacoehrz, 
malings:oubenings,& cédas aux remèdes' 
lus ou moins . Quant tclz vlceres viennent! 
Jors ilz font maladie â part foy , & nô fympto- 
Itnes decefte maladie-.mais pource , que l'vnc 
^ l'autre cfpece fymbolifent , & font entre 
'bulx de mefme gére,il ne fera, comme ie croy, 
^fmpertinent commencer par iceulx.Doncques 
Il ces vlceres nailîent fur le balanum,ou glâd, 
lors font plus copieux,& moins malings :filz 
nailFcnt au prépuce , ilz font moins en nom- 
Ibre^mais plus dangereux, f'ilz participent de 

m 
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tous les deux ilz font moycns\ Lefdidz vl 
ceres aucunesfois font compliquez aucc vn 
virulence ou crofion , quelquesfbis aucc vn 
forditie & putrefad:ion:fouuent auec vnecau 
rc(aydant à ce la mauuaife habitude du corps 
telle que fans Tcxtirpation d'icclle 3 tant f'c 
fault que Icfditflz vlceres foycnt curez, que bi 
fouuentilzen fontrcnduz cacocthz,malings 
& tellement rebelles aux médicaments, qu* 
aucuns (c terminent en gangrené , & fydera 
tion : de forte que es vns il cft bcfoing am- 
puter tout le membre, es autres vne bonne 
partie d'iceluy.Nous auonsaulîî vcu quelque^ 
fois qu'en d'autres ilz degencroyent en carci 
nomes di(5lz chancres : pour la curatiot^ def- 
quelz cft befoing vfer de grandz remedcs,cô- 
mc purgations, phlebotomics , décodions de| 
gaiac , auec bon régime; ayants toufiours ef- 
gard à la caufe , & tant à l'habitude de tout le 
corps , que de la partie ; mais pource qu'au 
commencement de telz vlceres la caufe eft en- 
cor incertaine , on ne doibt iamais en iccluyf 
ordonner médecines fortes ou violentes, &: 
moins phlebotomics du bras ou autres parties 
fuperieurcsicarou lefdidz vlceres font doulx 
& benings, ou ilz font véhéments & malings: 
f'ilz font doulx, il n'eft befoing vfer de chofcs 
tant fortes ôc violentes : mais f ilz font vehe- 
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1^ |ments,ccla vient ou a caufc de la mauuaîfc ha- 
pirudcfimpledetoutle corps('chore peu cÔ- 
|nune)& peuucnt guérir auec les remèdes cÔ- 
fnuns.-ou bien de la quantité, & qualité mau- 
•'jaife de ce venin, qui eft plus vray femblablc, 
a craindrc.Et en cecy pluficurs empiriques 
ont auiourdhuy caufede grands maulx : IcC 
luelz abufants de l'office d Vn médecin , exhi- 
Jeront quelque médecine forte, corne lozeae 
^iacarthami,oude fucco rof.ou cotignac de 
Lyo d.iroulx,& en grade quatité , afin que par 
le nobrc des rclles,qui T'en enfuyuér, ilz fébléc 
^uoir donné vne bône médecine: Et faulte de 
aifon ne peuuét iuger q nature ^uide & forte 
id^ouftume fuyuâtfon mouuemet expellcr 
uxaynes(emôdoires du foye) le virus ou ve- 
iin,de forte que par le moyen d'vn bubon ou 
f oulam,on eft exempt de la vairolle: mais pen 
lent les pauures infenfez pour auoir quelque. 
fois veu vn médecin rationel ordÔner en vice 
-es raahngs,& cÔmencemctde bubon aux ay- 

Jes vne médecine doulcc & bénigne don t il 
lucccdera biéjqu'il n'y a point de difFeréce 
le médecines, & moins de phlebotomies, & 
tireront du fang du bras , fans confiderer que 
?ar telle phlebotomie fe fera vne retra^iô du 
Ivirus parletrauers des parties nobles iaagi, 
^ccs & afFoyblies par les alTaulx précédents: 

m ij 
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dont Tenfuyura la vairolle , comme il aduicnti 
iournelicmcnt en vnc infinité. AufTi eft ce coni 
rrclc dire d'Hippocr.au ii.aphor. de Ton preJ 
mier Iiure,ou il dit,qu*ilfault fuyurc nature enJ 
ce ou elle tend parles lieux conferens. Donc 
nefoyent témérairement données telles pur-a 
gâtions au commencement, mais bien leniti-l 
PhUbotomie ucs & doulccs.Semblablemcnt phlebotomies 

pour les 'Vice' j • r • • , -i • \ 

\ , ; des parties luperieures: mais ou il y aura in- 

res de la ver- * i r • n- i • i i 

tention de raire rétraction du venin , ladidte 
fedion de veine fe doibt faire des parties infé- 
rieures C comme du pied ou iarret ) pourquoy 
fauldra auoir confeil du prudent médecin. 
Nous nous contenterons donc de fçauoir que 
des fymptomes aucuns requièrent feulci^enti 
cuacuationiles autres euacuation & reuulfion: 
les autres euacuation,reuulfion,& dcriuation. 
LVfage dcfquelles chofes nous eft fréquent en 
fes ciirations particulières : pource me femblc 
meilleur,& à propos d'efcrire fummairemenc 
les manières pour faire les chofes fufdidesr 
qui font purgations , ferions de veines , ven- 
toufes, fangfues, application de médicaments 
chaulx,fri(âions,ligarures,& femblablcs : def- 
quellcsles vnes fontadion plus toft & plus 
fort, les autres plus tard & moins fort. 
Purgations. Des piirgations,phlcboromies^ & telles cho 
fes vniuerfellcs ie les dclaifTe à meflîeurs les 
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bjmedecins , & me contente fciilcmét côfidcrer 
xjquela purgatio euacue,dcrioe, & reuoqueles 
fjhumeurs;mais fera en cfchaufFanr, attirant,cA 
C'rmouuant,& fouuent irritant les parties dolen 
4res,& par accidét les rcplift.-toutesfbis cft pro- 
pre & nece/Taircàla curatiô decefte maladie, 
la phlebotomic au cÔtraire euacuc,deriuc,& phlebotomù 
lireuoque fâs efchaufFer, caufer douleurs, ny em 
îplir lesparties,eilât methodiquemet célébrée. 
[Les ventoufes de grand puiflance attirent les rc«^o«/«. 
lmatieres,&: proptement:pource fouuçnt nous 
font en vfage , ou nous voulons attirer, ou di- 
ucrtir, plus que euacuer, fi ne font appliquées 
puce fcarification,ou lors euacueront,mais fu- 
perficiellement à comparaifon de la phleboto 
tmiefufdide : laquelle euacue du profond de 
"tout le corps. 

Les fangfuesferont les mefmesadions, mais sano-fues 

• 'laucc plus ample euacuation , & du plus pro- 

fond, que lefdides ventoufcs,moins toutesfois 
que ladide phlebotomic :auflî font propres à 
expurger le fang & humeurs corrompuz con- 
î tenuz es vlceres cacoeths & malings,efl«s ap- 

• pliquces es parties circoniacentes. 
Les medicamens chauls cuacuent, dcriuenr, MedUamem 

& rcuoquent pour la force & nature d'iccux. chanh. 

Les ligatures attirent, diuertifTcnt, & rcuo- ^'Z'^^^^"- 
quent doulceraent , ou violentcment, pour la 
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conftridion d'elles forte,ou débile. 
Les fridions ont les adions predides,&; outn 
refblucnt plus ou moins félon leur mulcirudc 
& vhemcnce : & en iccllcs faultentendre,qin 
tout ain(î , comme la douce faidt apcrtion d 
pores, la forte les ferme & referre. Et de to 
iceulx remèdes nous vfons pour la diuerfit 
des afFe(5tions. Exemple : Nous vfons de fcu\ 
euacuation es affedtions particulières , faid 
de plénitude ou abondance d'humeurs, ou n 
doutons récente fluxion : De reuulfion , là o 
la fluxion encor eft çn cftre, tout ainfi comm 
nous vfons de denuarion, là où ladid:e fluxio 
efl: ia faite,& la partie a rcccu;mais où les deu 
font en cftre , c'cft afçauoir vnc partie flue, dc 
l'autre partie ia occupe le lieu affe(5i:é,nousvfe-j 
rons des deux remèdes, qui font retradion oui 
reuulfion pourcc qui fc faid:,& deriuatiô pour . 
ce qui eft faidl. Si ce n'eft es cas , ou de noftre 
puiffance attirons,cômc es bubôs véneries ouj 
poulainsivlccres auec durté,^^ abfccs,ou dou-j, 
tons la fuitte de telle maladie veneriéne : aulTî*! 
flux lie bouche & de ventrc,vrines,fueurs mo- 
dérées, ou nullement ne deuons vfer de retra- 
dion , mais fuyure nature en fes mouucmens, 
Retournans doc à noftre propos, fi l'vlcerc eft 
fîmple,comme il aduient es dcfloratiôs faidcs 
par vn violent cok auec vne petite fille, ou au- 
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5:rc fort eftroi(ae , en ce cas ne fault {^arrefter à 
, îre venin, mais fuffir ( pourucu que le corps ne 
Uok trop replet ou cacochimé ) vfer de medi- 
^ ments deficcatifs fans aucune mordication, 
fomme pouldre, ex tuthia pr^parata , qui eft^;;±;^f' 
^êmpholtx vera Iota yflnmho vfio, cerufa^ corailo , 
doe , conchts v^js cr lotis , li^nt carie , calce pLu^ 
'tes Iota : auflî terra Lemnia^ f'il f'en rccouuroir, 
erra Jigillata vera , boltts Arment £ vera , & au- 
tres tels médicaments préparez, en forte qu'il 
ne demeure aucune acrimonie. Telles poul- 
Ircs vous pouuez infperger feules, ou mef- 
iees cnfemble: & auflî faire vnguents d'icel-- 
les en mcflant auec de l'huillc , & de la cire, 
uflidela tcrcben. de Venife, bonne & bien 
auee pourluy ofter fon acrimonie. La plus préparât' 
)ropre huille fera l'huille rofart , pourucu que dellTueZ 
lie foit fans fel:&: fera encor meilleure ôcpIus/rf»•^ 
î)uucraine,fi elle eil mife en œuurc,comme ic 
Iprepare : illa fauîr choifîr récente & doul- 
|ce,& pouraurant que nous n*auôs de celle que 
'"alien appelle omotribes,ou omphacin, fault 
lauer pluficurs fois en eau de fontaine, pour 
ly ofter la chaleur & acrimonie du fel. cc 
|faiâ:,fault la lauer en eau rofe : puis encore de 
jrechefen eauaftringente faide ex plantag'me y 
ipolygonafeti centinodia, virga pafior,herhere, eu ha- 
HauJimicçU faid, la macérer ^ infufer auec ro- 
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fes : puis la laifFer vn temps au foléil , ou fait 
boullir vn bouillon feulement in halneo MarU, 
CalUn au 4. Mais Ci Tvlcere eft complique , auec quelque 
dl^^'aTafd'e ^Ï^P^^^^» °" ^""^ affcdion , la curation de- 
U^compUcJ' commencer à l'ablation d*iceluy. Et pour- 
tmides'vlce-cef'ily z intempcrature (qui fouuentaduienc 
res. pour la négligence de plufieurs , qui eftiment 

paraduenrure la femme nette, eftant orde, oit 
bien par ce que la partie eft fubiede à inflam- 
mations, & à reccuoir tous excremens)elle fe- 
ra chaiilde, froide, feiche,ou humideiSi elle eft 
chaulde,il fauldra vfer de medicamens froids, 
Medicamem commc faire fomentation de fuc , ou eaue de 
four Us inU'flantag.JoUnum^ folygonuin,hurf<t fajloriâ : & o 
"^wT^ Ion vouldroit plus réfrigérer y fauidroit adio 
c âmes, fter des minéraux préparez, comme i*ay dite 
defl'us,& les camphrcr.Il y en a d'autres encor 
plus froids , comme les narcotiques , lefquels 
le ne puis approuuer fils ne font appliquez a- ^ 
uec grande difcretion : & à Tenuiron pourras ^ 
feurement vfer de medicamens refrenanscô- 
me oxicrat faid ex aceto,^^ aqua, mcfic en for 
te qu'on en puifTc boire. Auflî faire embroca- 
tion d'vnguent did: nutrirum, ou de bolo, ou 
de 1 emplaftre did diachalciteos , diflbults in 
oxyrrhodino , qui cft mixtion de vinaigre , & 
Zue''''^'''' huille , celle qui cft rofat eft meilleure. Sem- 
^ * ' blable raifon tu auras de curer l'intcmpcrie 
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Wroidc par Ton contraire,à fçauoirpar medica- 
l^toenrs chaulx en mcfmc latitude, ou degré, 
crommcIadic5lc intempérie cxcederaVhabitudc 
jfcnaturellc en froidurc;cc que amplemct ie pra- 
•^-^iquayen pafîant les monts enuiron le Noel 
f37.auec gens de guerre du roy François pre- 
Jierdecenom. Plufîeurs en noflrc trouppc 
mdurerent telle froidure qu*a aucuns non feu 
lemct le nez^ou les orcilles,mais auffi la verge 
jic tuméfia : es vns quelque peu,cs autres Ci vc- 
^/hementemét que le cuir fe dihceroir par trop 
■grande tenfion. Es autres il fy fift telle priua- 
tion d crprit,qu'il y eut cÔmenccmcnt de gri- 
Igrene : Pour la curatiÔ defqucls ic leur fMyyc 
foracration aucc vin,auqucl auoit bouillu ori- 
Iganum, cMmenthum^ftluU , watorana , thymus 
ychamamelon, meldotum, cuminum ,f^niculm , ani~ 
ftim, Aurquelleschofes fi Imtcmperic cftoic 
trop grande, feroit bon adioufier caue de vie 
La fomentation fai^e^i'y appliquoyc le médi- 
cament qui f'en fuit. 

J^.oleorum anetht, cham^mcU anrittj.oUiruth^ 
<T tnehnthtn^ an . ^, cnmm^ , Z^;.; W 
^n.^J^juLmajltcJreos Florent, alocs m. x.ù . cera 
quoàftiffmt fiât empl.moUe. 

Es fcifilircsi'appliquoye mcdicamens fai^s 
de mucihgcsfe.lm,pfjll>f, mdtu fœnigr^a, cnm 
4A;«;;jw,e^ff;.rf,pourlacôriitenccdclinim5r 
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Es autres où y auoit gangrenejc leur faifoyc 
cataplafmes exfarinis horâei.faharuniyorohiit!^ li$ 
ptnorum, dijfol. m oxymelite cum Jyrnpo acetofo,pul, 
alocs, myrrhe ^ & femblables remèdes defcripts 
de Galîcn, Guido de Cauliac , & pluHeiirs au« 
très pour la curarion des gangrencs,quc ie de- 
lailfc pour caufe de brieucté. 

Es intemperarures feiches Galien approuuc 
la fomentation d*cauë rempcrec pour l'hume- 
der. Et durera celle fomentation feulement 
iuf(^ucs à ce que la partie rougifle, & efleuc 
quelque peu en tumeur, de paour que fi on fo 
mentoit d'auantage,il ne fe feift refolution de 
ce qui auroit efté attiic: autant en fera tout 
médicament qui fera humide. Mais li Tintcm-! 
perature eftoit humide,lors fauldroit defecher 
d'autant plus qu'elle abonderoit en humidité. 
Les mefmes raifons doiuent eftre obferuees 
es complications des fufdiélcs intemperaru- 
res : ou toutcsfois nous dcuonsbicn noter ce 
que did: Galien au cinquiefme de fa méthode, 
fçauoir que le balanus^ qui eft le gland, ou ex- 
trémité charnue de la verge , doibt eftre plus 
defeché que le prépuce ou couuerture d'icel- 
lc,encor moins celle qui extérieurement cou- 
ure les tefticules, que nous appelles ofchcum, 
ou fcrotum , qui fcmbic eftre contre l'indica- 
tion prife du tempérament de la partie. Car le 
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^fibalanus ( qui eft chair pure) eft de rcmperatu^ 
J are plus humide que lefdides parties:dont fera 
jl<b]croit que pour fa confcruation il deuft eftrc 
*nioins defeché que les fufdircs parties de tem- 
pérature plus leich e. Mais l'intention de Ga- 
lien eft qu'il faulc plus defcicher ledit balanus 
■'autant que comme canal defdides parties, il 
eft plus humide de cefte humidité cxcremen. 
teure(^qui doibr eftre confommécjque n'cft le- 
dia:prepuce,ou fcrotum. 

Refte maintenant de pourfuyure les chofes 
cftranges,6c complications defdic^ vlceres 
! commençans à ceux qui font virulents , corn- 
me eftans moins fufpeds que les autres for- 
didcs , pour les raifons defïufdiaes. Si donc- c^^fides a/- 
I ques les vlceres font virulents, & c or rofits 
I leur nailTance fera par le moyen des humeurs 
vitie2,& corrompuz (principalement bilieux. 
acres,& mordicants) qui refudcronr des vice, 
res eftans au col de la matrice de la femme 
habitée , pour eftre Icfdias vlceres irritez par 
la confridion , ou bien le venin frefchemenc 
rcceu de quelque autre ayantgonorrhee Vé- 
nérienne, ou vlceres à la verge: Icfqucls hu. 
meurs inflammcz , ôc rcnduz plus acres , ad- 
herants aux porofitez de la verge vlcere^ 
ront tout aufll toft. Ils pcuuentaufTi aduc- 
«ir après Timplcs vlceres, eftans irritez auec 




Early European Books, Copyright © 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



1 



Curation. 



î88 METHODE 

Signes des'vl mcdicatticnrs acres : & lors fe fcntira vnc cuif. 
teres'virHlets f^j^^ ^ douleur pungitiuc ôc erodentc , & au- 
ront lefdids vlceres vne couleur citrincvers 
le milieu, & vne bordure fubflaue, ou rougea- 
ftre, fe monftrans au refte inégaux , &C comme 
dentelez. La curation d'iceux fe peult faire en 
telle forte. Les chofcs vniuerfclles bien^ & 
deuëment faidcs(côme le régime, purgations 
valides, & phlebotomie rcuulfiue^ fera bon v- 
fer de medicamêcs de faculté froide,& feiche, 
ayâs efgard à Tinflâmation, & ténuité de Thu- 
mcur(caufe de l'vlcercj & à la partie fupcricu 
re des rcpellents pour reprimer, &c empefchcr 
que les humeurs ne defluent en icelle partie, 
qui eft la manière de les traidcr^ corne tels vl- 
ceres irritez feulement par medicamens vio- 
lents, ôc acres, & non par qualité veneneufc. 
Mais aux vlceres prouenans par le coït, nous 
dcuons craindre telle manière de curation : 
car paraducnture que cuidans cuiter Tvlcere , 
& brieucment le curer en telle partie,nous re- 
poulferôs es parties nobles le virus, ou venin , 
duquel nature a ia commencé à fe defcharger 
aux cmondoires, & lieux prochains, fpeciale- 
incnt es vlceres pullulants quelque téps après 
ladc-dôt f en enfuyuroit la vairollc. Et pour- 
ce,veu le dager,ie n'approuuerois telle manie 
rc,fmon que nous fulTions contraints de laif- 
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fer la propre cure, pour furucnir aux accidcts, 
corne es vlcercs phagedeniques^ôr rongeants* 
, utndes,& gangreneux : cfquch proprement 
deuos vfer de remèdes rcuulCifz^^ repellents, 
es parties prochaincs,à fin que ne npus aduiêl 
ne ce que dia le pToucihci Veddit in Scyllam m 
Jfiens virare cJoaryhdim. Ce que i'ay veu par ex- 
périence cefte année en vn pcrfonnage d eftac 
ayant pluficurspuftulcs de cefte maladie auec 
I vn vlcere.ou fcrotum artcz ample, fordidc, ou 
I calleuxrpour la curatiô duquel fut par gcs me^ 
thodiques aduifé que les chofes yniaerfclles 
premièrement faides (comme purgarion^ &: 
phlebotomiejilfcroittraidé auecfc litus ou 
fridion.-ce qu'eftant executéjuy furuint quel- 
que petit fiux de bouche auccflux de ventre, 
non violent: mais fur la dcclination dcfdiaz 
flux f'excita vne inflammation , ou ebullition 
quafi vniuerfelle , excepté la tefte,& bien peu 
d'endroi(5l;trur Ton corps;dont finablemcntau 
lieu de Tvlcere fufdiâ: fc manifefta vn cômen- 
cement de gagrene.qui tout auflî toft cômen- 
cea à croiftre,nons côtraignant châger & con- 
trarier à tous noz prccedcts rcmedcs.-parquoy 
ordônafmesquefon régime, qui au précèdent 
eftoitchault,tanten TairjCommefon boire,& 
manger,rendroit à la rcfrigeratiô de toute Tha 
bitude du corps^ôc fut faiàe phlcbotomic rc- 
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uulfiuc du bras, ôc appliqué médicaments rc- 
pcUcnts auxcnuirons: plulieurs fcarificarions 
aucc les remèdes accouftumez en gangrené, 
qucic dclaiflcpourlcprefent. Et e/foit la flu- 
xion Cl vchcméte,& furieufe , que fans les me- 
thodiqucSj& prompts remcdes,il euft efté en 
grand péril de mort. Apres acheuafmes la cu- 
ration première ; & par tel moyen il fut guéri, 
tant de l'vlcere, comme de la maladie Véné- 
rienne. 

Manière de La manière de curer telz vlcercs , eft qu*on 
cHrerles -vice doibt fuir les mcdicaments froidz , & repel- 
'^^''^^^fMcnts aux parties circumiacentcs pour les rai- 

promnats an ^ /. i i i 

'^j-^^ Ions predittes : & y procéder des le commen- 

cement auec médicaments , qui ayent faculté 
d*obtundrc telle acrimonie , comme toucher 
Tvlcere aucc eaue de fublimé foiblc , mcdio- f 
crc,ou forte : aurtî auec eaue forte , en laquel- 
le foit adioufté grande quantité d'eaue de gui- 1 
niaulue:pareillementeauebleuc,qui cftl'eauc 
pra:diâ:e,qui la a opère ; & ce tant pour la na- i 
ture,malicc,& virulence de Tvlcere, que pour 
lefentiment exade, ou hebeté,aulîî pour la 
cacochimie,ou plénitude de tout le corps . Ce 
faiâ:,il fault prouoquer la cheute de l'cfcarc a- 
uec chofes fuppuratiues , & vndueufes , com- 
me vng.bafilicon, beurre, mucilages ex fe. al- 
thex, malux, lini, & femblables. Mais en l'v- 
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âge de telz mcdicamcnts,il Ce fault bien don- 
jner de garde que par le moyen d'icculx iVlcc 
rcnc foie rendu plus fordidc, ou putride ; & 
auffi que par l'applicarion de ces eaues , & par 
la véhémence d'icellcs,& fcmblablcs médi- 
caments la chair fubieaenefoitparrrop col- 
Iiquce,& les vlceres rcnduz plus ords , & for- 
didcs,ruyuantl'hifloire defcripre par Galien 
au rroifiermedefa méthode. Fauldra pareille- 
mcntauoir efgard , principalement eftant le 
corps plethorique,ou cacochimc.que par leur 
acrimonie lefdiaz viccres foyent irritez: au 
moyen dequoy ilz puilTent dégénérer en vl- 
ceres cacoechz,& malings, &c quciqucsfoisen 
lgangrenes,carcinoraes, ou chancres . Et ou la 
jpcrtinacitc,& rébellion de telz vlceres vien- 
;droitdelavchemêccdu veni,dc forte ^Iz ne 
'voululTent céder aux remedes,Iors tu dois no- 
ter vne chofb, que nous auons main tcsfois ex- 
jperimentc auec heureufe yfiue, Ccft qu'aux c- 
jmondoires du foyc , ôc aux enuirons dcfdidz £xpenencr 
ivlcercs foit faide fridion particulière auec 
imedicaments non compofez de chofcs froi- 
des,& repellcntcs, mais qui auront faculté de 
cfchaulfcr,attirer,refouldre, & côfummerren- 
tre iefquelz médicaments y ait portion d'argcc 
ivif/elon les indicatiôs fufdiaes: Auflî foyenc 
âiûz fuffumiges,ou pcrfums, dcfquclz auons 



L 




Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



J^l METHODE 

traidé par cy dcuanr.Cc faid,tu verras que twTl 
le malice quafi comme par miracle fe difpa-! 
roiftra,&: fe rédra l*vlcere il égal, & obeifTanti, 
que quafi defoy fe dcfieichera, &c guérira . Et 
ay trouuc ccfte voye auoir telle efficace, & vcti 
ru, que combien que plufieurs euircnt lavai-,] 
rollc,i*ay dc(fcchc,&c curé eu eulx vlceres forJ 
dides,calleux,cacoethz,& malings,qui nfc vou 
loycnr céder à tous autres remèdes; après la' 
curation defquelz à aucuns f'cnfuyuoyent fî- 
gnes euidents de la vairolle , comme douleurs 
de tefte,cfpaules, bras, ou iambes, puflulcs én 
diuerfes parties du Corps , & fcmblables , qui 
n*apparoilîbyét au parauât la deficcation pout 
la côtinuelle cuacuation.Ce qui ne doibt eftre 
rrouué efl:range,veu les preuucs,& fréquentes 
expériences, que nouscnauons pourleiour- 
dhuy: mefmcs qu'au parauant que la vairolle 
^ 'j fuft. Guidon de Cauliac pour la curation dei 

Gmdon ap- * ^ t \» r j i' 

^m/j^e/V^- vlceres Virulents a approuuel vlage delarget 
gede l'argent vif, quand il coufeille y appliquer vne lame de 
-vif en 'vlcert pi^ij pcrcée en diuers lieux,en laquelle la ver- 
-virulent. ^^^^^^ ^^^^^j^ mife,& infufe ; toutesfois 

Cl tu abhorrois tant l'vfa^c de largent vif, tu 
peulx tenter,& commencer auec autres remè- 
des, comme auec médicaments defcriptz par 
Gdien, Guidon, & autres par nous approu- 
u(cz,& cxperimentez.Doncques oultrel'vfagc 




-ri* 



I 
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3Wefdidtcs eaues , tu pourras y appliquer delà 
Npouidre de mercure bien calcinée , & purifiée 
-Me la vapeur d*icelle(^Iaquclle adhcrate au vaif ^'^^^'camë'ts 
Mcau,auquel eft fai<5le, fcconuertiften pouldre 
noiéte & cauftiquc d'aucûs appellee fublimé 
uirendl autre vchemcnre,& douIoureure)& 
ou il ne T'en trouueroir d'autre,tu la peulx cor- 
kigcr(^comme moy ) en la lauant plu/îcurs fois 
Kuec eaue de vie , puis la calciner & fcichcr fur 
feu , dont f'enruyura , que par la ténuité de 
eaue, il Ce fera rcfolution dudidl fublimé , & 
|in/i fera de plus tenue fubftance , & grad'ef. 
ca fans cftre douIoureufe,&: aura grade puif- 
anced'obtundre l'acrimonie & malice du ve- 
■in,&dccuyreou digérer l'humeur virulent 
^ trop fubtil,pour rincrafler,erpemr, cfgaler c j r 

blanch,r,qui font les fignesd^vne b5n% fa.'Xlt 
le. i arcillemet cft propre en telle chofe c^d^ 
fta, o* chdlciti6{ qui cft efpecc de vitriol ) Jef. 
'•{quclz plufieurs fois lauez en bÔ vin clairet & 
' afeichez au folcil bien chaulr, font fort deficca- 
ftifz.Et fi au lieu du vin, vous les lauez en fore 
'jnaigre,G<iIien les approuuc grâdemcr â telz 
Iczxc^ ChdcmthHm qui eft attramentum futo^ 
'itim)Mifi/ony4ntimonmm: auffi àifhrygesMaxxtl 
i quelque acrimonie : mais eft excellent à telz 
Iceres.Etfituveubofter leur acrimonie tu 
|lcs peulx brufler & laucr: lors feront pluspro- 

n 
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pics à ceulx qui feront de rare texture, cîc fen» 
timcnt cxadcjcn corps pléthorique, ou ca- 
cochime : par ce qu'en tel cas Tacrimonie des 
médicaments peulr inciter douleurs & fluxiôs 
récentes. Et ou lefdidz vlceres ne vouldront 
ccdcr à relz remèdes méthodiquement appli- 
quez, il y aura doubte de la vairolletmais ou 
aucc icculx le virus fc voyra reprimé rendu 
obtuz , lors pourra Ion tendre à la deficcation 
aucc pouldrc de cenuturium minus ythus yina- 
fiixyfarcocolUi aloe, myrrha , arijlolochia , fomfho- 
lyx^batttura fine fiamma aris,Cr fiomoma , fcamm^t 
ferri,plumhum vfÎHm,fUimhi r€crementum,^s com^ 
hafitm^a-c. lefquelz fe pourront appliquera 
parr,ou mcflcz enfemble: & aufli en faire vn- i 
gucnr,en y adiouftantcer^w oleum ro/kr.vio^ 
lar. myrtillor. alfynthij , cydonior . chamd>melt , dC 
fcmblablcs:maisou ton intétion fcroitde de- 
terger,& enfemble régénérer quelque fub-i 
ftancc dcfpcrdue en tclz vlceres,tu pculx y ap- 
pliquer telz vnguents. 

Medlcamets j^.terebm. Fenet.loU in aqua vint 5» tj- p^J" 
deficcatifz,. pc.olth4m.an.i.t.fi.doeSymyrrhayartUolochu , an. 

^â.melli^ rof. ^.i.fiat medtcamentum. 

Autre médicament plus deficcatif pour la { 
mcfmc intention. ^ • 
.hatituviZ àiris, arts cohu^ii^an, ^.Js.alttmi' 
m fciftUs yuj. vdloc9 e'm Mpho'ges ( lors mor-l| 
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cîera moins; r..r^ fydUu^ j,,, /,,^ ^^^^^ ; . 

Sumtum. O.irreccs médicaments vous auez 
^ifpenfez vng.icnrs deficcatifz, comme album 
rajtsrclejtccatmum mUuCfi vnguent nommé dia 
pomphcJ]ygos,k-oucl bien difpenfé eft vtilcà 
tc.z vlceres. Scblabicraifbn de curer f'e doibc 
obfcrucr a relies efpeces dMccrcs en toutes les 
autres parties du corps. 
. Aucunesfois lefdiaz vlceres font fordides. 
^ purulcnts,caurez dVn fuc vitié ôc corrom- f 

pu,(^.nguinspituiteux,oup3rricip.ncsd^ 
Jesdcux: & lonr aueç infl^mmarion à lenui- 
J:on,& au dedans auec vne fordirie ou Min- 

icheur,comunementappelléechancre;lep{us 
Touuent auec dureté alfcz profonde , mefme. 

^enr quand elles participent plus de pituite: 
^ d'aurar qu'il y aura plus de cefte dureté, ilz 
<erontpIas'nialings,tardif2, 3c difficiles à eu- 
rcr & en iera le prognoftique plus doubteux: 
au moyen de quoy fault aduifer de les rraidler 
pnjdemmenr,& aucc difcretion. Pour les cho- 
ies vniucrfcllcs Eioldra tenir régime non fub- 
Jeét a pmrehaion,& vfcr de mcdicamets pur- 
gatifz,douIx,& ienitifz. Et fi pour la pleniiu- 
ou attradiondu veninla phlebotomie Ce 
doibt faire, elle refera des pitiés inférieures 
pour les raifons rafdiâ:es.Ec pour les topiques 

n ij 
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& particuliers remedes,cft fouuerain des le cô 
mencement(iaçoit ce qu'aucuns commencent 
aux chofes les plus legiers , qui eft aux chofe 
qui dôncnr le loyfir^vfer de médicaments, qu* 
ayent faculté Se puiiïance d'obtundrctiSc repri 
mer le virus & venin:commc font les'^eaues & 
pouldrcs defcripres cy deflus. Semblable cho- 
fe, & la mefme intention fera Tvnguent di<St 
rj^^ftlacum commun.-maisccluy fera de plus 
grand cfFed: , qui fera faid de parties efgales; 
& cncor plus (î en la compofîtion eft adioufté 
arfenic,ou fublimc: pareillement vfluin 
mcflc efgalcmenr cum puluere angelico faid vnc 
cfcare,ou crufte incredible à celuy qui ne l'au- 
ra pratiqué; pourueu toutesfois,que ce ne foit 
en corps de fcntimcnt exadc , eftant plcthori-^ 
que ou cacochime:car en tel cas Icfdidz medi 
caments trop forts rcndroyct IVlcere plus for- 
dide , en incirant fluxion plus copieufe. Pour 
ceftc caufe,fauldra fe contenter de médica- 
ments moins violents, comme melde/pumatttm, 
auflî appliquer ful.dloes,myrrh£, Ireos fior. art- 
fiolocU,v 'mdis aris^alummis fcifilis, fcparéement 
ou plufieursdMcellesenfemblCjOulcs méfier 
auec le miel fufdiâ:,ou auec terehin.renet. huée 
qui lavouldra moins deterfîue& acre. Vous 
trouuez encorplufieurs autres vnguents pré- 
parez pour la mefme intention , comme dcter- 



fmmàedfio : auflî vngucnt did Apoftolicum, 
jou vngucnt d'aucuns did mixrum, qui eft faid 
du fufdidl vngucnt apoftol.auec pareille quaii 
Itite de ^gyptiacum méfiez enfcmble. Auflî 
pourras inerrre tel cmplaftre. 
I ^. v'ifreoli 2. /. p.dummpsfc filU , cdcU viu^ 
UndicoTJj , corttc, maligranatt, J. thur.crdar 
ymmatur. an. 3. io.y?«/ vMi, vel loco einiaxun ' 

jHffi.Jiat empUJtrum fècundum artem : ou fi nous 
J voulons le réduire en forme d'vnguenr,il faul- 
3dra moins y mettre de cire & plus d'huiile. 
^Parcillcjncnt pourrez vferd'vn tel. 
J T^.fiama arts o- eruginisraft an.^.Js.terehm,7 
■ i ^'Cera,quodfHffiatmedicamentu,^ugmcum , ôii 
J dimmuant pour les indicatiôs fufdiaes. Mais 
'I0U par le moyen des vlceres eftans entre le 
Jprcpucc èc le balanÛ, fuccederoit vne tumeur 
^ î telle qu'il ne fuft poflîble defcouurir la vercrc 
. i ny veoir lefdids vIccres,ou y appliquer les ix- 
^ 1 medes prédits , en ce cas fera befoing au lieu 

•ldesvngue'ts&empIaftrcsrurdiaç,vrcrdecho 
Iles liquides, comme cauës àimQts , deco- 
r. J éliÔs,coIlyres & rcmblables,defqucls fera faid 
"f'^inicdion auec firingue,ou autremcnt.Et ferGt . '^''^■/'^^^ 

lefdicls remèdes préparez pour la nature de la 
^Upohtion; comme pour refréner , dcrereer •^^''^e. 
régénérer, molIifîer,rerouldre, & femblablc! 

N iij 
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Pour réfréner (ou hcCoing feroiOfc faultlra ar 
der des eauës & médicaments refrénants trai- 
tez auec les inrempcratures , & d'iceulx faire 
inicétion : puis à l'enuiron vfer de médica- 
ments rcfrenantSjComme efl: le fuc d^s herbes 
fufdi^tcs ,en y méfiant quelque peu 'Je vinai- 
gre,parcillemcnt oxycrat(qui eft mixtiô d'caa 
&c de vinaigre) vng. nutritum : aufîî ccKiy qui 
Tera ùiâ: ex holo yCrmemay terra jtgiilatayfingmne 
draconis, caphura f fort agité auec huille & vin- 
aigre à la confiftcncc de miel. S*il faulc vfer 
de dcterfion, nous pourrons auec les eaues 
précédentes, ou Icxiues faidtes ex cmenlns fur- 
ment9rum,^Herciis yvim ySc fcmblabIes,ou deco- 
<5î:ions auec herbes dcterfiues, comme cft pUn^ 
tdgoJoUmmy eufdîorium, ahjyntlnum, apium, che- 
lydonium , & fcmblables , méfier quelque peu 
de Jïrupm ro/àcem de ahfynthw ou welrcfl auili 
altimeny vitriolum, as viride^ ou y dillbuldre vn- 
guenfum^gyptiitcum, qui en ce cas efl: fort pro- 
pre. A ullî pour plus véhémentement dcrcrgec 
on pourra y meûcr Trochifios Pol)'id^,Mti/^yP<tfî(f' 
fw,andronis , plus forts font Trochifci .Aj^hode* 
lorttm er aldiron:mais pour leur violence fauL 
droit regarder d'en vfer auec grade difcretiô : 
parquoy pour plus grande feureté,vousvfcre2 
du collyre fuyuat, lequel infailliblement oftc- 
ra toute corruption & malice, aufli dctcrgcra. 
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cfeîchcra lefdi^as vlccres. 

. vim alht lih. i. a^uar. rof pLntag. an. coUyn detef 



— ^finip.ij, terantHr/ukilifimè, cp- Jiut coUjrlnm : le- '^^''I' 
•^jqucldeu^a eflrc moins fort es corps de rare 
Mtcxturc exàdc fenciment. Et ou lefdids vl- 
Ikcres parncgIjgencc,ou parles trop irrira/ce 
[que fouuenc aduientpar l'ignorance desem- 
Ipiriqucs} feroicnt tcllemet cmpirez^qu'ils de- 
Igeneraflcnt en gangrené , lors les chofcs vni- 
tcrfclles premi fes, comme le bon régime, de- 5^****^'*^"^^ 
jclinanr à froidure & rcnuite , vfage de cMe-fZ7ta{T 
|rcs,phlcboromic,& rcmblables/oitlclieu Ica -vUeres deU 
^irifié d'inci/îons allez profondes , afin de eua- '^^'S*^- 
jcuerlc fanggros & corrompu , qui faid ob- 
lflruâ;ions, & empefche les cfprits d'y reluire : 
I& foit extirpé tout ce qu'on voira élire fyde- 
•jrc('que nous appelions communément efthio- 
.^mené^ Ce faid , fauldra vfer de remèdes , qui 
iayent puilfance d'heberer, & empefclier la pu 
îjtrefadion , comme eft lotion dVauc marine 
j(ou en fon lieu) d'eauë Glcc,ou pourrez mef- 
uer de Wtloe , myrrha , ari^îoloch 'u vt raque. Par 
Re delT'uson appliquera médicament compo- 
jfc ex oxymelite y eut fihigdntur fdrmahoràet ^fa~ 
yhdrnm^ oroVi, lufimrum cum puLprdoditlis. ea 
îformede bouillie. Et pour arrefterla gangrc- 
emrcles autres remèdes forts & validcs^cft 
■ n 

T 
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fbuucrain rvnguent appelle ^gyptiac,faitcîc 1 
parties égales, ou pour le fortifier on peulc ad- | 
iou^er chalcittm, arcenicHmyfHhlimdtHm^aHriffig^ i 
mentUidc ieipblables,qui fera mis de .'nfercaux 
fcarificatioris rurdiâ:es:car par fa^hai^Kir &re- ? 
nuité,il a faculté d*incifer,attenuer, 5c-côfom- f 
mer la vifcofité , craflîtudc , & grande abon- 
dance des humeurSiCaufed'icellc.Mais en Tap 
plication de tels remèdes il fault diligemment 
îe donner de garde quad ladite gangrené fera 
arreflee : pource que quelques vns après rvfa- 
ge de tels vnguents , voyants à l'enuiron deC- 
didsvlcercs quelque rougeur,penfant que ce- 
la procède encor de la gangrenc,&:non de Ta- 
d:ion du médicament chauld & acre, en quoy 
font deceuz : & non feulement ils affligent les 
patients , mais auflî fouuent irritent la partie, 
ôc incitent violentes & extrêmes fluxions qui 
augmentent le mal premier, comme maintcC 
fois nous auons veu par expérience. 

^•iDes bubons Vénériens commu- 
nément appeliez poulains. 

AVcunesfois le venin fufdid cftant plus co t 
pieux employé tous fcs efforts pour faire 
fuccôbcr le foye^Ôc autres parties nobles:mais 
nature forte l'cxpellc a fes eraondoires , d'où 
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furuiennent bubons Vendnq«cs„autrement 
dids poulains;ia plus part defquels font cnge. 
Wrcz d huqicurs froids,cras,erpcz3lenrs,c\' vif. 
■|ueux cornme il appert par vnc tumeur dure, Diffcnces de 
)lanch(i/<5c de petite douleur : mais en rccom 
Jflpenfe fo'iitlôgs & tardifs àcurer.II y en a d\iu-*' '"' 
près participans dVn humeur chauld , fouucnc 
^bilieux , & acre : lefqucls f'efleuans moins en 
tumeur (ont auec grade inflammation,& dou- 
Jeur plus cxtreme,& fouuét dégénèrent en vl 
ceres virulents & corrofîfs: aucuns d eux (cÔ, 
me nous auons prcdid des vicercs ) font fym 
ptomcs prccedcns icellc maladie , corne ceux 
Iquife cachcnt,& retournent aux parties intcr- 
ines : les autres ne font fymptomcs d'icelle 
mais font maladies K part , qui fe peuuér curer 
llans confection d'icelle , comme lournclle- 
imcntilapperr. Et pource, qu cftsns compa- 
Uez aux autres,ils fe peuuent appcllcr fimples 
J& non compliquez; auflî qu'ils fontplusfrc- 
Jquenrs^nous commencerons a defcrire noftre 
rujcuration par iceux. Quand donc Ion vouldra /e...w 
I îcurer tels abfces , pour les chofes vniucrfcllcs les poulains, 
Ijondoibt ordonner vn régime médiocre non 
■giuyuant l'opinion d'aucuns qui approuucnt 
"^vfage des ails, oignons, chofes falees /efpjf, 
\ lees , & routes autres telles viandes en grande 
i!| quantité; faire exercice immodéré, & autres 
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tels excez, afin, comme ils difenr, de ftimulcr 
nature à plus-toft manifefter , ôc pouHèt hors- 
lefdids bubons:ce qui eft tout au cojitraire de 
bien , attendu que nature ia eft afriuree par les 
alîaults dudid virus , & par tels cxces«iera din 
uerrie & prohibée d'agir contre iceluy, &c oc- 
cupée à la concodion , & redification d'iceux 
cxces,qui fera caufe de la maiter, & faire tum- 
ber dcflbubs le Faix, qui eft contre le commun 
dire , Q^i\ ne fault point moleftcr vn affligé : 
& contre l'opinion d'Hippocrat enfesapho- 
rifmes , où il did , Quand la maladie eft en fa 
vigueur,il fault vfcrd'vn régime fort tenu. Auf 
fi le voit iournellement par expérience que où 
Icfdids bubons feront tardifs, rebelles, & re- 
fiftans aux remèdes , nature aydce d'vn rcgi- 
me médiocre , & de quelque lenitif , & doulx 
médicament purgatif,fculemenr purgeant les 
premières veines,f cmploye»&: faid fcs efforts 
chaflanr, & enuoyant plus aifémcnt ledid ve- 
nin aux emondoires , & n'en fuccombe pas Ci 
toft. Quant aux topiques, & particuliers, ia- 
cumi'ôp^t' çoit ce que félon Galien,. Guidon, & autres en 
tiadieredes curation dc toutcs tumcurs , contre nature, 
hubon^rcnc^ la vove par rcfolution eft la meilleure , & plus 
'''^'* cligible: fi eft ce que ietrouuerois bon (atten- 
du la difficulté ) qu'on fuyuift la voye de fup- 
puration^tanrpour la rébellion de l'humeur 
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wirulcnf , qu'à caiifc de l'impcrice de plusieurs 
*în l'vfage d'iceuxrcar bien foLiuent ils font 
]u vne patrie fc refoule , & l'autre irritée de- 
nourc aii; Qçdàns , & retournant aux parties 
»obIes,Ies furmonte, & c.iufe la vairolle,com- 
hiaiotes fois on a vcu par expérience Et 
Id'iuaMtagc en tel cas rvfaacdes repercu ffifs r/' 

a point de lieu (uyuant tous autheurs. Pour Ltunxfo^ 
••celte ciufe au commencement foicnt appli. ^^'>?^. 
Iquez mcdicamens attradifs pour la nature de 
Irhumeur, e^eft afçauoir plus chaulx es tu, 
Imeurs œdematiqucs,ou fcirrheurcs,qu'es (m^ 
Iguines, ou bilicuAs : neantmoins ilfiult touH 
liours commencer aux chofes les plus légères 
jtantà raifôn que tous mounemcntsTubits^ fie 
|vioicnts font mole/les, & dangereux à nature, 
<]ue pour autat qu'il fe pourroit faire vne trop 
violentearrradion: loind que pour la ténuité 
des attradlifs , il ic pourroit faire cuaporation 
dVnc partie , & l'autre irritée , & inobedien- 
rené vouidroit céder aux remèdes , ainfi que 
fou uent aduient. Doncqucs fiulr noter qu'a- 
uec les attradifs, fera trcfvrile meflcr medica- 
^menrs ayants fubftancc empîaftique, afin que 
opilant les pores ne fcrefolue l'humeur atti- 
tré, qui fera caufedc fuppuration , comme C\ 
le corps cil délicat, tu feras vn medicamcnc 
oko 4nethmc , hjferiày vulfina, plus forts , 
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Medùamott ^f^^g jfi^ica, quc tu méfieras auec circ,a-^ 
rf«r4t7/^o»r^^j^ herbes, racines de fubftance empla- 
lesPotUatns. ^. ^ _ -i • /- • «• l•^• 

^^Ique,& mucilagineulc, com*\^c capita itliorum 



o/ffl f ofïo, cafioreOi de t4rtitroypetroleo,âe j^lc4iUtt* 

fieras auec circ,a- 
fubftance empla- 

allomm^radicis altheàt.Jtgilli he(tt£ Mdrt£, bryonu, 
cHctimerif ajintni, herbamalHamm,l>i/mali vtol.pd' 
rietar. fem.linijCrfœnigrdd, Ou fi tu veulx plus \ 
forts^aueciceux pourras inefler gommes, com à 
me gidhdnumydtnmontacHmJjdeRmm, oppopamix, 
AulTipeulxy mcfler ferwentum,ftercw columhi^ 
num,cafèum vcm, & (emblablcs:&: d'iceux fai- 
rc pluficùrs compofitions. 

Aufti auez Icmplaftre diachylon magnum 
Merué,auec lequel fi voulez^pouuez de rechef 
y adioufter des gommes prcdides,comme, 

IV. didch}loni^ magni partes dua^ygummi par^ 
tem vmm , plus ou moins ; qui feront fonduz 
enfcmble. 

Pareillemêt pourras faire applicatiô de ven- 
toufc , fans fcarification fur la partie , pourcc 
qu'elle a grande puifiancc d'attirer , pourueu 
qu'après y foit mis vn médicament cmplaftiq: 
toutesfois l'vfage d'iceux doibt eftrc pour la 
nature de Thumeur^la difpofirion du corps,& 
autres fcmblables confidcrations , comme du 
temps , & difpofitionde l'air ambient. Pour 
exemplc,fi l'humeur eft froid, gros, & lent en 
vn corps robuftc , & que l'air extérieur foit de 
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nftitution froidcjcs médicaments doyuenc 
ire plus valides,& forrsimais ou l'humeur fc 
it chaulr,ôc bilieux en vn corps rare,& deli- 
k,Sc en temps chaulr,tant moms les medica- 
ents ferotforts,& plus empJaftiqucs:car au- 
cmeut ce feroit adioufter du bois au feu , de 
lu lieu de préparer l'humeur à concodlionj'in 
'ammer.Semblable chofe fera des fupuratifz: 
^ren maticres chauldes,bilieufes, & acres les 
edicamcnts doyuent eftre moins chaulx, no 
our intcntioli de repou/Tcr,ma{s à fin d'obtu- 
•e,& reprimer ceftc grande furie , & qu'elle 
; dégénère en herpès exedar,queIquesfois fer 
anr,& ambulant par toute Temondoires , & 
attics circumiaccntes, à quoy fera propre le 
icdicamcntqui f'enfuyt. 
^I'muc}ldg,fe.althe£,lmi,f0lltj,c;- tragacantha, 
'xtraSla in aejua hifmal.'^Mij. medulU pemorum co- f^" 

' J^^ro^e teratur.rjuihm mifceantnr ftrin^ tritrià J.w/. 
YUei vioUnybHtjfnftnefJean,"'^, tj, vtteL duorumo^ 
norum coHorumJîat catdpUfmaM^h Ç\ la matic^ 
ire cftoit mixte , &c méfiée, c'efl: à fçauoir l'hu- 
m eu r froid, & cras aueclcdidt humeur chaulr, 
1& tenu, il fauldra lors que le médicament foit 
ipIuschau!f_,corame cefluy. 

^ ^, radie. Me a , ^ liliomm an. 5- tf.follomm Suparatii 
iênaLhiJhtaL viol.^metarU, fenetionis f/kh ^rmis mcdiocu, * 



m 



Medicamet 
uratif 
ioulx. 
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icr6 y^E T H O D E 

coBertm an, M. L coptantur , terdntur aJ:'e^S 
axungia porci hutyrifine ftle, m. // oleorurh 
Idiorum, cy^ viol an, ^»t.J^. cum pnl Je. Uni. ^. /] 
CrvtteLlts duontm ouorum cochrnm formetur ca," 
tapLtfma, 

Es mitiercs moins chaiildcs,&: plus diiîicfdfl 
les à riippurer,on pourra vferdc niedicamcn 
p!us valides, & forrs, comme ccftuy cy, jjf 

r^. raâtc. liliorum alhorunty althcct , cyclitmlnléi 
Cir Lpdth't . an.^. i. /?. fol, mal, viol, lapât 
an. M, t fcHi pingnes Ji.cas numéro fèx , copiant, 
in hroâio extremitatum artetis : colatura ad de ole^ 
rumlilijy Cr anetht , an. |. tj. axungix porci ^. ifi 
farime fèm. Uni , c^/œntgraci , an.^^.i. fermenti ^1 
tj .fo rmetii r cata pla fma . 

Et de h dcco<ttion foie faide fomcntarioti^ 
pour erchaufFcr,preparer,& cuire i'humcur.E 
ou l'humeur fera Froid , cras, peu douloureu»^ 
& rebelle aux remèdes, lors fauldra venir auîtj 
plus Forts, corn me eft le Fuyuanr. 

T^.radic hryonidy Ltpathi, cycUmtnis , Jigil-'' 
li beau Maria, an, ^. tj c£panim\^ alltorum fah 
prnnis coBorumyan. ^. ///. cofjHantnr , cotiteranv 
mr addendo axnngU porci. ^-ttij» dxungid ahferi^ 
Cr*'gallmie , an. ^. t.gummt ammomaci, bdeiitj , c 
galbani diffelut . in aceto, an. . oleorum anethi^, 
Cr liliorum , an.^ i.ji.fcrmentt acerrmu tj'fd 
rin.i fem. Uni, Cr frnigrdâ, an. ^ ^^p^^ 
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^•f^Jidt cataplajnid» 

On pourra vfer derclz remèdes iufquesà 
la concodion , 6c fuppurarion de l'humeur: 
\ufîî ne fera impertinenr , lors quon tendra 
la maturarion , mettre par deffoubz le cara- 
)larme vn petir empliftre couuert dVnguent 
lid bafilicum^qui eft de grand efFed. La fup- 
)uration, ou maturation faide pour l'ylTue du 
MIS conioind, & contenu en la partie fauldra 
renir à rouuerture; laquelle fepeult faire en T , f*"^ 
jtrois fortes: la premic eft auecla lancette ,ou ' 
jaurrcchofe incifiuc :1a féconde le cautère a- 
j€lu(J(qui eft fer principalement aducllcmcnt 
|igné)la tierce fera le cautère potétiel ; lefquel- 
jfcs trois manières d*ouuerturc font trefutilcs 
là la curation defdidtz bubons, & de toutes tu- 
[rpcurs contre nature félon diuerfe confidera- 
pon;car fi par quelque négligence, ou autre- 
^nentaulicu de fuppuration fe rrouuoic pu- 
nrefadion-.ou fi Thumeur chault , acre , & bi- 
\ lieux au lieu de fuppurer, ambule, corrode,& 
Igaigne pais,!ors le caurcrc aduclpar fa ficci- , 
té(roborant la partiejcontraric , & cmpefchc ^ '^'^''^^ 
ladidte putretadion , ou ambulation : & pa- 
I reillcment confomrae par fa chaleur, & fie- 
4 citéladide virulence, &: acrimonie , rendant 
l'humeur plus mediocre^bening, ^cobcilTant; 



taud 
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208 METHODE^ 

Touresfoisil cft icy moins en vfagc, qu'au [ 
de Prouence,& Languedoc,ou fay vcu lespc» 
veSydc mères Faire ouurir tà leurs enfans vn bi^ 
petit apofteme aucc Icdid caurere aduel . Le 
des cautères cautcrc potctiel,qu'on appelle communemét 
^otentielz,, riiptoire feruira grandcmét ou lefdidtz bubôs 
feront créez d'humeur froid, & mal aiféàfairff' 
fupurcr: car par leur chaleur ilz ayderôt la cô- 
codion defdiâz humeurs. Et la longue dou- 
leur fera caufe que nature, au lieu de reuoquer 
Jedid venin aux parties internes, en cnuoyera 
de rechef à ladide partie.Et d'auantagc après 
l'application defdidz cautères, il y demeure 
telle ouuerrurc qu'aifement fe peult faire edu- 
dion du pus , & humeur contenu : & fi ne fc 
font gueres de finus,ou cauitez:Mais celle qui 
apcnion auec chofes incifiues,aura 
eauecc «y*^ j-^^ les chofcs fufdides feront moyennes 

entre les deux extremitcz,& pour leiourdhuy 
elle ell la plus praiîliquée de toutes, pour la ti- 
midité de plufieurs perfonncs de ce pais , auf- 
quelz il faulr f'accomoder.Mais oulrre qu'elle 
fc doit faire félon la reditudc des filamens,qui 
efl: aux ayncs, félon Galienau treziefme de la 
methodc,il faulr le plus toft qu'il fera pofliblc 
faire edudion dudid venin,fins attendre que 
vne partie du pusia commencé aide ( com- 
me il fc peult faire aux autres apoftcmes^ à la 
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.^concoaîon de I'aurrc:car fouuenr i ay veu cô! 
dbicn qu»il y cuft humeur contenu & apparent 
ar quelque douleur pongiriue , & lancinante 
plus que de courtunufcc qui aduienr en U gc- 
inerationdu pusjmelmcscn les fondant auec 
Me doigt , qui ea le /îgnc inf.llible : toutesfois 



3ccft humeur fe cachoir, & rctournoit au dé ^ . , 
idans.Ce que ie pradiquay encorces iours paf SVIT 
-Jlc2envnhommcdequahré,quiauoitvn bu rùnnuréaH 
J bon en l'aynerpour la curation duquel , quel 
qu'vn luy fcift prendre vne médecine forte 
fi auec phlebotomie du bras, ce qu'ayant en- 
tendu ie luy appHquay médicaments attra- 
àiitz pour la rctradion du virus , Ôc matière 
vcncneufe : de forte qu'aucc ces remèdes f»ap. 
l paruft vne tumeur ample, & afî'cz grade auec 
l génération du pus ou matière , comme appa- 
iroyfToir par les figncs : Toutesfois il difpa- 
» ruft & f'efuanouiten peu detemps,quoy voy- 
antie le feis purger doulccmcnt par le confcil 
du medc-cin,ek v(erdt noftrc cnuephilofophi- 
que roboratiuedes j^rrics nobles , auec bon 
regime.-au moyen dcq.ioy aduint qu'au temps 
qu'elle fe diminua en l'ayne,il T'apparufl vne 
J tumeur en l'emondoirc du cueur foubzl'aifl 
l felle de la partie mefme , & par c*eft endroi<ît 
1 fuppura, qui fut caufe qu'il efch^ppa de h vai- 
"rollc. Ce fera donques leplus fc«r dene dif- 



0 



2TO M B T H O D B 

Vouu^tme fcrcr Pouuctturc , vcu mcfmes que cîc ladidt^ 
des Ubos ne ç^^'^ç^ continuellement (burdent & PeflicucntJ 

ot t ^ ejrc yjpcyjs rnefnae nature d'icellc:Ierqucllcsf 
peuuent nuyre a tout le corps, voir introduire; 
vnc trefmauuaifc habitude en la partie , dont 
fouucnc font engendrez vlccrcs cacoethz , & 
difficiles à curer.L'ouuerture faide/eront re-î 
duidzfoubz la nature & curation des vlcere$| 
fufdidz, excepté qu'après IVfage des cautères 
fera procuré la cheute de l'ercare,aucc beurre,! 
axunge, vnguent did: bafilicum digcftif , h\di\ 
de moyeuf d'œuf,aurc huille rofah,ou fembla | 
blc chofc fuppuratiue & vnducufe, puis on | 
pourfuyura la curation des viceres, fans rcpri-'J 
mer aucunemenr,mais pluftoft attirer doulcc-l 
ment le venin caché au profond . En la fin de 
la curation ne fault oubhcr vne chofe,c'eft 
que le patient foit purgé, pour l'habitude du 
corps, & nature des humeurs , ainfi qu'il fer* 
aduifé par le prudent médecin , afin qu'il ne 
demeure aucune virulence, ou imprcflion d'i- wii-t, 
celle. Mais ou les fufdidl^ bubons après Peftre |L '' 
monftrez, viendront à difparoiftre & retour- 
ner au dedans:ou demourants ne vouldroyent 
céder aux remèdes, & fuppurer: ou fuppu- 'h 
rants cuacueroycnt peu de matière, reftant j 
à l'enuiron grande tumeur & dureté : quel- ' ^ 
qucfois viceres virulents, corrodents, ou for- !p 
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idcs, qui en peu de temps Ce rendroyent bor- 
cz aucc labiés dures, & renucrfées refîftanrs 
^ tous remèdes communsrcela cft vn figne bie 
-pparcnc de lavairolle. Touresfois pourvn 
eul rcfmoing il ne fault iuger vn homme à 
morr. Pource en tel cas eft trcfneccfraire vfcr 
de purgations fortes,& puifTantes auffi de bon 
régime aucc decodion degaiac: mais il fera 
cncor meilleur vfer de no/lre eaucphilofophi 
i^ue auec epithcmes theriacaulx,&: roboratifz 
ur la région du cueur,& foyc , afin qu'eftants 
es parties nobles roborées elles puilîènt faire 
xpullion du venin eftants en mouucmcnr, & 
ayants encor vaincu ny faid fuccombcr'lcs 
parties nobles. 

\^ De lardeur d Vrinc autrement 
appelice pi/Te chaulde. 

'Ardeur d'vrine communément appclléc 
^'pi^e chaulde eft inflammation des profta- 
-s & parties circumiacentes. Et eft différente 
1 auec Gonorrhce,Priapirme,&: fatyria/î^rpar- D/fmnce 
ryrl^lfjce que Gonorrhéc, fclon Gnlicn au fixicfme de 
:^mods afFec^is, eft inuoluntaire emi/lio de Tper- ^'^f ^^''T 
. . JS^" ' ^o^^osfois fans putrefi^aion , & vlceres: i;;:::^/^: 
•* napume eft feulement immodérée & conti- ^riajls, 

o il 
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nuelle cre^lion de la verge fans appctitlibidi- 
neux,ruyuâr Galié au mefmc palFage^ôc au 14. 
de la mciho : Et faty riafis cft crcdiô de vcrge< 
auer appétit d'habiter:toutcsfois Tardeur d'v- 
rine a quelque chofe de commû auec les deux 
premières, entant qu'il y a immodérée & vio- 
lente extenfion delà verge auec TpaTmeou cô- 
tradion particulière du nerf concaue; pareil- 
lement cmiflîon non fculcroêt comme en go-^ 
norrhce,mais aufll de fanic & humeurs putrc- ' 
fiez auec vnc virulence, & puanteur. 
Vtferences D'icellc y a trois efpcces.dont la première ^ 
d'ardeur d''v fç par repletiô, comme il aduicnt à ceulxj 
qui(ayant plénitude aufdiâcs parties)cbeuatti 
chent principaleroct beftcs qui vont dur: lorsi 
première ef- pour autant mcfmes que tout mouucnt eft cx- 
pece 4»ef/« calfa(5tif,la fuccufllîô d'iceluy inflammera le{^ 
^^tT"- di6^es parties : laquelle attendu la rcpîction, 
caufera ladite afFcdtion . Autant en pourra 
aduenir fi le foleil en fon ardeur frappe lon- 
guement fur telles parties : voyre quelquefois 
P Ivfage de la bierc , & autres telles chofes va 
poreufes,cra(res,& vifquenfes , lefqucllcs opi- 
lcnt,&: font obftrudion:dont f*cnfuyt infiam- 
mation defdidcs parties , lefquellcs dolentes, 
imbec»llcs,& cfchauffées.attircnrA rcçoyuct 
non ffulcmcnt la fcmence , mais aufii les hu- 
meurs des parties prochaincs>lefqucllcs fe pu- 
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îfmifient, & flucnt continuellement par la ver- 
.3tgc. Ilpeult aduenir auffi quciquesfois, quela 
n|grande abondance engendrera abfccs aufdi- 
::Mes parties , comme (entre autres ) apparuft à 
Bmvnieune eftudiant , duquel iefeis diifeaion, 
ù<|prcrens aucuns de meffieurs les dodeurs en h 
Ifaculté de médecine , auquel par vne grande 
blenitudc eftoit crée vn abfces qui auoit pu* 
trcfié vne bonne partie des proftatcs , parafta- 
tes , & autres parties circoniacentes, fans ap, 
I parencc extérieure. Es autres elle Ce maniftftc 
aux parties externes, & fouuent fevlcere au 
perineum. Et tels font fubieds à fouuent reci- 
I diucr auec grands accidents : comme inflam, 
mation grande, douleurs intollcrables , fup- 
prciîîon dVrine,& femblablcs. Elle peult auC 
fi fouuent dégénérer en inflammation d'vnc 
partie du fcrotum auec véhémente douleur,& 
en ceux là ie Tay vcu maintcsfois par vne né- 
gligence venir en abfces, & fuppurer , lef- 
quels loutesfois fouuent fe répriment & re- 
foIuent.En ceftc efpece l'eredion de la verge, 
ny la cuiflbn en vrinant n'eft fort doulourcu- 
fc, par ce que peu fouuent font engendrez vl- 
cercs en la voie de rvrine,ioin<5t qu*aucun coït 
ou cohabitation n*a précédé. 

La deuxicfme fe faid par inanition,commc ^'''"f'^" 
aduicnt aplulieurs cxccflifs , &C i m modérez /«<^V«//e. 

o iij 
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en la compagnie de leurs femmes bien nettes^' 
Icfquels par leur intempérance , & trop fré- 
quent. Si. violent coït , font caufe qu*il fe faiâM 
vne inflammation efdiv5les particsipar mcfme 
raifon fefaid attraction d'humeurs & femcn- i 
ce, lefqucls attirez &c receuz font corrom- 
pu2 par la chaleur eftrangc , dont f*en enfuy- 
uent les mcfmcs accidents , & en aucuns pour ' 
telle caufe fort femence fanguinolenrc à de- i 
my élaborée feulement : & es autres le vray \ 
& pur fang , dont quelquesfois efl: cnfuyuy la 
mort. 

tairoi-jicjme La ttoifiefme fefaid par vn virus ou vene- ■ 
ejpece, lacjuel ncux efprir,lequcl infede telles parties,& ad- 
lejfetdt eshe uient â ceux qui ont compagnie de femme 
^2^^"/^^'*^-immunde. Et cefte feule entre les trois cft ac- 
rolle, cident de cefte maladie: dont pour la malice 
de ladidle virulence qui a imbu & infedé tel- 
les parties les fymptomes en font aullî plus 
véhéments, comme douleurs & cuifTons en 
vrinant, à caufe de Tacrimonie de l'humeur 
fufdid ,qui faid erofion & vlceres, fpeciale- 
ment enuiron lesproftates,& près le balanum 
ou gland tant pour raifon de la fympathie ôC 
confcntemcnt des parties, qu*auflî pource que 
là principalemét cft retenu l'humcuriau moy- 
en dequoy paflant l'vrine acre par deiTus icf- 
dids vlcercs , les mordique, corrode, & caufe 




i 
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3les douleurs fufdides : aufliî en l'eredion de la 

Ïerge Ce faid contradion , Ôc comme fpafmc 
articulier , proucnant d*vn efpnr vaporeux , 
îcou flatucux, lequel rcmplift le nerfcauerneux, 
cpar laquelle replction eft accourcy. Et d'icdlc 
îcfpece fouuent eft engendrée la vairolle,parcc 
pquc plufieursf caufe de leur malheur ) neglù 
[genr & laiflent longuement couler durer 
Jadide ardeur d*vrine ou pille chaulde , pen- 
fants par ce moyen Ce purger,&; cuacuer ladi- 
te mariere,& ainfi fe garétir de la vairolle.ou 
autres accidents : fans confiderer que la viru- 
lence furdi(5te augmente continuellement, & 
gagne pais maintesfois iufques aux parties no- 
bles^lefquelles fouuent feront contraintes de 
fuccombcr.-comme ("par mefme raifon que ré- 
fère Galicn en fon troifiefmc liure de locis af- 
fedt. capite de morbo comitialij il adulent en 
Jamorfure dephalan^ium ('qui eft vue cfpece^""'"'"^ 

araigneej Aulii de turtur mannafqui eft ^neuspartie^n» 
truite marinejôc de Tefcorpion : Car qui croi- bles. 
roit (di6t il) que toutlecorps peuft élire ainfî 
véhémentement afFedé par telle morfure, qui 
ne le verroit fouucntesfois aducnir? atten- 
du mefmes la petite quantité de ce qu'elles 
mettent dedans le corps , qui toutcsfois eft de 
fi grand pouuoir & faculté ? Qu^ainfi foit ce- 
tte petite araignée ne peult poindre, fors la 

o iiij 
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fupcrfîcîc du cuir,'& ncantmoins elle pcule 
communicjucr fa virulence à toutes les par- 
tics du cprps, qui ont continuité aucc luy. | 
Semblable chofefera la vapeur delà femen- 
ce, & humeurs corrompuz aux vaifTeauxpar 
iceluy ; par mefme raifon , comme par l'cleua- 
tion des vapeurs viticux , &c d'vn fpermc cor- 
rompu es hommes, & femmes chartes, ou des 
humeurs efleuez des poulmôs , de l'cftomach, 
des reins, vefcicypicdsou mains, & autres par 
ties, iccueur &: Icccrueau font atfcdez, côm 
appert es fyncopes & epilepfies. Et pourcc,i 
eft neceffaire de promptcment y dônerordrc, 
pourcc que par faulte d'y pouruoir fouuentefl 
fois T'en enfuit la vairolle. La curation d'icel-r 
les eft auiourd'huy de plufieurs mal entendnc,^^ 
Et comme fcroir il poftîbic ignorant la mala- 
die auoir cognoiffancc , &: ordonner du re- 
mède Il n*y a ccluy qui ne fçaiche bien que 
celle qui eft faide par inanitiô vcult autremcc 
cftrc curcc q celle qui eft faide par replction : 
«.WM.V/. ^ ainfi de l'autre. Pour les chofes vniuerfelles 

j^d manière 

de-viureen il fault que tant qu*il fera pomble Tair & fou 
ardeur d'-V' régime (oient tépercz , & la manière de viure 
eftroide (lînon qu'elle fuftcaufe d*manition^ 
tendante à froidure, & ficcité au commence- 
ment, 6^ en la fin à chaleur & ficcité médiocre: 
ou toutes chofes Hatucufes > falecs ÔC efpiftces 



rme, 
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reront euîtees. Le vin foie débile, olîgophore 
& peu fouftcnant d'eau, & foit le plus trempé 
que poflîble fera, & qu'on fe garde de beau, 
coup boire. L'exercice foit petit,fors des par- 
II ties fupericures. Le dormir foit médiocre , 5c 
'1 rabftienne de dormir fur iour, & fur les reins- 
a ne couche fur Ua de plume, mais fur matelas^ 
P| ou par defiult d'iceluy,mettcvne peau de mar 
roquin dcffoubs les reins. Et fuye toutes gran- 
des afFcdions dVfpritrpareillemcnt le coïf,cx. 
ccpté en celle qui eft caufce de replction, ou il 
doibteftrenon violent. Le corps foit purge 
pour la nature de l'humeur excedanr,aiiec fre- 
quentvfagede ciiftcres , & y ait fediondela 
veinc,r-il y a plénitude, auflî qu'elle ne procè- 
de d'inanition. Pareillement vfe d apozemes, 
& emulfions froides au commencement, mais Curation m 
de tenue rubftancc,diaphoretiques,&: aperiri 
ues : enquoy fe fauldra conduire parTaduis 'j"'^'';'"^' 
du prudent médecin. Pour les topiques , & 
particuliers au commencement foit faid inie- jm'Mm 
aion ex decoBo horclet,plantdgmis,foitni, cr rofa^ 
rum , ou en hyuer de leurs eauës , en y adiou- 
ftant (f*ily a grand'chalcurjpctiteporrion de 
camphre: ou faire mucilagincs ex fcm.p/}llfj^ 
mal flant4g.cydomorum,exf raflas in uqitii : àL 
cofiiQmhwfr£âiÛisMQ^\yç.\\zs pour leur vifcofî. 
té leniront les parties affedccs, (3c cmpc/chcr 
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ront ractimonie defdides matières fluétes. Et] 
fera faidc inicdion aucc firingue ayant la caa, 
nule longue, & en forme dVne 3lgarie,laquel« 
lejf'il eft pofllblc , fera conduire iufques près 
des proftates : fînon fauldra faire coucher le 
parient lors queladide inicdion fefera,&par 
ce moyen feront les proftates en fituation de- 
'jtfedùamem ^jucPar le dehors fauldra appliquer fur la rc 
gion des reins cmplaftres refrigerants,comme 
ceratum GaUminjrtg.cr camphré, qui le vouldra 
plus froid ; vnguentum comtttjié , ou ceratum fin'* 
ddltnum y ou oxycratum faid ex a^uarofarum , 
fUnUginlSy nymphéa , dc femblables cnm aceto in 
forma pot.ddL Pareillement fauldra en appli- 
quer fur le perineum , & les parties circonia- 
centes, euitant la partie antérieure pour ne ré- 
frigérer la vefcic , n'eftoit qu'elle participaft 
de l'inflammation. Apres que la vchcmcce fe- 
ra diminuee,ladide iniedion fe fera auec cho- 
fes deterfiues,comme hydromel aquofum fiit 
ex âecoBo rad.althe£, hordetyfol.mal. pUntag. fila- 
niycentaurtj , en y adiouftant petite quantité de 
firup. viol, roftr, dut parum de ahjynthto A u flî 
fauldra faire mudUgines mixtas ex pm. p0fjy U- 
Bucd ,pdpauer.albi,linh CT fœnigraày extraSlasin 
Iu4,dfroinios, a^ttts praditifs.cn y adiouftant auffî firup. iam di- 
oueatmpour^Qs , Poui la dcficcation foit vfédeius,de^ 
U deficcatio, codions , ou eaues ex fUnugine ( entre les cf- 
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pcces duquel l'ay rrouué grand cfFcd en cyno 
^loflum qui cft langue de chien ) foUm^h^rfa^ 
^ajfo.poljgom , refis : maiskuTs iusCe doyucnc 
dépurer , & nctroyer de leur terreftrité au fo- 
leil (fi pomblc eft) ou au feu lent, & doulx, de 
t)aour d'vne cmpyrcume , ou violence igncc , 
bui n*eft iamais fans acrimonic.On y peùlt auf 
ffiadioufter trochifcos allos n^afts déterra ftglîlaU 
\vera de carabe , auiîî du fompholix vera lotit, aloe 
\loJa. Pareillement on y peulc faire iniedion 
d eau alumineufe, débile, & femblabîe. 

Si la caufe vient dmanition,Ie régime' ne fc. Curation en 
ra II cltroir, mais rendant à froidure, & humi-'*'*'^^'"'^''^"- 
.dité fuyuant les chofcs efcrites au régime pre- P'"'*'"''"^ 
did. Etfauldra delaifTer les médecines, de fc- 
<aion de veine f fi le corps n'eft replet, ou ca- 
cochyme } mais fauldra vfer de cliftcres rcfri- 
gcrans , & humcdans : lefquels aucc ce qu'ils 
I corrigeront Pintemperic, ils feront diuerfion, 
^ empefchcront les humeurs de fiuer à la par! 
ticpatienrc,& inflammce. Aufiî eft propre en 
Ce cas Tvfage des emulfions réfrigérantes , & 
•Tf humedantes, faides auec femcnccs froidcs,&: 
femblables i aufiî orges mondez, ou on pour- 
^ roit adiouftcr dcCdiàes femcnccs Froides, font 
I fort vtiles pour vfer le matin à icun : pareille- 
i; met firops de guimaulues, & femblablcs,pour 
' lefquels auras recours au dode médecin. 




Early European Books, Copyrigh»© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



tlO M I T H O D E 

Pour les topiques les inicdiôs ferôr plus humi 
jmeSfionsre- dlâtcs,cômc fà'i^çsex mHciUg.fe. U^uca^pJ^Uif^ 
fiii^erates,^ cy^onterUy ctiCHmerts ypapauer.alhh kyoJcy<tmi alhiji 
urne an si, g^t-^^^lfi^ dijuts frigidn^O" humidiSy Commcfou* 
rre les prediétes j maqua nymphes jjemperuitti,, 
pfirtuUcdy & femblables. La deierrion,& cica- 
trifation fc fera auec les collyres fufclids, fan! 
lailFcr derrière les cmplaftrcs, vnguenrs. & lu 
nimêts caphurcz aux parties des reins, de toui 
le perineura félon Tintention que Ion aura dcj 
pluSjOU moins rcfrigercr,& humeder. 
^ La troifiefmc diffère auec les deux premières, 

!h ■ parce que f outre l'inflammation commune ) 
frottenant de clle a vn propre, & mefmc virulence, dont cft 
co'it 'vene- engendrée la vairolle *. lequel toutcsfois pculc 
cftrc en fi petite quantité que nature forte le 
peult côfommer d'elle mefme. Aufli quelques 
fois cfl: de telle malice qu'outre la vairolle qui 
fouuent f'cn enfuyt,les fymptomes d'icelle 
font plus grands qu*cs autres efpeces , & tels 
que bien fouuct y demoure quelque chofe la- 
tente Se cachée , comme vlceres diuturnes, & 
roalings , ou maintesfois furuiennent farco- 
mes,ou carnofite2,qui empefcheni rellcmetlc 
mcat , ou conduit de la verge qu*il f en enfuit 
difficulté, aucunesfois fuppreflîon d vrine,dot 
' nous parleronscy apres.Pour la curation faul- 
dra ordonner le régime prudemment pour le 
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S^ffegard de l'habitude du corps, euitant les for- 
f 2ÎCS purgations,& phicbotomies du bras,pour 
î^'empefchcr nature en fesadiôs. Se reuoqucr 
îc virus vers les parties nobles . L'vfagc de la 
aJccodion degaiaceft entre autres fouueraiti 
I iiàide: caroulrre ce qu'eftant préparée pour la 
iidifpofition, & nature du patiêt,ç|le aide à l'c- 
Uiuacuation vniucrfclle, elle aencor ie ne fçay 
jquoy de propre cotre ledid venin. Auflî tcrc- 
Ibinthina Vener. y feruira beaucoup eftanr la- 
luee/» a^U4fcahiofdJfugl0(^i,cychoreiy velhoraginis, 
lauec rhcubarbe, ou y auroit plénitude : elle 
Ipourra prendre auec huille d'amende doulce 
nouuellement exprimée, laquelle efl: lenitiue. 
La rheubarbe fera edudion de quelque hu- 
meur, qui pour l inflammaiion de la partie y 
fcroit deflué.Etla rerebinthine,qui eft dédiée. 

a regard aufdides parties, oultre que par la 
Rcnuitc de fa fubftance elle a vertu diaphortti- 
que,& detcrfiue , elle feruira de condui<ac,& 
ouurira le chemin à ladic5le rheubarbe. 

Pour les topiques Ion n'vfera des chofes fort ^ffdûuv-^us 
refrénantes & froides, à fi n de ne reprimer, 6c '^i'^î'**** 
pouffer le virus aux parties nobles, & par ce 
moyeu les infedcr;mais , comme nous auons 
diâ: parlants des vlceresde la verge, fauldra 
plus toftobtondre , & hebeter la malice auec 
médicaments alcxipharmaques , & propres. 
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comme entre autres eft l'caue fuyuante, de la- 
quelle il fault faire inicdion auec firingue. 
Imeiîio» ^i. hugloj^, borag. JcabtOs card» heneâ. rofar. an,f 
fontranante i.rajurx medulU Ugtn JanSli gummofi , viginti^ 
A -vemn. ^ti^atuer horarum Jpatio macerattc in decoftione her* 
harum fradi^arnmyCr tantillum coBa t. therU' 
Galenii.tj. hydrdrgyri extinBt in faltua hominis 
teiunifC^ henehahiti^cum thertaca dtjfol.^^.ij .pon.tn" 
tur m vdjè vttreoy O" diÛilUnîHr m halnee Marta^ 
Cr vfii refèruetur , Si le temps eft incommode, 
vous pourrez au lieu des herbes prendre les 
eaues d'icelles. 

Et fi pour l'habitude , ou fcntiment du pa- 
tient Hniedion précédente caufoit douleur, 
ou chaleurjOn pourra pour le commencement 
vferde relz mucilagespour obtondre la vche- 
mence,& ardeur. 
Muctlage re ^. muciUg.Jèm.md. l<iBH.fJ}lliji cydonior. O* 
frigerant, lini^extraBtC in a^Hts bi/ma. C ro/krum ^,inj . IgC- 
didcs mucilages foycnt tirées lentement fur 
cendres chauldes pour n'acquérir vnc empy- 
reumc,ou chofc ignce. 

Si les températures eftoyeni froides,i'ay ap- 
pliqué au perineum emplaftrc de Vigo:fi elles 
cftoyentchauldcs,& bilieufcs ,ic l'ay tempé- 
ré auec ccrarum fandalinum pour empefcher 
Tinriammation . Et pourceque parvne fym- 
pathie , ou confentcment les reins fouuent fc 
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j^îoflammcnr. Et pour empefcher que le virus 
môraft aux parties nobles, i'ay appliqué fur la 
egion des reins ceratû Galeni infrig . ou fem- 
blableipareillementoxyrhodinum faia exoleo 
ropi.nymphea,cydoniorum,autmyrnLcum 4cet9. A- 
près donc qu'on aura vfé trois,quarre, ou cinq 
iours,del'inieaion fufdidte, & obtondula ve- 
hemence du venin , il fauldra venir aux inie- 
Mions deterfîues, comme l'eaue diftillce prc- 
bcedente, en y adiouftant tantillum ftrupi, rojà. 
nteU.rofaut de al>/}nthio , ÔC continuer l'embro- 
cation des linimcnrs , tant fur la région des 
reinsjquefur leperincum : puis confecutiue- 
rnent fauldra venir aux remèdes deficcatif2,&: 
cicatrifatifz defcriptz en la première efpecc. A 
telles iniedions i'ay plus trouué d'efficace que 
à nul autre remède , 3c ay maintesfois veu par 
expérience qu'elles faifoyenr celTer tous acci- 
dents prcfents, & aduenir.Er au contrairepar ' 
négligence, pour autant que la partie eftin- 
flammée,& dolente , débile , près des parties 
cxcrementeufes , & en lieu déclinant, les hu- 
nieurs,&: fuperfîuitez y font enuoyces,& atti- 
rées,de forte que les reins en font maintesfois 
aflPeâiezrà aucuns perpétuellement, aux autres 
furuiénent les fufdidcs carnofitez, qui gran^ 
dément les affligent, & moIeftenr,côme iour- 
nellement nous voyons , & pra<5liquons en 



224 METHODE 

plufîcurs,voire gens d eftat.La curation d'iccl- 
les iufqucs à prefent a cfté cftiméc impoflîblel 
Lti camofp- faulcc d'inucntion, & de bon iugemenr, en cÀ 
uz, m U que f^y çjjçj^ font incurablcs,reulementl 
mntfontin-y ^ difficulté pout 1 immiflion desrcmcdcs:[ 
4i*rabUf, carpource qu'ilz doyucnt cftre carherctiqucs, 
& crodents,pour la confûmption d*iccllcs, & 
que les parties prochaines font d'auffi grandi 
fcntimctjil Ce Fault bien garder d'en vfer:mais 
au lieu d*iceulx fauldra {^enquérir quek médi- 
caments ont faculté deconfumer ces carnod- 
tez fans eroHon des autres parties rparquoy 
pour noftrc deuoir ic neveulxtenir caché ce] 
que par méthode & raifon nous auons pradi- ; 
Curation des ^"^^ heureufe yflTue.Fault donc première- 
tarnofitez,» "icnt confiderer fi telles carnofitez font recc-l 
tcSjOu inueterées:car cftât inueterécs elles Ce- , 
rontplus endurcies, & quciquesfois cicatri, 
fcesiqui gardera que les medicamentsne puif- 
fent fi facilement opérer. Et pour la curation 
fault premieremét préparer le corps,dc paour 
que par l'admotion des médicaments chaulx 
ne Pexcite fluxiô nouuellerpuis il fera bcfoing 
les emoUir intérieurement aueciniedions e- 
Jnifâton mollienteSjCÔme celles qui font fai(5tcs ex rad, 
molltente. althe^ifoliorum mal. hijmal.fenecioms ,viol.Jfariet, 
mercurial, & femblablcs : & fera ladidtc deco- 
dion faide lcntcmcnt,6c doulcement en cauc. 
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3 Extcrieuremcnt fauldra faire fomctation aucc 

>ifcmbhbledecoaion,cnyadiouftant/fw//»- 
• U^(^s,fe.lm 'i,fœnigr£ciy cum tanttllo fjuilU , ant a/l 
IpWd-//*, afin que par leur ténuité de fubftance 
pJz foycnt conducteurs des autres; ou au lieu 
Jde ladidc fomentation faire fcmicupium , qui Semîcu^tHm. 
left vn vaifTeau de bois,ou erain,dedans lequel 
Ion baignera Icfdiaes parties feuIemetàhïTue 
auquel, huldra faire cmbrocation en toute la ^"^^^"^"^^^ 
.'partie dccelinimentfaia: ex 4XHngm,medulL^, emolUan.. 
} olets emoUtentihwfrxâi^lis. Et ou on le voul- 
h droit plus for^n y pourra adiouftcr gommes 
■ cmoIIicntes,corame Gummiammontdcum, hdeU 
ItHmyOppopdnuXyGalhanu, & femblables. L*cm- 
rocatiô hid:e,on pourra y mettre emplaftre 
moIIient:entre autres celuy de Vigoy eftex- 
cellent,ou de Philagria, & côtinuera cecy iuf. 
ques à l'emollition defdides carnofitez , afin 
les réduire à la raifon Se qualité des récen- 
tes. Et alors vous ferez iniediô auec celle cauc 
diftilJée. 

tta i' i.p. 'irgennv 'tm extmflt m ftllua hominis 
t€tHni,o-m terebtnth. renetdoU cumatjitd farte- 
tar.difoL^.^./abma J. ipul. aloesjreosfloren, an. 
^.tf.macerentur prddiHa in coUatura infufionis ga. 
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tachi^'hor.jfdttoideinde dtfiilletur in halneo MarU, 
velper ancres. Et fera augmenté ou diminué fé- 
lon i*adiô d'iceluy,& les indicatiôs prcdi(Stes. 
Auffi ay ie trouué bô de leur mettre quelques 
fois vnc chadclle de cire, ou foit inférée la ver- 
tu dcfabina,lafaifanr tremper en ladecodiom 
d*icelle,& aucunesfois malaxât la pouldre d*i- 
^utres re- celle, auec lachâdcllefufdide.Pareillemêtleur 
medeSfpourUzy faiét vne tare de plomb en forme d algaric, 

confttmpmn laquelle i'ay frotté d'areent v!f,qui en tel cas a 
des carnofi' j ce - n i, • j i- i 

grand emcace,cotinuat a l'cnuiron du lieu de 

^* la carnofi(é Tcmplaftre de Vig^iufques à la cô 

fumption "d'elle. Ce faiâ:,on doibt y procéder 

aucç re.racdes fort aftringents ^ cicatrifatifz 

tant par les inicdions fufdides & fomcntatiôs 

qu'cmplaftrcs extérieurement appliquez. 

Voyla les fymptomes q l'ay did preccder,& 

aufquelz prîcipalcmét ie me Cuis arrefté , pour 

ce que d'iceulx les parties hôtcufes font fouuéc 

affcdces lôg téps auât que le virus ay t furmôtc 

& abatu les parties nobles; aufïî que fouuet ilz 

fôt cacoethz,malings, & difficiles à curer fans 

tes fj/mpto' conCccunon delà vairolle. Quant aux aurres 

qui fuyij en tcefte maladie, ilz fonr curez auec 

€effentleplns l'^t>lati5 de leur caufc,foyct puftules,doulcurs, 

fonnent 4»tf depilation,vlccres qui ne feront de grande ap- 

la générale parence, tophes OU nodofitcz, pourucu qu'ilz 

cumion <^'«^ foyer fans carie d os;car auec les fufdidcs eua- 
le. 
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U cuations & cofumptios du venin & humeurs 
Pfcvirule'rs & corr5puz,reIz fympromes Ce defci- 
Jrj chêc,& gueri(ïenc fans applicariô particulière. 

£1 V ^^^"^^ ^" poin<a, c'cft que Faifanr les rf^gedd'm 
ri chofes vniuerfcllcs ie n'ay iamais rié appliqué 
if fur telles dirpofiriÔs,afin qu'elles me fudér vn 
iigne certain de l'cradicariô de la caufe; Pour- 
ce.quecelTantdutoutrefFcaf quifont puftu- 
M ies,vlctres,dou[curs & femblablesXans appli- 
cation particulière, &: de rcymclmes on pculc 
itiger q la caufe cft eftainde. Au moye de quoy 
ienem*arrcfte,r.iyàla particulière curatiô d'i- 
ceulx;mais bié fuccîdemct dcj^iray ^uelqucs 
remèdes pour hur palliatiô ;e {îfeuf^icrei- 
cher les puftultscftâts au vilageou aillcurs,dc- 
JaifTins la côfideratiô deleur caufc,attédij q ne 
voulôs côbatrc par qualitez côtraires,n)ais par 
ticulieremcntcôfummer Thumeur & matière 
virulére,caufed'iceIles,on pourra les toucher 

*^J^^J^(for^foUm,an.'^A.4^^^ u^, pour Us 

jynthtj an,^.p,cktlcitts,alummis rocha.an.-^. y. hul. ff^M"* 
- bant vnica ebullitioneun fine ebnlltnoms adde fihlt- 
^^ft pa^.i.J^.Cr refemetur ad -yfum diïlmn. De 
celte eaue vous toucherez les pullules aucc vn 
pinfeau de peintre, du cotton* ou linge lié au 
bout d'vn petit baftô,ou chofe femblable: â la 
mcfrae intention pourrez appliquer eaue des 

P >j 
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alchimiftes corrigée, ou celle qui cft bIcuc,ou 
eauealumincufc. AufTi y font propres les fuf- 
fumiges ouperfuras particuliers, dcfcrips en 
leur lieu, auec vn entonnoir. Et pareillement 
iVnguent appelle emUtHm,o\i vng dejtcemuum 
Les 'viceres f^^P^*^^"*^**^ » ^ fcmblables. lay ruffifammcnc 
ontefté trai- traidé dcs vlceres de toutes cfpeccs , pource Ci 
etez, attire- quelques vncs demeurêt après la generalecu- 
cèdent. ration, vous aurez recours au cômencemét de 
lacuration particulière des fymptomes. Sem- 
blablemcr neferôs plus lôgdifcours pour les 
douIcurs,pource qu'elles celT'cnt auec leur eau 
fe.-feulemct nous dcfcrirons quelques médica- 
ments anodins pour aucunement les appaifer, 
attendu que par telle voye poflible n'cft de les 
curcr.Doques('rans négliger iVfage des chofes 
vniuerfcllesjrerabon^fairc embrocariôau lieu 
des douleurs auec le liniment enfuyuârjcquel 
fans rien reprimer ny fort efchaufFcrJcs dimi- 
nuera ayar faculté de vray medicamct anodin. 

1^ oleor.cheiriychumameliyfy* rof.an^.i.medulU 
crttmcemiyCr vituli an.'^. fs.axugid humant 5» 
axnngtttanfèm crgdlinÀan. ^.t, puL Ireos Flor, 
m4fiic,oltham^an.:^.tj.l7yclrargyrtprd!par4ti^.Ji.ce' 
r£ (jmâ Jiijfi.fiat Imimentum molle. 

Et fi pour râfFe<i,Uon Vautres chofes requi- 
fes ily failloit muer quelque chofe,ie laiflTe cela 
à la difcretion de l'opérant, cômc fil y a grade 



Liniment a 
nodin. 
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inflamatio en vn corps bilieux, & en efté,on y 
^pourra adiouftcr plus grande quantité d'fiuille 
rofart,ou huille violart : auffî laucr le medica- 
met auec caucrofe.ou y adioufterquelquepeu 
de câphreAainfi des autrcs:c6mc auflî au cô- 
traire on pourra y adiouftcr qlq peu d'eau de 
vie,huille de tcrebinthine de moy œufs d'œufs 
'àc noix mofcadc^axûge humaine,^^ fcblablcs. 
Pour la mefme intention pculr eftrc applique 
Je caraplafmc commun (faia exmeduUa panis 
trtlaflemfufa auec choCcs anodines) ia dcfcript 
en rhiftoire de la parotide. Et fi on veult y ap- 
pliquer bien petite portion d'argent vif, il en 
fera meilleur : comme en tous autres médica- 
ments , fpecialement de qualité chaulde pour 
appliquer aux fymptomcs de ccfte maladie. 
Autre cataplafme, qui fc pourra dire la fccôdc 
manière d'anodins, contrarians à la caufe,fi la 
douleur eft caufec d'humeur froid. 

J^, r4â.4lthe£,hrjonU,an.'^. 't.folior,md.hifrtd. 
vioLlracd vrfina, an. M. t.pr.cham^melt^meliloti ^,1^^^^^^^ 
ap..P,t,coc^HatHr in a^ua dd medUs, adieBis fe. linl, 
Mea,pJ}lltj,fœmgrdci,an.'^.J^.m<tteria pifietur cr 
fajfeturferuata coUtura, , addedo axungiA humant, 

faponis,anfirU,œJïpihumida,an.^jMeorA4mafne' 
IhC^ rof. an, % n.fiat cataplafma Jecundum artem. 

La decodio fera d'iceluy rcfcruce pour la fo- 
menration,en diminuât les ingrcdicns cbaulx, 

piij 
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es douleurs caufces d'humeurs cliaulx, receii* 
tes de mobilcs.Et auflî lesaugmcntanc ou elles 
feroient froides,inueterce$, fixes de arrcftccs/ 
aux parties offeufes & profondes. Nous de- 
lailTerons les anodins,c]ui font ftupefadifs,c5- 
mc impropreSa^ non conuenans à ce propos, 

^ Des Tophes ou nodofitez. 

MAintenât nousfault parler des tumeurs 
offeufes^comunement didcs tophes,no- 
dus, ou nodofitez, qui (ont faides d'humeurs 
craSjVifqueux & tardifs,non feulement imbuz 
aux parties circûiacentes de l*os, mais fouucnt 
en fa propre fubftance,dequoy nous auôs par- 
lé cy dcuât.Er nous refte à déclarer lacuration 
particulière, demeurant après rvniuerfellc,ou 
nous pouuôs fuyure la curatiô des fcirrhes def 
crite par tout:exceptc que côme il y a quelque 
chofc de ce venin , pareillement fault y appli- 
quer fon propre alcxipharmac, qui eft Targenc 
Camion des vif. Donc l'emplaftre de Vigo y efl: conuenant 
tophesftns . ç,ç.\yj^y Je Philagril, ccroneri,dia- 

torruprod'os ^^^.j^^^ [reatum ayant faid Icgcre embrocatiÔ 
de liniment emollient aucc portion d'argent 
vif,parcillemét fomentation emolliente & re- 
foluentc,& femblablcs remèdes qui font pro- 
pres pour laconfomption defdidcs nodofitez, 
pourueu quelos foit feulement intcmpcré, & 
nô cariéimais où il y aura carie ou corruption 
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jd'iceluyjefdidts rcmcdes n*aur5t plus de lieu, 
^Ôc en fiuldra ncccifairement faire amputatioa 
tjjar mefmeraifon qu'on fditl ordinairemct en 
ûa chair.-Iaquelle eftant fimplcmét incempcrec 
[& alucrce en chaleur, froidure, feichereffe, ou 
humiditCjfe peult réduire en fa nature premie 
rc fans perdition d'aucune chofe de fa fubftaa 
|cc:mais cftanc fa fubftace corrompue,foir par 
caufe externe(côme côtulion grande, aduftiô, 
&c )ou inrerntf comme erofion 6c corruption 
faide par le vice des humeurs) infalliblemenc 
il Pen enfuyura déperdition de fubftance . Au 
moyen de quoy encor* que la cure vniuerfelle 
foie méthodiquement taidcj fi cft-ce qu'en tel 
cas la cure particulière eft necefTaire, (bit en la 
tefte,bras,iambes , ou autres parties du corps: 
tellement que pour la curation d'iceulx , fault Ci*ration des 
defcouurir Tes corrompu , foit auec rafouer & ^"^^^ f'***" 
femblable inftrument trenchanc , cautère po- 2!f7f 
tcntieljOU pluftoft aducl,qui eft le meilleur & 
plus certain, par ce qu'il ne peult faire pûdion 
de nerf, ou tendon , homorrhagie , ou flux de 
fang,ny laifler introduyre vne qualité mauuai- 
re,dôt ibuuct font engendrez viceres cacoeths 
& malings, ce qui peult aduenir par l'incifion 
fâidc auec le rafouer, ou chofcs femblablcs. 
Aufli à caufe de fa foudaine opération il ne cô 
inunique favchcmêcc aux parties fenfibles,ny 

P 'H 
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caufc douleurs Ci longues , don t par côfcqucnt : ' 
ne faid telle attradion , comme le potentiel : 
mais oultre ce qu'il faiâ: le côtraire des chofe ? ' : 
fufdiacs,il robore encore la partie, & en con- > 
fommant les humeurs & malice d'iceux il aide (: 
à la cheutc de los corrompu. Pour l'appli- l 
Zescauteres quer fault qu'il foit prépare, pour, & félon U 
Msfont figure de l'os qui doibt cftrc cautenré,roit rÔd l 
nodofney, ^î^^^^^^^^ii ^o^guet. Et iaçoit cc que commu- 
nemét le premier cautère applique foitincifif 
appelle cultellairc, puis les dilatatoires après, 
toutesfois ie rrouue meilleur qu on applique 
le premier caué & ouuert par le milieu , afin 
d'emporter toute la fubftance de delTusAlaif- 
fer l'os defcouuert : & ceftuy eft beaucoup 
le plus bref, de moindre douleur , & fi les la- 
biés n'empefcheront à l'application des remè- 
des propres à exciter l'exfoliation de l'os cor- 
rompu. Le cautère appliqué, fauldra prouo- 
quer la cheute de l'efchare faide en la chair , 
auec chofcs vnducufes, comme beurre, moy- 
œufsd'œufs méfiez auec huillerofart ou vio- 
lart,auflî axûge ou vnguét fuppuratif.L*efcha- 
re tombée les fauldra detergcr auec apparêtc 
deficcatiôpourempefchcrla génération delà 
chair,côme on poura faire auec ce medicamêt 
Afedkamens ^ * / J^^net.loU in a^m vini ^, 4 .f(trin<e 
dcterjifs, horde i orohi an.^.fj -Jyruf . de ahjynthio (y tnel. 
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'of:an,iaJj.fHl,4oes, myrrhe jreos Florent.^,,, y 
mfceantur. dtu agitandofiat meduamentum. 
[ On pourra aihffi y appliquer d'autres médica- 
ments deterfifs dcfcrits auec la curation prc 
ccdentedcs vlceres. 

La deterfîon faide^on pourra par intcruallcs 
y appliquer charpie feichc, laquelle dcfcchera 
lans mordication , & y infpergcr au/ïï de la 
pouldrc cnfuyuante,qui eft de grand cffed en 
tel cas. 

R^. fd'aloes.creucomlufia.pempholjgls, an.^ji. 
Ireos Florent, artflolochia , rnyrrha, cemf^ , pluml^ 
vft^.an.^.i.puL oflreomm c^mbufiorum J./. teran- /^T^"" 
fur tenuiftmè, & foie bien conferuce hdidc: 
pouldrc qu'elle ne T'efuente : elle pcult v cftrc 
mifc feule , ou la mcflcr am mellero/: elle aide 
gradcmét à nature par fa ficcité manifcrte à fc- 

parcrroscarieuxdeceluyquieftfain.Orpourz/ r ; 
la cheute dudia os carieux\ il y en a qu,Lr;ttt"* 
a aduis oîter la lubltance corrompue auec ru- c^r/eux. 
gines , comme on a accouftumc faire aux cor- 
ruptions (que communément on appelle alté- 
ration d'os J qui prouiennent decaufe exter- 
ne. Et cela ie n»approuue, pource que la caufc 
eft interne,& agit perpetuellemét, fi elle n'cft 
confommee.AufTi quece faifant nous n'auons 
autre iîgne certain pour cognoiftre quand le 
corrompu fera ofté^fi n'ell lors que le fang fbr. 
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tira. Et pource fcroit befoigncr aucc trop graj 
doubtc ; car il T'en peult ofter trop en vn lieu, 
ôc en laifTer du corrompu aupre«;qu*ainfi foie,* 
pluficurs pour,n'y rien laiffcr d*eftrage ont ru- 
giné prefquc tout I*os:& toutcsfois y démou- 
lant cncor du corrompu , falloit encor y opé- 
rer auec le cautère aducl,ou femblablc remè- 
de defîccatif. Autres y appliquent huille bouil 
lantc, ce que ie trouue bon , pourucu que cela 
fe face par interualles : & après auoir reccu la 
vertu des médicaments propres , & dédiez à 
telle afFedion comme eft la pouldre prcdide : 
aufïî qu'incôtinent elle fera imbue auec char- 
pie, linge, efponge, coton, ou femblable, afin 
qu'elle ne puifTe putréfier. Puis ferôt les poul- 
dres fufdides infpergees fur Tos, ou méfiées, 
comme nous auons didl. Mais fur tout eft vti- 
Je& neccfi'airc la frcquenteadmotion du pe- 
tit cautère a<$lucl : lequcl,commc i'ay predid:, 
en confbmmant l'humidité , caufe de la carie, 
faidl que nature aidée fepare l'os corrompu de 
auec le bon : ÔC au parauant la feparation en- 
gedrc de la chair entre IVn & l'autre pour cm 
pcfcher qu'après la cheute d*iceluy Tair cxte- 
^ ,^ rieur n'âltcrc le bon qui fera demouré , qui eft 
roHi ence ^^^^ merueilleufe prouidencc de nature : tou- 
tesfois on le doibt methodiquemét appliquer, 
afin quecuidâts defeicher le fuperflunous ne 
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Facîons confomprion de rhumeur, & bumidi- 
:e radicale, qui doint engendrer la chair en- 
rrc iceux, Mais ou l'os aireré fcroit trop tar- 
dif à tombcr,i*ay troiiuc grande ayde à le per- 
cer en diuers lieux luiques à ce que le fang ilTe 
par la perforation : car nature aydte par telle 
Mtranfpjrariô engendre la chair iuCcWdic, qui eft 
fcaufc déplus briefuc feparation defdidsos:& 
iceux fcparez, pour la régénération de la fub, 
fiance dcperdue font propres les pouldrcs CuC- 
àides préparées comme dcirus,meflces(r«w J} 
ruffo rof. âe ahjynthio , autcum vnguento farcotico , 
ainfi fuyurc la côfohdation, 6c en ration des 
viceres. Mais faulr noter qu où l'os fera dcper- 
du, la cicatrice demourera perperuelicmét ca- 
ue, ainfi que tcfmoigne Hyppo. en Tes apho- 
rifmcsau 45.aphor.du fîxiermeliure. 

^ Des dartrcs,ou fcifllires 
ferpigineufes. 

T Elles affedions furuiennent le plus (bu- Dijftrences 
uent après les cufations Ynincrfclles ^Q^^edartm. 
ceftc maladie en la vole des mains, & des 
pieds , & aucunesfois occupent vne bonne 
partie du corps : & font caufces d'humeur pi^ 
tuiteux Talé , ou de choiere rendue adufte par 
l'intempérie chaulde du foyc,comme en cculx 
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OU pour la curation de cefte maladie on autoi 
vfé de mcdicamens trop excalfaâ:ifs : ou pour- 
ce qu'après ladidc curation il demeure quel-î 
que petite portion de ferment eftant hebeté, 
lequel eft enuoyé de nature aufdiiîles parties : 
la curation defquelles eft difficile/pecialcméc 
ou elle eft inueteree,pour ce que cela nous de- 
note le foye eftrc affcâ:é,& la partie ia de long 
temps habituée à receuoir telle indifpofition. 
Auflî nous fault noter qu'aucune eft récente , 
& lors eft l'humeur moins enraciné, & la par- 
Les ftcrnn,des^'^^ moins afFedecElle fe cognoiftpar vnerou 
dattres, geur aucc grand prurit, & le cuir aucunement 
plus efpes & aride que de couftumc. L'autre 
eft inueteree,Iaquclle oultrc les figncspredids 
a des fciftlires ( quafi comme iarfures) proue- 
nant de trop grande fîccité auec durtez fcam- 
meufes, 6c furturcufes, de (brtc qu*en les frot- 
tant rudement vous en voyez fortir en maniè- 
re de farine , ou fuccre blanc. Pour les chofcs ' 
Curation -v- vniuerfclles il fault auoirefgard àl'intempera- 
muerfelle. f^re ^ ^ yj^e du foyc ^Ôc confidcrer que fi la 
caufe virulente y eft encore y il fault commen- 
cer par icelletfi c*eft intéperature feule, il fault 
lacorrigetjtantauec régime conucnablc, mé- 
decines légères, que phlebotomics félon Tor- 
curati^par- <Jonnance du médecin. Pour les topiques i'en 
ay gucry a mamtes cftas recelés auec cauc de- 
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-ccatîuc,&: de tenue {îjbft:ance,c6mc cefte cy. Eauedcficca- 
^ ^t.aejua rof.panetarU,an/^,u4^H<eMmimfi ^""^ f'"'' 
'.chaldtis l.tj.akminis^/tij.pîdfuhlmati^fcrHp.wj. 
' Ht arpnici yji maiorem dejlderes a^îriBionem Jîat 
nta,o^ mimma ebullttlûfne refiluatur vis fd- 
-itlta^)tn bdlneo M4rU,pti> duflicl vafe^aH^edo,4Ut 
mnend» dofin fuhltmati» 

Aufli pourrez vfer de telle. 
J^.afU£ hifinal. brar,c£ vrjindjapathi.cr moror, ^ . 
kn,^jJS. a^H£ alchemtnar. J./. mjfceantur abj^ue 
Mlitione: dcfquellcson frottera les parties af- 
fcdcesjaugmcntantjou diminuant pour les co 
^dcrations fufdidcs. 

Et ou elles feront inuetcrccs , lors fauldra v- 
fer de préparation auec chofes cmollientes,at- 
tcuuantes , & incifiues par fomentations , & 
cmbrocations : puis y procéder auec fuffumi- 
gcSjOU pcrfums. 

Les fomentatioTJs feront telles, Fomentatii$ 
J^.rad Me^, Up.xth 'Monid an.^, y' foliorum 
md.bifmd,viol.p4rtçt4ri£. Lipathi, mercuriaL an, 
M l. ficus p 'tnaties numéro wj . fclmt.fœmgrxci, an, 
I / . ch4m£meli,melion,fi€cad. an . M. f. pat decoBi» 
in dejua fècundum art cm, Crfonentur pars phjltro 
madcfaBo m ea. 

Apres h fomentation on pourra faire cm- 
brocation auec tel Iiniment. 

T^,oki. Itliorum^chamamelhO" nitcfs mofc4t,4n. 
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nps nn^',. VI mcàtiHdt cruris cerut , vitult an. j?, 
ful.Ut4rgjirtmn ^.i Ireos Florent. ^. tj . argeti vint 
more nojlro Pr^paratt^cr ddigeter ch ugta txùn* 
t^i'^.t. fi ,àm itgiuào fat lintmentum. & ainfi cô- 
tinucr iufques à fuffilantc prcparatiô,6c que le 
cuir calleux foit mollific : lors on pourra vfet 
Hesrcmedes defcripiz en la reccpre,ou faire ce 
rcmcdc ou Tay rrouué grâd cffcdt/pecialemcc 
es mains,6c picdz, qui efl: l'Vfage des perfums 
exécutez en ccfte forre,La partie fera fométéc 
auec la deco^iô prcdiâ:e,& aficz rudemét et , 
fuyée,puis legicremct lcnic,& frottée du lini-î 
metprcfcripc : après fera mifc en vn petit ton- 
neau, ou femblable vaifTcau couuert , au fond 
duquel fera du feu en vn rechûuirpour recc- 
uoir ce qui f^enfuic, ^t.pulueris cinnalrij ^-ij.la-] 
dam,4jfe odoratd fijr4c.cala.an. ^.J?, mafitcolibani 
an.^.tij clet tartart,c^ theriacx (^uod fujjtc fiât tro~ 
chifci, defquclz on pourra vfcr pour chafcune 
fois demie oncCjOu enuiron. 
1 Vfques icy nous auôs déclaré en gênerai les 
1 trois manières de pradliquer la curation de 
ceftc maladieimainrenat ne rcfte qu'a trai<5l:cr, 
fuyunnt la rroificfme indicatiojcs remèdes, ôc 
mcdicaméts coadiuuas à lacufatiô vniucrfellc, 
& aufîî curatîfzdcs Tymptomes^^ accidéts d'i 
celle. Ce que i'ay delibcré , à fin de diuifer,^ 
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lcparcmentrra(5tcr les trois indications gcnc- 
bIes,comc i'ay faid,cômenccant à la maladie, 
Ipuisaux chofcs naturelles. Aulîj,côme i*ay prc 
ijd pour n'engendrer vn tas d'empiriques, ic 
l'ay voulu côpofcr receptes particulières pour 
la curatiô générale de celle maladic:aa moyen 
jdcquoy ic Tcroyc vcu imparfaidcmét traidtcr 
la curc,(i ie ne fuggcroyc matière aux ieunes c- 
Iftudiâs de hô vouloir pour'cefairc;ce q ie feray 
Ipour ccfte fois le plus fuccindcmét qu'il me fc 
ra poflibIe,commcnceant en cefte manière. 
I Medicamét,fclon Galic au j.des fîmples, cft DiffhitlSâe 
vncchofequi peuir altérer narure(à la difFcré» ^^(^'<^^f»ctitr. 
ce d'alimér)par fa premiere/ecôdc, tierce, ou 
iquarrefaculté. Parla qualité première il ef- 
cbaufFe,refrigere,humede,ou defeiche. Par la lJ féconde 
! fecôdeJaqucUc immediatcmét fuit la prcmie- facdtL 
fe,le chault ouure , atténue , & attire : le froid 
ferme,efpeflîft,&:rcpouire:l'humidiré emollift 
( pource que to» corps humides font moIz,f'il2 
font auec chaleur moderécjlubrific, & adoul- 
cift.-le fcc cndurciftf" pource que tour corps dur 
cftât moderemét chault cft fec>n deux manie 
res, Tvnc imbibât l'humidité côtenue aux po- 
rofitez.-rautrc en alterant,& faifant la fubftan- 
ceplus feiche, comme confommant Thumidi- 
lé d'icelle. Auflî refcrre,aftraind , & rend les 
chofcs aridcs,& exafperécs. 
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faoTt^"^' Par la tierce faculré,laquelle le pP fouuct fuit 
Ja première Se reconde^peult engendrer chair^ 
agiutincr les playes,cicatrircr,&c. cômc pou* 
excple le farcotiquefchaulr, & fec au premie 
ordre,ou dcgréjdcterfif fans mordication) pa 
fa chaleur il ouure les porcs , atténue l'humeur 
gros,ôc attire: par fa ficcité eftant aidée de 0 
chaleur fans acrimonie il defeichc ce qui cft 
fupcrflu,& rendant le fang cfpeflî Pcnfuit gé- 
nération de chair, & ainfî des autrcsrauec lef- 
quelz font rcduidz ceulx qui pour leur fimi- 
litude defubftancc ont faculté depurger,en- 
gendrer laid & la femence,prouoquer Tyrine, 
les menftrues,ôc les fifter: Auflî ceulx lefquelz 
font a-ppellez vomitoircs,errhines, apophleg- 
matifmes,&femblablcs,lefquelz ic delaifle 
comme appartenants à la médecine, 
La qtutr/ef' La quatriefme faculté eft celle qui opère par 
tui faculté, ^pricté.ou forme fpecifiquc,& occulte, ou de 
toute fa fubftacc.comme le bois de gaiac, au/îî 
lar^ét vifopercteii la vairolleipeonia aefgard 
à epileplîe:le fang de bouc rôpt les calcules: le 
magnes attire le fcr:carabe ou ambre la paille, 
&:c. Aucclcfquclz font adiouftezies medica- 
mets, qui prénét leur denominatiô des parties 
aufquelles ont cfgard, corne ccphaliques , car- 
diaques, pulmoniqs, hépatiques, fplenctiqucs, 
ncphretiqueSjgonagriqucs, podagriques, chi- 
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tî|^agriques,&c. Les autres les diftinguent au ^utrediu!^ 
&ltrcment,c eft à rçauoir,quc la première facul i'"»'^" 
lté eft d'efchaufFcr , refroidir , humedler & feu 
Ixher. 

La fccôdc qui fuyt Vcffcô: des prcmicres,co- 
'ime ouurir, clorre, emollir, & endure ir : gluri- 
"ner,cngendrcrchair,dcarrifcr,&:c. 

La tierce par laquelle vn médicament reo-ar- 
de vne partie plus que l'autre. ^ 

La quarte eft la vertu & forme occulte & fpc 
.Cihque.dc laquelle auons parle. 

Tous lefquelz médicaments prennent leur mei:^ 
'originc,des plantes,dcs animaulx, de la terre, "^'""^^^ P^*^»' 

ou de la mer. nentleuron" 

^ Des pbntcs,comme font racines, tÇcoxctsXTctrir 
bois rameaulx^gcdons, fueilles,fleurs,(lmen- Des pUnta, 
ces.fruia,fuc,liquc«irs,re(înes,& gommes. 

Des animaulx, cômc font os, mcdulles,gref- Desanî. 
ics.Ç^n^, laia, chair, poil, excrcmens, parties, 
corps enricrs,vif2,ou morts. 

De la terre, côme pierres, gemmes,tcrres,&: -^^ ^-^ 
nmetaulx,fcl qui vient es fofFcs orpiment, fan- 
fa daracha, fou lphre,c3dmie,lifhargc,argent vif, 
3c[nlcîtis,or,argent,& leurs parties. 

De la mer & eaues, corne toute autre manie- n i 
Uc dé fel,efpoBges,afphaltum,nitre,ambre,bi- 

iUumen,P!(rafphalruro,garyum,Adarca,muria, 
alc7onmm,coraulx.Et iaçoit ce que par le fcns 

H, 
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Lti medlcA' 
mets font co- 
^nmz^par les 
Jatfeitrs. 

Différence 
des faneurs. 



La fatieftr 
Anfiere. 



JL*acerhe. 



L'acide» 



ta falée. 
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du taâ:,dc la veuc,& dcrodcur,on puiflc faire 
iugcmét de la faculté desfufdidz mcdicaméts 
toutesfois pP pfdidemcc Ce pcuuét cognoiftrc 
par les faiicurs,c]ui foc hm6ï,ôc vne ncufiefmc, 
^ peult cftre adiouftce aucc les deux tépcrées. 

Les froides font J*auft;crc ou ftiptique,racer- 
be ou pontique,Pacideouacetcufc.LeschauI-. 
des font la falée,ramerc,racre. Les tempérées 
fontladoulce rvndueufe, auec la neufief. 
pîe,qui eft l'infipide ou fade. 

La laueurauftcre eft de grofTe fubftancc, & 
terreftre/roidc,refrigere,incra(re, contraint, 
repercute,mais imbecillement. Comme pour 
cxemple,tous fruidzjors qu'ilz commencent, 
ont cxarperation,reulemêt petite pourThumi 
dite qui leur hcbete la grande afperité. 

L acerbe a les Tcrtus prediâ:es plus que l'au- 
tre: aulîî grandement defeiche, contraint, & 
exafpere: com me ledid fruid , lors qu'il grof- 
fifh deuant fa maturation, 

L'acide(nô obftat fa frigidité) eft aqueufc de 
tenue fubftâce:au moyen de quoy incifc, attc- 
nue,deterge,penetrc,& mordique,comme eft 
Tofeillc domeftique, & fyiueftre, verius,oran- 
gcs,citrons,&:c. 

La falée eft chaulde, de fubftace terreftrc,in- 
ci(è,attenue, digère, deierge, mordique, pre- 
fcruc de putrefadion,exa{pere,&: defeiche. 



1 



c V 



Early Européen Bocsks, Copyright® 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



L'acre» 



C V R A T O I R E.' 243 

L amere cft de fubftancc tcrreftrccfchaufTc, xWr^ 
atrenue,incife,dctcrge plus que la ùlèe^ôc de- 
leichc,commc myrrhe,lupins,aloe,nirre. &c. 
L'acre c(ï de fubftance fubtile , cfchaufFe plus 
que toutes les autres faueurs , atténue , incife, 

attire,digerc,dcterge,c5meaiIx,oignons,poy* 
ure,pyrefre,gingcmbre,chaulx viuc, ôccx, 

La doulcc cft téperéctendcnte à chalcur,ma ^,«/,, 
ture,reIaxe,ouure les porcs, c5mc toutes cho- 

fesmiellces,laâ:eurcs,vineurcs,aqueufcs,&c. 

L olceure cft téperéc, tendentc a chaleur , & L'okcufe. 
humidité aeréchumede, rélaxe,emoIlin:, &c. 
comme l'huille, &c le fVuid des o/iues , l'huillê 
& le fruia des amandes,dcs noix,&c. 

L'infipide eft déclinante à froidure de facul- 
té approchâte aux autres tempérées, &r eft aux La'Mdc. 
cho(cs,qui n ont aucune faucur.De telle natu- 
re font celles Icfquellcsfont imparfaidcmcnc 
cuites Qu mcures,commc tout fruid, lors que 
tombe jaflcur,la mâdragorc,hyofcyame petû 
te &c reccnte,eaue purc,& fcmblablcs, 

le péfc bien qu'aucuns eftimerôt la prefente 
pourfuirtc desfimples medicaméts excéder no 
lire dcfTcin, entendu que nedcbuions traidcr, 
fors la curation de la vairolle fimplemcnt:auf- 
quclz ic fupplie excufer pluftoft autres faultcs 
^'^} ffouuc à rorthographe,laquelle i'ay de 
kifCù à l'opinion de rimprimeur.pour la varie- 

9 'j 
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té ôc diucrlîté d'icellc,& côfiderer que(ouItrc 
qu'il n y a chofe qui ne fcruc à la matière pre, 
fentej ce fera beaucoup faidl pour la republi- 
que de ftimuler les ieunes cftudias de bon vou 
loir,& dôner moye à f'cxerciter en la côgnoif- 
fancc des fimples^ôc compolîtion des médica- 
ments trop plus nccefTairc, quVtilc en leur c- 
ftar. Et pource que plufieurs n ont le moyen, 
rat par les chofes prcdides,que par Tincomo- 
dité des liures, enquérir la faculté des medica- 
ments,nous defcriroslcurqualitez tantchaul- 
des,froides,reichcs, humides, comme tcmpe- 
rces^par ordre & degré,commenceans à cculx 
lefquclzTont tempérez. 

Les médicaments qui en chaleur & 
Medicam"'ts froidure font tempérez. 

tempérez! en ^bO^rhtZ^dyfithayUns j7ordeH,cuheldl fmfîmy 
chaleur ^ foU^ IrHfei.Jfecies cap 'dUr, Veneris, axungia fuilU, 
froidure. olcum dulce.cera, lac, vitellff^ oHh cortex cttri^auelU- 

Ceulx qui crchauffent au premier degré. 
Medkamets ^y^rlftoloclota rotundd,rad.eryngij , althe£,amyg- 
chnulx au, ddla dulcesynuces virtd.I mtihXfCoftaneaJicmyhrap' 
premier de- ji^-ç^J^j^f^^ abjynthmm , alrotanum , ^piHftJ, cufeti' 
ta y eHpatorfHm,^thanitJt4 , fènecio , hugloffiim, ho- 
rago , ntercurialiô , morjw diaholi , faluia ^famhti- 
cMyfcolopendridy ebultfs, rubusy fchœnanthum yfpi^ 
C4 nardi , vjhea, agaricum , aloe , triticHin jfœnum 



I C V R A T O I R E. 
I rHmJkccharum.fèrum UHiSyvinum nomm,vu^ m^t 

' Ceux qui font chaulx au fécond degré. 

GaiacHm, cyperw^caUmm aroma.feonUdaBjiliy chaulx ait 
fafimaca , mx Indica , ntix mofcata j amygdaU ficond. 
amara, ennUcampanay branca vrfn(t.,c€ntaurmm3 
chdmapitys , conjolida maior,fanicuU , dens leonis, 
eructtyfHmm terra, gdllitricHm,garyoj^hylldt4, gent- 
fia, lupulti^ygUdiolm, œjtppw Eryngmm^ Utundu- 
la , cardamomum , mdrrHlitim , melijfa, menut do- 
mefttca , ranunculus ,pctroJelinnm , bipinella 
biojâyrubea tinSlorumyfœniculw , tljM, myrrha, ma- 

Cculx qui font chaulx au troifiefme dcgrc. ^ 
sAriftolochta longa,gennana, poly podium, pyre- ^i^^^* 
trum , raphanm, rhaponticum ^ pityrion , acorM^ 
Tjnzjher , Tjdaria , iris , rad. fœnimli , artemijta, 
arum , ajjfhodelm , afirum, dpium rijïis , lethonica, 
aj^haltum , cerefolmm , chumedrys , colocynthisy co^ 
fiH6,criftd marina, cHprejfm, ellehory^, fcrophnlaria, 
liguflfcum, nafinrcium , origdmtm ,perforata, ruta, 
Jabtna , cyclammua , diHamnw , dauc i , epythy- 
mm 5 rofinarinm , cuminum ^fiaphifigna , oppopa- 
naXygalbanum, fè. mniperi, nigelldy ameos^ amjiimy 
CdirtiCrc. 

Ceulx qui font chaulx au 4. dcgrc. ^, , 
Capa,alLmm,ChelidonmmittthimaLm,fatnreitiijt- tjuan, 

q iij 
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napyeuphorl?mm,piperyoleitm,petrol€ttm,C^c^ 
Maintenant faulttraidlcr de ceux qui 
réfrigèrent. 

Afedlcamens Ceux qui réfrigèrent au premier degré, 
jroidT^^anpre CotoneHm,cafianea,malHm<rranatumdulceÀln^ 

^ albaygramen,hepancaymalu4/JiXyfoUmm,Jft)$a- 
cta^atriplex. 

Froîdz, au Ceux qui (ont froids au fécond degré. 
fecoîtd. LiltHtn connaRium, melon ypomum perpcum^cHcur- 

UUyCHCHmer afintnw, cynoglû]fHm,enâiui4,jYdx'mHS 
lenttcuU palufiris, nymphéa y allzjlzjngi yprimuU 
veriijpulmonarUymaUgranata acida, cttrm ou cL 
trea malm ,galU,pJyll 'mm,rtbes J^alnuftium, rofi. 
Frotdz.aH Ceux qui font froids au troifiefme degré. 
t^ers^ sAcetoft.endima fylttejns.fragariay virga pafioris, 

formenttlUyacurajVermicularh,portHlaca,hjo/c)'4^ 
mm^mmdragorayrihesyCitphHraiO^c. 
quart, ^"^^ Ceux qui font froids au quatriefme degré. 
Pap4Hery0pmmiCicuta. 

Maintenant aux humides. 
Medtcamens Ceux qui font humides au premier degré. 
humides. EnuU campanaymalutty huglojfum^ horago^jj^ind^ 
ciit,amjgd(tlayimuh£,nux Indica^Je. Uni, hutyrum, 

Humidei au Ccux qui font humidcs au fécond degré. 

fécond, Nymphed, hlmm conitalltHmJenticitU paluffrU, 

laBuctty hrdnc4 vrjtna, atrtplex , cucumerajininm, 
porttiUctt, pnmtila verls ,pnlmonarU, emca, Eryn^ 



ucamtni 
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iKm,cttcurhtt4,tnelon,dafiyU,ptfà,p/}llium, Cp^c» 
Ceux qui font humides au 3.dcgrc, 
Satyriam^endmajylHeJtmyfragarta, 
Ceux qui font humides au 4. degré. 
^y€rgentHm viuum. 

Ceux qui font fecs au premier degré. 
Eddix althe<tfœntcHli,mercurtali^, morfks duthoh, ^ . , 
ptmbuct44 ^ebuLm JaLtx ygrdmenyjchœnanthum, w^Wy^^^^ 
gran ,i ta dnlcU^ca ftantd yhordeum,fœnHmgr£CH,cha- 
rnamelumymeltlottim,croct4â,thti4,drgentij^uma. 
Ceux qui (ont fecs au fécond degré. 
CdidCHm ydriflolochU^cyferWyCaUmtis aromdttcus, 
€ynamomum,mdcis,dnethum,ahrQtamm, cerefolmm Secs a» fecod 
confolida mdioryfraxinmfumm terr^yOpium, alLzj- 
IxjengiyCentdtmumyvirgdpdfior.cuprejfm^cHfcutayCy 
noglojfum,finiculdy€Updtormmy dens leoniSy endtmd, 
* fœniculumyUudndtddyloyjfopw ygdryophjlldtdygdllU 
tricumygentfidylHpultityglddiolmy mdrruhmm, petro- 
JëllnumypipinnelLayfcaltofty melijfdy mentd domeftt^ 
Cdificu^s yCotonmmycitrM gdUdyCdrddmemumydmyg-' 
ddUy mtltumynux lndicd, nux mofcatd, mnUgrd" 
ndtd dciddyindfiicheyrnyrrhdfOrohuaymelyCrc. 
Ceux qui font fecs au troifiefme degré. 
^corWy cycUmintiSy tormentilld, rdphdnuSypyre- ^^^^ ^nùm, 
trum,gentidnd, galangdy aj^hodeln^yferpentarfd mi- 
nor, dhO'nthium, artemijtd, dcetofi, dfdrmny dpium 
rtfisy hethonicd , chdmdpithySy chelydomumy cicutd, 
crctd mdrtnatheUeborMyfcrophularia, ligujtrH/nan' 

q iiij 
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Ceux font fçcsau qu^jrriefme degré. 

Uum petroleum. 

Voih donc la première faculté des médica- 
ments , laquelle cogneuë ( rpccialcment auec 
ies faueurs) il eft finie d'auoir la coenoifTance 
de leur féconde. Maintenant fanlt déduire U 
tierce commençant aux repercuffifsjes defcri 
uans par ordre , auec la manière de les mettre 
en éxecution. 

^ Des médicaments repellcns. 

Nmredes \/r,?^'".T"' ^^P^^'t"^ ^^^"7 qui par fa 
repeUens. J-nigidife en incralfant l'humeur , ou par 

foD alUidiÔ roborât la parfie,ou tous les deux 
enfemblc, peuir prohiber la fluxion des hu 
Efhcce dere^ "^""'l'"']^'^^^^^^ ^'ont pluficurs efpeces : caries 

froids & humidesdes autres chauk 
& altnngcsdes autres froids Se aftringés.Mais 
touresfois perpétuellement le froid reponlfe : 
& fuyuanr Guidon nous pouuôs faire telle dif 
ferenced'iceux. Aucuns font légers & débiles 
dids largement repercuflîfs; lés autres forts 
& proprement di^s rcpcrcuffifs. Les débiles 
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font ceux qui font aqueux, aucclefqucls pou- 
ûuons adioufter ceux qui ont feule adftriaion, 
'comme les repcllents di^s chaulx, pourte que 
imbecillcment , & feulement en fupcrficie ils 
repouffcnr. 

Les froids , 8c humides font laf^(tc4,nymphed, Planu. 
lenttcuUpaluflrisy vmhtlicpi^ renerts/empemtmm, ^^^M^m 

* tex fraxmhpfjUiHm.rofi, , 4W4 pttr4, 4qu4 pl4nt4- 
pms/olam, rofirnm, caprifolij ypoljgont , Merif, 
ôc femblablcs , encore que foit faidc aucc les 
autres repellens ayans quelque aftridiÔ, pour- 
ce qu'en la diftillation il en dehiiflent vne par- 
ne, pareillement de leur frigidiré. Semblable 
adion ont tous médicaments froids , lefquels 
fe peuucnt refouldre en clément aqueux. 

Lesrepcllents chaulx,& aftringents,quiont 
Jadionde^ predids font db/ynthium , murm^ 
hium , cent4urmm , c4rd4momHm, confolid4 m4ior 
cyperm ,f<tU4 CHprep.germtn4,CT nuces: f4hi4,C4 
Umm 4rom4tici4A ,cort4nàrum ,fruBu6 t4m4rifci, 
f4rin<i lupinorum ,cr oroht, mentlnt , on4mo?num, 
aloe.pc4 crocwfaL4lumen , vitreeh pcies/ulpIpHr, 
0leum4b/}mhrf,oluitn ckwia^weli , vclmafticif ,0^'^'^''^'''' 
leum rof4rum vetns , vngnentum citrwum , dejîcca- 
mum , vy^guent . populeitm , vn^uent. 4lUm rU^C^ ' 
-vrigHemum rcf4tHm, emfLtfimm duchalciteos, tri. 
fharm4CHm. 
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Les forts rcpercuffiFs font fiUmm , planu^ 
LesrepeUents^^y'^^^g^yCrhurfk pafioriiy ruhnôy omphacmm, frH- 
forts. B CrfolU fôrlortimyCornorum^mej^dorumy fyra^ 
Jlrommy cydoniorum, myrtiJlorum y^morum ,Jhcchs 
Cr cortex granatornm y prafertim acidorum, mdh- 
coriumy cy tinHsJjaUuftiayfumach, hjpocyftis, rhw, 
acacia, galla ytjuercm ymandragpray hyofcyamH6,p4^ 
paHer,opmm,o^frHBm eorum,omnes tmmaturifrH' 
Bti^y vcluti pomay pyrdyO^ perfica, fanguis draconis, 
holm armemayCerujfayterraJigilLatay chtmoleaypom- ■ 
pholyx ver a feHtuthia : corallorum Jfeciesyjfodium, 
anttmonmm^plumbum vfium,o^ non vflnm.oleum 
mandragore p dp aueri^,cy don forum ^ myrtillorum,r(y^ 
JaruntyVioLnenHpharif , 

p-ng.comttijpCyalbHm t^hafisycaphuratum, citrtnumj 
cerotum tn^ig 'idans Calent , cerotHm Jandalinum, 
Emplafirum de cerujfa, 

Oultreiccux peuucnt eftrefaids pluficurs 
médicaments compofez des (impies predids. 
L\fa^edes ^^"^ pouuons vrcf defdids médicaments 
médicaments repcrcufïîFs en toutes fluxiôs,les cas exceptez, 
repetlcnts en côme dcfcript Guidô de Cauliac.En ceftc ma- 
U-vairolle. ]adie (ioind qu'elle eft veneneufe ) ils ne font 
en vfagCjfors où nature feroit deprauee,man^ 
dant trop grade abôdâce d'humeurs en quel- 
que partie, qui pourroit eftre caufe d'vnc gan- 
grené , comme aux grandes inflammations de 
la verge, Ôc bubons aux ayncs. Pareillement ou 



Pi! 'AI-' 

i 



MetaUa. 

Olcit, 

yn^enta, 

EmplafitA,. 
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tlle Ce defchargeroir fur aucune partie nô con- 
jenablCjCÔmc aux yeux, au nez, Ôc autres par- 
[ics du vifagCjen la gorge, au ficge,& fembla- 
>Ies partiesren tel cas pourrons nous aider des 
ncdicamcnrs fufdids , fpecialcment de ceux 
\ui font imbecillcs pour empefchcr tels mou- 
lements vcheracnrs de naturerroutesfois pru- 
|demment,afin de n'incra(Ier,rendre Thumeur 
>Ius adherât^mefme trop aftraindrCj&cmpcf- 
therlcstrafpirafions, parcôfequent augmen- 
ter de rendrç le vice pluj> pertinax & maling. 

Des médicaments attradifs. 

TV/] Edicamct attradif , cft contrariant au rc- ^^^^^^^ 
M- J-pcrcuflTif: c'cfl: celuy qui tire du centre attraSIt/z,. 
à la circunfcrence. Tels médicaments font de 
température chauldc , 6c de tenue fubrtancc 
pour plus Facilement pénétrer : &c fc pcuucnt ^'■'^ 
diuifer triplcment:les vns font d'eul.v-mefmes''" 
ainfi neziles autres par putrcfadion font tels :'"uf^^ 
les autres par propriété occulte. 
Ceux qui de leur nature font tels, Bryonit.ft- pUnu, 

Jînapt^prcpolis , drifiolochU, tktpftdy Ltimts, hernio^ 
d^Byli, Omnes ttthymalorum jfectcs^ vlfcum, oxya- 
cantha,radix çycUminis yabrotanum, anagitUpSi rad, 
lilij , vrtfca , figiUim beau Maria , canîharidcs , 
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attractif-^ 



1$^ METHODE 

amm feu ferftntarïa minor , afarum , a^hoâeks 

atphaltum,gentiana,pyretrum, rut a, 

sAmmoniacumJfdelliHmygalhdntim^oppopdndXydjfd 
fœtida , bemoin ,gummi ruU , heder^, vi/cHs ^uer^ 

cintm,pixMtHmenlHdaicum,terehinth.eHphorhmml 
sdphiir.cdlx vitta ^attripigmentum y/ulfltmatHmy 

arJèmcum^chdlcanthumyfd^mmoniacHm^nitrum, 
cmnes falis j^ectesycynndhnum , hydrargyros. A 
oleum Gaucîyphilj/ophommypetroleum^de SpicaJ? 
Tartaro , de Cofto , de Nuce Indica , de Cafioreo , de 
NHce mofcardy de Terehtnth, de Scorpiomlus , ^td- 
ceum y Fttlpinum , Laurinum, ^nethmim , de 
treolo yde Hypenco : dcfqu elles les plus vieilles 
font les meilleures. 

Vngnentum^gn^péij ^rogon, Marnatum,Confe~ 
Bio anacardma, mel eim , Theriaca , Mithnda- 
tiumjdpo, 

EmpUfirumdidchllon magnum, C^parnum^deme- 
Idoto. 

Semblable cbofc Fera Tapplicatio des vétoufes 
Les médicaments artradifs parputrefadion 
font comme fiercm columhinumy cafrinum^c^ 
plures JlercorumJfecieSyfermentum,ca/en4 vettis. 

Ceux qui de toute leur fubftance, ou qualité 
occulte attirent, font comme magnes, amhrdfhy- 
drargrrfifypeoma,omm4 furgantta medtcamenta. 

Tels médicaments (ont vtiles, & neceffaircs 
à la matière prefenrc , comme à TeuGcation , 
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attradion des bubons,& autres abfccs: pa- 

^illemcnt des humeurs virulents , & corrora- 
|uz,cachez au profond du corps.Nous les ap- 
|liquonsfurIateftcpour attirer les humeurs 
. Jitiez,adhcrants,& faifansdiftention^ou acri- 
lonie au pericrane,&: aux méninges : auflî fur 
nucquc,&: les efpaulcs , pour la mefme inté- 
[ion,oupour reueller,& retirer de la efte^mef- 
les pour les fluxions qui fe font fur les yculx, 
partie antérieure de ladidc'teftetpateille- 
lent fur les bras,& iambes, à fin de faire cuo- 
:ation du cêrre à la circunferécc des humeurs 
;ros, lents, de vifqueux , adhérants aux mem- 
branes, & parties ofleufes,fai(âns extrême dou 
Icur.Mais il y aura différence entre telz medi- 
Icaments, pource queceulx qui feront apph- 
Iqfiez pour les bubons,ou poulains ferôt méf- 
iiez auec medicaméts ayants fubftance cmpla- 
[ftiquetlcs autres aucc médicaments de tenue 
ibftance. 

^ Des médicaments re- 
folutifz. 

MEdicamêt rcfolutif , eft celuy qui ouure, N.tture da 
atténue, incifc, difcute , & euapore par ^f'^^^^^f^ 
infcnfible tranfpiration les humeurs ma- 
tières contenues au profond du corps,Ilz font 
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METHODE 

de rerapcraturcchauldc, & de tenue fuh(ta.. 
ce:non toiitcsfois fi chaulx que les artradifz; 
car iaçoir cc,qu'entre icculx refolutifz aucuns 
foycnt autanr,ou plus chaulx , que d'autres at^ 
tra(airz,toutesfois ne feront reffed des attra- 
<5lifz eftants appliquez methodiquemér es tc^ 
peratures dures,& robuftes,&: es matières cqJ 
tumaccs,rcbelles,& profondes.-ioina que Ga- 
Jien en Tes cata gcnes,& par tout ou il cpmpo- 
le medicaments,il ruppofc toufiours le corps ' 
tftre tcmperé,& d'autant que le corps f^eflon- . 
^ncradece temperamenr.le medicamebt ex- 
cédera plusjou moins. 

Voyia pourquoy vn médicament pourra eftrc 
attradif à vn corps, & à l'autre bien peu refo 
lutif, & ainfi.dcs autres, D'iceulx les vns font 
de Folbles , les autrfes font forts : les foibles font 
refolutifz.» cculx aufquclz la chaleur cft remifc:& d*iccux- 
vfons ou nous délibérons peu refouidre ( lef- 
quelz peuuenr cftre didz anodyns)comme en 
toutes douleurs de cefte maladie, (x les chofes 
vniucrfellcs ne font iuftcmcnt fai<5les à l'i mi- 
ration de Galicn au cata topus,qui commande 
vfer au comenccment de la maladie dic1:c fcya 
tiquejdemedicamctsjefquelz nefoyct reper- 
cuffifz, pour ne reprimer, & rechafTcr l'hu- 
rneurau profond de I'article:ni fore chaulx, ou 
refolutifz, à fin qu*en efchauffan.t il ne fc face 
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îattradion d'humeurs rcmpliflants la partie. 

Don q lies les foibles (om bifmd.CHmtotû ^mer- 
CurUlf^tparietarUy volubilis, anethnm, adianthum^ 
\valen4nafumw terra,farin4 hordei,triticty luplm- 
lrum,fem.ltnt,fœmgrdCi,nigell4e/H>fHr fiores chamx- 
\melhmeltloti:fere omma metuilica, exceptis his , qua 
I vim h aient acrem. 

wlettm chamameltnumy anethinumjtllomm, cheiri, 
Idmygdalarum dulcium Jumlricorum ^de vitellis ouo- 
rum.EmpU^rnm dùtchilon Ireatttm. 

Lesforrsffoubzlefquelz iecomprcns ceulx 
qui difcutct les flarusXonr rAd.arijlolochu.hryo- 
nUt4f^hodclomm,figillt heaU Maria y Ireos Florent, 

Xfimllayfcordmmyacorw^galangd , cyclamintfs, drd- 
gonteayOriganumymenthdyroJmarinMy pulegiumyfk- 

I hindythymu4,€pithymm y maiorana^fiica ndrdhdtri- 
fleXyfœnicHlHmyeryngiHm,fiperynux mofiatd yhaccd 
l'tffrtytHmperw .fljirdx yhentoinylad4num,4ntfum,cu^ 
minumy chamdmelumy meldotnm , 4nethum,fiercus 
C4prinum , caninum , plures ftercorum fiecies. 
Oleum 4mygd4l4rum 4mar4rum , lumbricorum, e 
h4ccif iunipertydeUtertbti^yterelinthina.e fcorpioni- 
yft^yemethd,trfnumyCofHntfm^nardtnitm,l4Unmim, 
vulpmHmyrHt4ceumyde euphorbtoje t4rt4rOy de j}î- 
ca,de petroleo, 

V nguentum 4rogony ^grtppa,m4rti4tum . Emj^U- 
firum de Vtgo,de meliloto. 

Nousvfonsde tclz médicaments en la eu» 



Les refûU' 
tif z, dcbdes» 
Plauu. 



O leu'gatMÙ 
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Pourr.ttcnuat,on,rc. 
folution & euacuation des humeurs imbuz 
aux membranes , & parties nerucufcs faifants 
douleurs articulaires fouuenr mobiles , i\ c'cft 

aucommenccmentJorsquclleeftrecéte.Auf. 
m P"""' '^^ f^"ieurs demeurez aux aynes,en U 

vergc,& telles parrics,qiii n»ont voulu Ce fup- 
purcr.parcillemét vfons d'iceulx aux douleurs 
lixes,arrcftez, d< diuturncs.-auflî aux tumeurs 
&duretez fcirrhcurcs,& no lofitcz olTeulcij lc! 
plus fouuenr au milieu des bras. & ïambes, en 
la teftcau thorax,& aux osclauiculaires . D*i- 
ceulx nous faifons embrocations d'huilles , ou 
linimcnr$,admotions dVnguéts,caraplafmcs, 
cmplaftres,& femblablesitoutesfois aucc gril 
de proui,lcnce,à fin denc tomber aux incôuc- 
mcntsdefcriptzdc Galie au quarorziefmc de 
la méthode, ou il prohibe indifcretemenr vfer 
de refolutifz, à fin que le fubtil refolu , le plus 
gros ne dégénère en telle dureté demeure 
incur ibic , chofc auiourdhuy trop cpmune,& 
par l'impcrice de pluficurs. Pourcc fauldra \es 
méfier aucc emoliicntz,ou les humeurs feront 
cras,lenrs,& vifqucux, comme en route appli- 
cation près des parties nobles , ayants adion, 
vtiliré necelTa.rc a la vic,ou à la côfcruaiion 
de refpcce,on doibc adioufter auec eulx quel- 
que chofc d'aftringcnr pour roborer la partie. 
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iTl'^l '''^P"^'^ repcrcuffifz 

chaiilx^&aftnngents. 

S* Des médicaments 
cmo]lienrs. 

\/f Edicamcn t emolliét eft celuy qui a puiT- 
lance de mollifier,& fôdre toute durté- 

t f r" T'^'r^ '^'"^ ^''^"'^ modérément.' 
^ de fa paffiue fec ou humidc:car fi elle eft fai 
ae par concrction^à laquelle proprement co- 
rnent lemoll,ent}lc medicamét fera chault,& 
fec:ma.s fi elle tend à ficcité. comme fouuent 
, »du,entaux fcirrhes &tophes deceftc mala- 
d.e fouuet defe,chez par folle applicatiô. il fc 
ra chault.& humide modereme-t:mais perpe- 
tucllemem le medicame't emollic-t doibt eftrc 
modère, foit en chaleur , humidité ou fcichc- 
refle p us que rattraaif. & moins que le fupu. 
ranf. Lesfimples Conx,^.d.Me^,„„,,„,Jj~, pu„u. 
»eJiru Uif MM.i cum M,,birmd. vUl. varicUria C"»»»'- 
''tr>ple>;.fe.l,m,fo„igr^ci, «igelU, ^mmonUam 

rebmrh.rcfn.,, cclophmU. œpp«, humiJa. lutyrum '^^'l'''- 
•^deps ''•im4nm,p,rcm,s,v,t„lmmM;c>,k, ca- 

leom,&c la moelle d'icculx. ^ 



OUa. 



METHODE 

Des volatilles, ^deps anfèris, c4ponis fgaJlm^, 
anattSyolorùf^gruts, Mais il fault noter que les 
maflcs (ont pP chaulx que les femelles, par co- 
fcquct leurs grailTes & moclles:les mafles cha- 
ftrcz font reduidz auec les femelles. Celles des 
bcftes fauuagcs font plus chauldcs & feichcs 
que des domeftiques de mcrme efpece.L'vfagc 
des graifTcs en nature molles 6i humides : du 
fuif en natures dures & robuftes . Semblable 
vertu ont, oleum deltlto, lumhricor.âf lino , amjg- 
daUrum dulcium , & les huilles trcfdoulces; pa- 
reillement celles ou feront cuittes , rad.altheài, 
Empîajlra ^^^'^^''^^P^f'^y cHcumeris agréais tfe.Um,fœn!graci, 
jicm pingues.rngHentum df althea,Er}iplaftrHm dia 
chilon commune, magnum^de mncilag, ceroneum, 
oxycrocfum I eannts de rigt>,Crc, 
jL\fa^e des Nous vfons d'icculx aux trop gtâdcs refîcca- 
refilutifz,. tions vniuerfcUes de tout le corps , comme à 
ceulx qui font marafmez & exténuez par les 
diuturnes douleurs preccdétes, ou par Tcxtrc- 
mc & véhémente application des remedes:cc 
qui appert fouucnt à ceulx qui par vn tas d'em 
piriqucs ont cftc mal traidez; pareillemêt aux 
reficcatiôs particulieres,côme au col, à la bou- 
che, aux bras,& aux iambes,ou fouuét aduicnt 
dccurtation , au moyen des nerfz& tendons 
fpafmez,& retraidz par inanitiô,^deficcatio 
vioIentc:aufli quelquefois par repletion d'hu- 
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iiieursgros,Ienrs,virq«cux,&endurci2,rcm-* 
pltiïànrs & diftcndants Icfdides parties ncr- 
ueufes. Souuent nous vfons de bains auec tclz 
merlicamcnrs emollients; mefmcs à Tiffuc d1- 
cculx vfons d'vnguenrs de mcfmc faculrérfans 
argent vif) dcfquelz faifons embrocations par 
tout le corps , non feulement pour amollir & 
humederlcs humeurs fufdid2,mais auffile 
cuir& toute l^habiiude du corps, afin de les 
préparer aux autres remèdes. Auffi faifons fo- 
njcntations,embrocati6s,& applicatiôs d'cm- 
plaltres particulières pour les mefraes raifons. 

^Des médicaments fup« 
puratifz. 

MEdicament fuppuratif cfl: ccluy qui en' , , 
eort,fiant U chaleur naturelle ( lyl Cuh-f^^^Zt 
, ftance emplaft,cï.>ejcuit,& tranfmuc le fana ^ 
& humeur f iperflu en fanie & maicre . Il eft 
de chaleur proportionné â celle de la partie- 
mais lafubftancecraplaftiquecft lapnncipa- 
le quant à la luppuration , & eft ce qui le faic^ 
diftcrer d'auec les emolIiéts:car fi les maladifz 

calartiques,& emollients font méfiez auec au- 
tres médicaments de confiftaccemplaftique 
ilz Icronr faidz fuppurat-fz : ce que font fou- 
uct mefmes les rcpcrcumfz^iaçoit qu'ilz foyec 
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ùoïdi'csLT par le moyen de leur fubftacc craf- 
fe,& vifqueufe les pores Tôt opilcz:Ce qui ad- 
uienr par laifler à l'entour dVn vlncrc, ou vU 
ccrc tel vnguent , Toit vnguent did nutritum, 
dcbolo, ou autre rcpcrcuiîif: car par defauU 
de tranfpiration fefaid rétention des excre- 
mens fuligineuxjlcfqueh retenuz font inflam 
marion,& apofteme. Auflî les pores fermez la 
chaleur naturelle eft retenuc,laquelle augmc- 
téc en fubftance,non en qualité, eft principale 
agenteen génération de fanie. Et eft certain 
que tous médicaments cmplafticz auec quel- 
que chaleur font fuppuratitz. 

planu. Les fini pies font radix liltorum , cji^e , cycU- 

minisy althea , huglofii y cucumeris agre^îis , Malud 
cHm toto,bi/ma. parietaria , hranca vrfina , finetto, 

GummL vioUy huglojfum. Ftx^ cerA, refmdy thus.fiyrax, 
danum,gdlldnum, ammoniacum,paJfuU,fon^, 
eomm decoBum y f urina, voUtdts , hordetjoltj .trtn^ 
cum.CT' etm fdrindyfœnumgracum, fem. Uni , hutji-^ 

t^d/ocs rHm,^deps porcinWyVttHlimts,vacc<eyC4praMHrt, 
Crcvitellmom, Auflî tous medicaméts chaulx 
tendans à humidité méfiez auec médicaments 
de fubftancc empLiftiquc, & qui peult fermer 
les pores. 

Les compofcz (om olcum dulcéylihorhmjum' 
hricortmyC^c. 

Vnguenta. pr^guetHm commune did bafilicum: auquel ad- 
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jouftons pour le fortifier gummi ammonUcUaL 
oam.Sc fcmblablc. 

EmpUjlrHm ditchylon commune, Pdrwim.mamu, ^ , ^ 
<r de mHcilig.o^r. " ^ ' ^"^P^^M. 

On vfe de rclz médicaments pour aider à. r- r j 
h ruppurarion des bubons , ou poulains , def^/JZ^yï! 
quelz lonrhidtz fomentations, cmbrocatios, 
cataplarmes,&: cmplaftrcs ; auffî qudqucsfois 
par deiïus les vlccres calleux,& durs, pour les 
aidera cuyre, fuppurerîmais peu fouuenr, 
par ce que les humeurs altérez de tel venin 
ne ruyuent aifcment la conco^ion , de fuppij- 
ration communerpluftoft au lieu d'icellc fe pu 
trifient,ou font rcnduz plus fordides , ou viru- 
lents. Au moyen dequoy au lieu d'iceulx fup^ 
puratifz doulx fommes côtraindz y applftjuer 
médicaments violcnts,chauIx,& acrcs,qui fer- 
uent de confommer ladite virulcnce,comme 

on voit par expcriencc,qu*au lieu de bafilicon, 
ou autre tel médicament appelle dirrcM pour 
cuire,& digérer Thumeur contenu'cn tclz vl. 
ceres,nous appliquons pouidre de mercure 
vnguent y£.gypriacum , & relz médicaments 
violenrs,qui infalliblcmcnt aident à la conco- 

^ion,& rendent la fanic plus digcfte,&r loua- 
ble. 

r iij 
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deterjifz,. 



Différence 
(CicetUx, 



Hadices, 



PlanU, 



Gimmi. 



MetaJlica,. 



Syrupi, 



4^1 METHODE 

^ Des mcdicaments 
deterfifz. 

MEdicamcnt dererfif,abftcr(îf,ou mundû 
ficatif , eft ccluy qui a puifTance de fepa- 
rer,& attirer l'cxcremcnt purulent, & fordidc 
du centre ou profond des vicercs à la circun- 
fcrcncejequci eft de température chaulde, & 
de tenue fubftancc. Aucuns d'iceux font débi- 
les, & peu forts , ils fc cognoifrenr par leur fa^ 
ucur doulcerlcs autres plus valides, & forts. 
La faueiir d'iceux eft amere, & nitreufe: Icf- 
quclles faueurs perperuellemct fôt deterfiues. 

Les (impies font rad.Iteos Flor.drifiolochid.vi' 
tisalhxy enuU campand.htjomd, gentiane ,fylld, 
d^looddi ^Jèrperitarid vnuj^ne ,Jtgilli heatd M4^ 
rid^dconXonfolida mator cum toto^ confolida regO" 
lis , melijftf chamdpithis» eupatormm,funpus terrd, 
ahrotonum , prajimm feu marrulium, artemijta, ap- 
ftum i ahjjrtthiHm , omnes ttthymalorum j^ecies , a- 
mygdald fabdyTerebtnthma ymafltch.JarcocoUay myr 
rha,propoli^,aloe , tragachanta ,fagapenumy ammo- 
niacum, galhanum , fèrum USlis ,faccharHm,mely d' 
jffia vint yfapo fi.ltm .fœnigrdctyhordei,€rutiLuptnt y 
fiamma drts y ds vj^um^ds virtde yarttimoniumycalx , 
chacitts,miJtyfortyalHmen,fiercus caprmum. 

Les compofez font Jyrup, vtolaceusyrofàceus, 
deenfatorio , de artemijta , defumo terrd , de ahfyn' 
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f thto y llxîumm, oleum de vlteîlis ouorum , cleum te- oUa. 
I rebmth, oleum de tartaro. rngtientHmfufcum ^de 
\ dfio, (ipoîioltcum , ^gyptiacum, pul. mercunalts, ^''^'^^'^ 
6c pluficurs autres compofcz. 

• L'vfage des médicaments (urdiasertncccf- L'uÇaTtàti 
faire pour la dererfion des viccrcs fordides^pu medkamems 
trides & compliquez auec pluficurs, & diuers (^^terfifs. 
fymptomcs : dcfquels nous vfbns en diucr/è 
maniere,comme en vnguents pour les vlccres 
égaux en forme de liniments mollets, pour les 
vlceres caues:& en iniedion , pour les vlceres 
/înueux,& profonds. En rvfagedefc)ucls gift 
vne grande , & curieufe fpecularion , pour ne 
rumber en l'erreur de ceftuy dequoy parle Ga 
lien au troiiîefmede fa méthode, qui fans rai- 
fon vouloir curer vn vlcerefordidecn y appli- 
quant medicamêt trop dcterfif, par le moyen 
duquel il l'augmêtoit de plus en plus,d'autant 
qu'en colliquanr, & confumant la chair fubic- 
<àe il voyoit Tvlcere plus fordide. Pareillement 
en cefte maladie peuuét elhe deccuz ceux qui 
au précèdent la purgation,& fu/îîfante prépa- 
ration des corps vouldrôt deterger, &: expur- 
ger Tcxcrement (brdidc des vlccresrcar les me 
dicaments doulx ne mundifierontia (oxàmc 
rebelle & maligne:Les medicaméts trop forts 
par leur acrimonie colliqueront la chair fubie- 
de, ou inciteront facilement fluxion en corps 

r iiij 



2<î'4 M E T H O DE 

pléthoriques , 6c cacochymes : au moyen de 
quoy faulc méthodiquement ratiociner la na 
turc de la maladie, de tout le corps,& des par- 
ties , enfemble des remèdes , pour ne tumber 
en tels inconuenicns. 



^ Des médicaments 
fàrcotiques. 



c: 



lOmme ainfi foit que le propre de nature 
'foit engendrer la chair,il fcmble imperti- 
nent vouloir defcrire médicament farcotiquç 
ou engendrant chair : mais fuyuant Galien 
nous appelions médicament farcotique ccluy 
qui par fon abftcrfion , & dcficcation modé- 
rée aide à nature ( luy oftant les empcfche- 
mens^ à la régénération de la chair. Etdoibt 
, eftre de température fciche enuirô le premier 

Nature des j i / r i i 

farcoticpes, ^^^^^y ^u dcgjrc, ahn que les deux excréments 
gros & fubtil , aufquels contrarie J'abftcrfion, 
6c deficcation, ne puifl'ent empefcher ladlion 
de nature. Ce qu'ilfaultentédrc diligemment: 
car d'aucatque rhuraffditéfuperflue excédera 
l'habitude naturelle, comme en vn vlcere fort 
bumide eftat en la verge,& telles parties prô- 
ptes à receuoir toutes humiditez excremcteu- 
fcsjl fauldra que le medicamét farcotique foit 
plus fccautant de la deterfîô.Voilapourquoy 
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C V R A T O I R 2^5 

il y a des médicaments dids farcotiqucs ,qui 
rontfccsau deuxicfmc, & troiricfme ordie,&: 
degréiainfi des autres. AuÛi Galien en toutes 
Tes compofirionsa toufiours fuppofé le corps 

tempère delaiirantalaconiedutc de loperanc 
-la quarité,& qualité des chofes eftrages, félon 
Icfquelles il pourra augmenrer,ou diminuer. 

Les fimples font , radix anflolochU longji , ^^^-^^^ 
rotundaj reos, confoUda maiorisfiordij ,acort, afin, 
Bethontca.drtemjjîa, cenuunum mams.crnimus] PUnt^ 
ftnicuU .Jimphytum, petreum, millefolmm, lingua 
cani^yfcaliora.pinpinella.veïhena, tragacantLty hy- 
fericon ,Thus , oliLtnum , gtmmi traita , mafii- Gmnmi. 
ches , coîophonia,terehmth,manna thuris, cortex tfm- ■ 
rps.aloelorax, myrrha, md , vmumj^trma hordei, 
ftbArHm,oroli^lnpinortm, 

Les compofcz (ont, oleumm.yîuhimm , de al,- 
Jj'Mo , vitellls ouor. de nuce moJUu , cydoniomm. 

rnguentum 4uretimyhaJllicnm,EmpUfirHm de 
Bethomca,gr4ti4dei , trupLirmacum oh empU^"^""'''' 
Jtmm nigrum. 

Tels médicaments font propres aux vîccres rrr j 
cauerneux , & auec déperdition de fubftance, meZLZ 
pourueu qu'ils loient iuffifammcnt detcrgc2,/^»-f<'^'2««. 
autrement iU'cngcndrc vne chair molle, ba- 
ucufeA de nulle value : auflî fault que le fang ' 
cofluant en la partie foir bon en qu.ui[c,& en 
qualitérpajrconfçqucnt cfl necclîaire^quctant 
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1^6 M B T H O D I 

la virulence decefte maladie qu'autre mauuaî 
fc habitude de tout le corps , & auflî des par- 
ties foientoftcziautrementil n'eft poffîblc ré- 
générer chair qui vaille. 

Des médicaments epulotiques, 
ou cicatrizatifs. 

Nature des Eftepourla deficcation de tous vlccres à 
^ndott^ms, déduire les medicaméts epulotiques , ou 
induifans .cicatrices, qui font ceulx qui par 
leur ficcité & aftridion fans acrimonie , ont 
puifTance de tellement defechetjaftraindre & 
condenfcr la chair , que d*icelle il fe faid cica- 
M^t" f"ce,qui cft fubftâce fcmblable à cuir.Er peu- 
Y ^'3"^^* uenteftrc de trois erpeces:lesprcmicrs font les 
vrais epulotiques les féconds font les cathcre- 
tiques ou corrofifs,& ce par accident : comme 
fi on infpergeoit , ou appliquoit bien petite 
quantité d'iceux, meflee parmy vn vnguent 
fur vn viccrc preft àcicatrifer , par ce que lors 
n*auroit plus force de corroder,mais feulemét 
cicatrizer. Donc le médicament epulotique 
* fera fec au fécond ordre ou degré plus que le 
tempéré, foit que fa qualité adiue foit chaul- 
de,ou froide, pourueu qu*il y ait telle aftridiô 
qu'elle ait puifTancc de defecher l'humidité 
cxccdcnte de la chair fubicdc, côm9 font tels; 



■m 



r V; ^ ^ ^ ' ^- ^-^7 
J^4rf/A; 4rtflolochta , , cenUur'mm , 

moJcaU.chamadrysJerpenurta minor, catida eqm^ 
I »4 , eupatormm , f ^«/«, . penuphyllon , perfoliata, 
Uymphnum mains , z..r^.«.r4 , 

^^l^brtca fangu^draconi,,farcocoUa,aUme^ 
^Jhim . vttrtolHm vftum cr Utum Mum- ^eulU 

hum vftum.pumex vftus^ecMr^ Up^s. terra lem^ 
ma. cerufa , pompUjx , boUs armenia , chryfocoUa. 
chaLcanthum fine atrammtum futorium , 'cadmia 
fcamma ^m, ferri, Erugo.calx pluries Iota. 

rngumturrt dupompUygos , rnguentum album 

.rngHmurn deficcatmum ruk Emplafirum V.guenta. 
de ceruja , Emplafirum dtachalateos , Emplafirum ^"^fl^fira. 
tnapharmacum. 

En l'vfâge de tels mcdicamérs,pluncurs font 
caufe que les cicatrices font difformes. & mal ^^'«?' 
vnies.Ics vues demeurer caues, & auec deocr '^^''f 
ditiô de fubftâce, parce qu>on aura vfl tïln, ''''''''''' 
remèdes au parauâr q la chair fuft fuffifammec 
regcnerce,ne plus ne moins,commc les autres 
vsas par trop de farcotiqucs la chair cxccde,& 
cft trop eflcuee:au moyé de quoyn'ayac le me- 
dicametcpulotic puiffâncc de cÔfommer fiif- 
lilammet ladidc chair,ains feulement en colli 
quer & dcfeicher portion pour la generariÔ du 
cuir Jors demeure la cicatrice trop groflè & cf 
leuce. Donc il fauldroit pour la faire c^alc & 
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2^8 METHODE 

vnic appliquer ledid medicamér quad la chair 
fcroit quelque peu plus efleuce , que les par, 
tics circumiaccntes : afin qu'en la deficcation 
il fêface confbmprion rculcmcnt,dc.ccqui ex- 
cède : qui fera tant par la confidcration de la 
mollcfll- ou (bliditc des corps , que de la force 
ouimbecilliccdu médicament. 

Des médicaments Pyrotics, 
ou cauftiques. 

IVfques à prcfentie pcnfe auoir fuffifàmmct 
traidé la matière, pour la troificfme indica- 
tion, & doné remèdes de toutes natures, pour 
fuyure la curarion de la maladie propofccirou 
tesfoisie fuis contant pour le foulagcmentdcs 
ieunes efl:udiants,y adioufterles médicaments 
acres & violents appeliez des Grecs pyrotics, 
dehilfants ceux defquels i*ay pcnfc me pou- 
uoirpafTer. ^onctcls médicaments font ré- 
duisis foubs le genre des cauftiques, cômune- 
mct dids cautères potêtiels,qui font ceux qui 
ont faculté de corroder, putréfier ou induire 
Les ef^em cfchare.Et pourrôs les diuifer friplemêt,difrc, 
despyrotics. rens feulement fclon plus & moins. Les pre- 
miers font les debiles,que les Grecs nomment 
cathcrctiques, nous les appcllôs corrofifs. Les 
fecôds font appeliez des Grecs feptics, ce font 
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ceulx que nous difons putrefadifz. Les tiers 
font didzcfcharotiqucs, que nous difons tu^ 
ptoires ou cautères potenticlz. 

Les premiers qui font cathereriques , font Natmc des 
ceulx qui par leur véhémente deficcation coi^ catheret/^ues 
liqucnt & dcgaitcnt la chair fubiedederquclz 
cônnTunemenron applique aux vicercs , ayant?? 

chairs fiip^^rûiics.cômc i{adixapodclomm,ùcu> ^^^<es, 
pyretrHm,allmmJ?ermodaByli pul, Jfon^çrU prafer^ 
tim vfia^corralliHrub.alumen vflumCy^non vfinm, ■^'^t^i^ÎM, 
chalcitis vftd cr loU.cJx medtocriterlota, djphr^*^ 
ges,chalcanthum,myft /ori.antimonium, as vffum, • 
fcamma ans, erugo arisfeu as viridefios erls , erit<T9 
raftlts . Sion les vculc moins violents , il fau1c 
les bruflcr & laucr.cnr par combuftion, & lo- 
tion,tous minerauIxdclaifTcnr leur acrimonie. 
Semblable effea Feront Trochifcifm p.flilli, an- TroMi 
aroms.poljida, ntufi.pafonis, calidicon /ajjljcdelo- 
rum. Fnguentum ^gypttacum , Fnguentum omne Kn^cnta, 
deterfimm, eut permtxtum fuerit Jijnid ex his me- 
dicamentis pradiBis^^puluis angclicus.crc. 

Les féconds didz fcpriques , font ccuIx qui «"^û?/r^- 
fonr plus forts quclcs predidz, & ont faculté 

parlcurgrâdechalcur^&rcnuiicdcfubftancc 
fondre , & liquéfier la chair molle Z< rendre: 
foubz lefquelz coprendrons ccuIx qui pcuuet 

vlcererlecuir fupcrficiellcment.-commecculx 
que nous difons vclicatoirc,qui font tclz. 
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IJO METHODE 

H^dixJtgiJli beau Maru,/èrpent4ru vtrtufiuel 
ranHCtdi.cycUmmisyfcylla, bryonU , ^ptumrtfr. 
apm régale, omnes tithymalom j^ecies, eftphorbmm, 
met anacardmHm^finapiycanthartdeSy 4rfemcum,jH' 
blim4tHm,realgary ipphqucz en petite quâtité, 
& fans autres médicaments ayant fubftancc 
cmplaftique. 

Z« medica- troificfmcs diûz efcharotics.ou cauftics 
mem efcha- fontdictt trcsforts,no qu'ilz foyét plusthaulx 
rôties, que les fcptics, mais pour leur craffirude de 
fubftance,aucâten pourroyct faire lefdidzfe- 
ptics eftants mcflcz auec médicaments aftrin- 
gents , pourueu que leur vertu n*en fufl: dimi- 
nuée, com me cft tartarum qmd ejt fex vint , cai^ 
miafop 0 ,chalcitis ^O^c, 

Telz médicaments (ont defcriptz de plu- 
fieurs autheurs, entre autres i*ay trouué bon 
celuy qui cft compofé^A; ftponenigro yO^calce 
vmayCumtartaro'.3i\}(i\ct\\.}y qui fera compofé 
en la manière fuyuante. 

jy\tfH£ prtm^e cum cftia fit fitpo, lib. tij. vltrenU 
^mantyfklis annnoniaci^nttriyfingulorum ^ i, pofl^ 
quam àtligenter vna fuertnt dijfoluta , decotjuttntur 
ad fordmm crafittudtnem , tune udde opij thebaict 
J^.deinde torreantur tgne tandtu vt laptdepanttoffrd 
Bu ollaylaptUos adhérentes obturato vajè vitreo con- 
fenuito. 

CaptteU Le capiteI,ou cauc première pour faire IqC" 



Cautère po 
tentiel. 



Early Européen Books, Copyright ® 20 1 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courJesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



il,» 



C V R A T O I R E. 271 

mz cautères fe doibr faire ainfi, 
^t.C4lcisviHd,chalcitis,falis ammmiacl an.lih 
Hndantur m Itxmio cinerum truncorum faharum 

ddperfSam maceraùonem, 
Etnevousabiifczcnla fortification de rclz 
lcauftics,pour y v^s^ûcr arfenicPim/uhlimatum^cr 
fim,Ua:pouTCC que par leur rcnuifé de fubftan- 
ccilz fercfoluent en l'cbullirion , & aydant à 
cuaporcr la vertu des autres médicaments. 

L médicaments pour la rf.^e Jes 

dmerhiedesfympromes & nature des corps- ^'««/'"î^». 
comme en vlceres fort humides , & corps roi 
buftesjes feprics & telz médicaments forts 
Ipourroyent tenir le lieu des catherctics & teJz 
médicaments que nous difons débiles: autant 
ren pourroy ent f^ire des efcharotics, lefquelz 
en vn corps fort robufte feront moins que les 
leptics en natures delicatcs,& tendres . Auffl 
fia manière dclesaugmérerferoit les appliquer 
en plus grande quantité, tenus plus longuc- 
jncm fur la partie , Ô< plus fouuent répétez. 
» y Cage defquelz en ceftc maladie eft différent 
1 auec les autres, aufquelles on a de couftumc 
appliquer à l'enuiron médicaments refrénants 
& rcpcrcuffifz : à fin q par le moye de la dou- 
lcur,& chaleur il ne fe face arrraaion,& fîuxiÔ 
en la partic:mais en cefte cy &fcs fympromes, 
lignamentaux bubons Vcnericnsf n'cftans les 



272. METHODE 

Huxjons trop extrêmes ) nous dcuons allicc , 
& attirer tant que poHîblc fera^à fin que telle ) 
virulence ne blcflc les parties nobles : toutcf.j 
tois tclz remèdes doyuent eftre appliquez a-^ ' 
La mdw/o'eUcc moyens. La manière de les appliquer eti 
d^apf>liqucr cefte maladie eft , fi l'inflammation n'eft par 
%lTilZx ^^'^Pg'^^^^CjquM faulc auoir vnc emplallrc 
^ " ^ fai(5ic de diachylon magnum , ou album , la- 
quelle aura vn pertuis aucunement oblong 
par le milieu de la grandeur de louuerturc 
que demandez: on y mettra le médicament 
cauftic, ayant au parauat humedé Ic'lieu auec 
bien peu de faliue, pour inciter le medicamér, 
& réduire de puiffancc à effed : puis fauldra 
appliquer petite compreflc de charpie, ou lin- 
ge en diuers doubles, pourcouurir le medica-.^ 
ment cauftic feuîemtnc , & vne autre cmpla- 
ftre de mefme le premier par delTus, pour cô. 
tenir le tout : &: ainfi le bander iufqucs après 
Ton opération, qui fera en deux , ou trois heu- 
rcs.Et en la première remutation fauldra fca- 
rificr,&: ouurirlelicu bruflé,&: noir auec lan- 
cette , ou temblable inftrumcnt , qui fc fera 
fans douleur , ioind: que la partie eft bru/lce, 
& infenfible:alors fauldra pourfuyure la chcu* 
te de refcharc , ^ curation de l'vlccre , ayant 
recours ou i'ay traii^c de la diuerfe curation 
des vlccrcs. 



...( 
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^ lufques icy aroy le<aeur , ie t'ay declairc h 
bonne part de ce qui touche Se appartient au 
lubica de mon entreprinfe; que ie te prie re 
ccuoir auecques toute bienueillance, comme 
elcript & auancé , en faueur de toy Ce du pu- 
bliq âuancement pour arres de la bonne vo- 
Jontc. que i ay d'ayder & proffiter à toy & à 
chafcun en tout ce queie pourtay d'ailleurs. 
& en ce mcfme traiaé.-lequel ain/î que la con- 
gnoilUnce.& 1 expérience crojftront.& fc c5. 
fermeront en moy , iaccroiftray & conferme- 
«y d autres doarines,& raifons fcrua'tesà 
ton proffit,& dediées.comme moy.perpetuel- 
Jemcnt a ton bien.à ton plaifir, & au eré de ta 
bonne gracedaquclle auec ta faueur ie te fup- 
plic me departiren lifantccmien petit liure 
& fupportant humainement l'imperfeaioa 
de la pu.flance, qui le plus fouuent n'eft égale 
a la grandeur du bon vouloir. 
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des matières principales contenues ^ 
en ce liure, 
A 

A Ccidcns & fymptomes de la vairollc. 5. 
-O. Accidents & douleurs qui furuiennent à 
cculxqmcn lacuration de vairolle ont vfc 
de manière de viurc eftroicfle. . 
Aduertifrcmcnr pour lacuration de gangrené 
luruenuc aux vlceres de la verge. 200. 
A la fin de la curation des poulains faulc pur- 
ger le corps. 2.10. 
Alopécie aucunesfois eft aucc vairollc. 12.* 
Apertion faide auec chofc incifiue, 208* 
Apres les poulains, & vlceres de la verge bierî 
penfez fouuent ('enfuit la vairolle. 25. 
Ardeur d'vrine, ou piiTc chaul(^, apoftcme en 
1 ayne, vlcere au membre viril ne font fignes 
vniuoqucs de la vairollc. 22 
Arget vif cotre la tigne des petitz énfans. 102* 

Argent vif reieété par le ficgc fans mal aucun. 
102. 

Argent vif pour le laia coagule. 104. 
Argent vif en quantité feft trouué en la tedc 

dvn doreur. 
Argent vif eft naturel & artificiel. 144* 
Argent vif fepeult tirer de tous metaulx. 144.' 
A ttraaifz par purrcfadion. 252 
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Attraâ^iTz de toute leur fubftance* 252 J 

Autre différence & complication des viceres 

de la verge. jjS, 
Autres remèdes pour la confumption des car- 

nofîtez. 22^. 
Autres fortes de pcrfums. 174. 
Autre diuifîon des médicaments. 241, 
Axunges humedantes & emollicntes. p^. 

B 

BOnnes viandes indcuement prinfes engé- 
drent maladies froides. 115. 
Bon vouloir de lautbeur à la république. 6j. 
Bubon vénérien , ou poulain (^engendre par 
Texpuilion du venin de la vairolle. 22. 
- C 

CApitel. 270. 
Caries 6c ilcuations des os cftoit auant iW 
fige d'argent vif. no. 
Cataplafme anodyn. 229. 
Caufe des viceres virulents. 187. 
Caufe matérielle des tophes,ou nodo/îtez. 
230. 

Cautère potentiel. 270. 
Ceulx qui for de texture rare,delicat2,& molz 

font plus difpofez à receuoir la vairolle. 21. 
Chancre vulgairemét did , eft forditie,& bla- 

cheur des viceres putrides. 155. 
Chirurgie a bcfoing de diète & pharraacic.4?» 



Cinnabre ne fc doibt appliquer feul. i^^ 
Clifteres nertoycnt commodcment les pre- 
mières veines & inteftins. gg, 
Clifteres remollicifs pour empefcher le grand 

flux débouche. 
Collation de l'argent vif auec le bois dega*- 

Collyre deterfif & de/îccatif. 15,9. 
Combien de temps j1 faulc vfer de ladcco- 
dion. 

Comment fe peult caufer tremblement par 
l'argent vif. 

Comment le venin gaigne les parties nobles. 

Complication des vicercs. ig^* 
Compofition de Tcaue philofopîiique. 69, 
Côclufion que l'argêc vif n'cft ventneux. iio! 
Confiderationsen rvfagcdu boisdegaiac.84. 
Crifc imperfaidc. i^^* 
Curation de vairolle cft faide en trois fortes.* 

Curationdu tremblement & imbccilliré des 
mouuements par fridions d argent vif. 

Curation des playes faites par hacquebutes a 
cfté long temps incertaine. i^j. 
Curation des fympromcs , ou accidents delà 
maladie Vénérienne. 1^4 

f iij 



Curatîon des viccrcs de la verge. lyg, 
Curation d'intempérie froide. 185» 
Curation des vlccres virulents. 188. 
Curation de gangrené furuenant aux vlceres 
de la verge. i^^. 

Curatiô particulière des bubôs Veneriês.202. 
Curation d'ardeur d'vrine prouenat de reple- 
tion. ^ ii^^ 

Curation d'ardeur d'vrine prouenant d'inani- 
tion. 219 
Curation d'ardeur d'vrine prouenant du coït 

vénéneux. 220. 
Curation des carnofitez en la voye d'vrine. 

224. 

Curation des tophes fans corruptio d'os. 230. 
Curation des tophes auec corruption d'os. 231. 
Curation vniuerfelle & particulière des dar- 
tres. 25^. 

D. 

DEcoâ:ion pour la preparatiô de Tcauc phi 
lofophiquc. yo. 
De la cognoifTance de la maladie procède la 
cure & inuention des remèdes. i. 
De la propriété de l'argent vif. 82. 
De la préparation de l'argent vif. 144! 
De l'ardeur d'vrine, autrement appellee pifïc- 
chaulde. 211. 
Des bubons Vénériens communément appel- 
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les poulains. 
Des eau Tes de la vairollc. i^. 
Des ceroines, ou cmplaftrcs vicaires de la fri- 
aïon. ^s. 
Defcription du bois de gaiac. ■74, 
Des dartreSjOu fciiru rcs ferpigineufes. 235. 
Des médicaments repellents. 248. 
Des médicaments emollients. 257. 
Des médicaments fuppiiratifs. 25^. 
Des médicaments detcrfifs. 261, 
Des médicaments farcotiques. 26"^. 
Des médicaments epulotiques, ou cicatrifa- 
ti^s- 166. 
Des médicaments pyrotiques , ou cauftiques. 

Des perfuros. i^-y, 
Diftillation dcTeauc philofophique Ce faid in 
balneo Maria:. 70. 
|, Des viceres fordides & purulents. 1^5. 
Des viceres de la verge. 177. 
Dcuxchofes en quoy con/îfte la doctrine du 
Chirurgien. i. 
Deux moyens dvfer de pcrfums. 172. 
Différence entre Tardcur d*vrine Gonorrhce, 
Priapirmc,& fatyriafis. 2ir. 
Différences de l'ardeur dVrin e. 212. 
Différence des dartres. 2^^, 
Différence des dcterfîfs. 2^2. 



i 
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• .m, M»: 



2^5. 
242. 

201. 

177- 

23^. 

5. 



Différence des refolu tifs. 
Diffcrence des farcotiqucs. 
Différence des faueurs. 
Différence des bubons Vénériens. 
Différence des vlceres de la verge. 
Diffinition de medicamenr. 
Diffinirion de vairolle. 
Diflillation pour la confomption des carnofi- 

rez. 225, 
Diuerfe application pour empefclier le flux de 

bouche immodéré. jc^, 
Diuers accidents qui accôpagncnt la vairolle. 

10, 

Diuerfescoindications. ^o. 
Diuerfcs gargarifmes pour les vlceres de la 

bouche. i^Tj, 
Douleurs mobiles font fouucntauec la vairoU 

Je. II. 
Douleurs nodurnes fuyuent vairolle inucte- 

,2. 

Dot)Ieurs de refte, ^ amnigriffement viennet 
d'vn humeur maling de infedé du venin de 
vairolle. 131. 

Douleurs demeurer après la curatîô vniucrfel- 
le de vairolle par Tcxces despatiens. 132.133. 

Durant Tvfage'de la decodion , on peult vfer 
de clin:eres,ou infufîons laxatiucs. 88. 

Du prognoflique de vairolle. 44. 



El 
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E. 

pAuediftilIee pournourrir les paticns du- 

rant le flux de bouche. 
Eauc propre pour dcfechcrles viceresde h 
bouche. 

Eaue dciîccariue pour les puftules. 
Eaiie deliccatiue pour les dartres, IS 
Effets & vertu des emplaftres. j^'. 
tttcas ôc vertus des faueurs amere, acre, dou- 

ce,oIceure&infipide. \^ 
Eledion de bois de gaiac. 

iiiect/on de 1 argenr vjf. j. 
Embrocation emollientc. ' 
Emplaftre deterrîf& dcHccatif pour les vicel 

res putrides & virulents, 
Emplaftres etnolhentcs. ^Â' 
Emplaftres fuppuratifs. ^./i 
Eniplaftres cpulotiques. 
En la vairolle fault entedrc vn quatriefme^;.ea 

re de maladie. ^ 
En la vairollc eft vn propre qui ne fe pcult b5 * 

nemenrdirc. ^ 

Epilepfîc,commc la vairollc fe cure par medi' 
ca m en ts propres. 

Epilcpaeeftcàufee quelques fois par vairollc 
inuetcrec. 

Erreur des empiriques. ^/^g* 



Early European Books, Copyright© 201 1 ProQuest LLC. 
Images reproduced by courtesy of The Wellcome Trust, London. 
3144/A 



Efpcces & difFcrenccs de vairolle. lo. 
Efpcccsdesrepcllenrs. 248, 
Efpeces des epulotiqucs. * 166, 

Eftuucs feches. ^5. 
Exemple dVn bubon Vénérien retiré au de- 
dans. 205. 
Expericcc que Target vif n'eft vénéneux. 105. 
Expérience de Tautheur. 191. 

F. 

FAcultezduboisdegaiac. 73»77- 
Fermentation de l'eauë philofophiquc a- 
uec les figncs pour la cognoiftre. 70. 
Flux de bouche & vicetcs r*engendrent par 
Tattenuation des humeurs gros, 139. 
Flux de bouche violent fe doibt reprimer. 161, 
Fomentations cmollicntes. 237. 
Fridions, 182. 
Fridions molles , auant que prendre la deco- 
dion. Sf?. 
Fri»5tions fe peuuent continuer deux fois le 
iour. 153. 

G. 

GArgarifmcs deficcatifs &aftringcnts pour 
les vlceres de la bouche. i<>5. 
Gommeshumeâ:antes& craoUientcs. 99. 
Gommes emollientes. ^^5. 
Gommes deterfîues. 261, 
Gommes attradiucs. 252. 



Gommes cpulotiqucs. 2^7. 
•Gommes fa rco tiques. 

Gouttes prouicnncnc fouuent parla vairollc 
inueteree. 

T 2 

Grade partie des accidets fuyuas la vairollc Ce 
guerifTcntparlavacuation vniuerrdle 176- 
Guidon approuue rvfage d'argent vif aux vÛ 
ccrcs virulents. , 

H 

TTErbesreptiques. 

XX Hiftoire referce par maiflrc Antoine le 
Coq médecin. . 

Hiftoire d vn vicerccacocthe au membre vi- 
ril. 

Hiftoire de parotides guéries par Tareent vif 
fansiuppuration. îoS.io^. 

i-f «Itoirc d vne grade morphée , ou defedarion 
de cuir aduenue , au moyen de l'vfage de la 
decodion , ou vin violent. ii^.izj. 

Hiftoire de deux curations faites par perl 

Huilles humedlantes & emollicntcs. ' 5^' 

Huilles & vnguents repellcnrs. 249* 

Hmllesattraéliues. 2^^* 

Huilles refoluentes, fortes & débiles. 2«.* 
Huilles emollicntcs. 

Huilles deterfiucs. J^] 

Huilles farcotiques. ^^J' 
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î. 

IL fault méfier chofes aftringentes auec me- 
dicamens rclaxans pour appliquer aux par 
ties nobles. ^5. 
Il faulc curer bricfuemenr/eurcment, & fans 
douleur. 6^. 
Il fault continuer rvfagedcreaucphilofophi- 
que vingt,ou trente iours. é"^. 
Il ne fault vfer de manière de viureeftroidc 
en la vairollc. ^r. 
Il faulc méfier auec l'argent vif médicaments 
conuenables parles indications. 149. 
Il fîult auoir cfgard a Tappetit des patiés pour 
ieurordonner leur manière de viure, 1^0. 
II ne fault eftre trop curieux des noms. 5. 
Il ne faulc en curât les fymptomes ôc maladie 
delaiiïer la caufed'icelle. 7. 
Ilnefuruient toujours flux de boucheapres 
les fndions. 1^7. 
Il ne fault rugincr les os carieux. 233. 
Indication de la température. 57 
Indication prinfe de la formation. 59. 
Indication prinfe de la fituation. 61, 
Indication prinfe de Vs^diïon, 6^, 
Indodle exhibition des medicaméis purgatifs 
caufe plufieurs n)aladics. lo^ 
Infufion de chofes laxatiucs, durant l'vfage de 
ladecodion. 88, 




111, 

lis. 
114. 

184. 

18^, 

55' 
55. 

154. 



Inicârions. 217. 
Inie<5lions refrigcranrcs & humectantes. 220. 
Iniediion contrariant au venin. 
Iniedion deterfiuc, 
Inicdion emollienre. 
Intcmpcrarure froide. 
Intemperature fciche. 
Intempcrature humide. 
Intemperaturecontrc nature. 
Intemperature naturelle. 
Inrermifllon dcsfridions. 
Ius,deco(ftions,ou caucs.pour dcfcichcr en ar- 
deur d*vrine. 218 
L 

T AcaufeprimiriucdelavairoIIc. 

•^Lacaufeconioindcdcla vairollc. 

La caufe matérielle de la vairollc cfl principa- 
lemcntpituiteufe. 27. 

La côgnoiflknce des lignes ne fe peuir acqué- 
rir que par raifon ôc afîîduc expérience. 41, 

La dccodion dcgiiac eft vtilc pour routés afFe 
a:ions,erquclIcs eft befoing d'crchaufFcr, at- 
tcnucr,& prouoqucr Tueurs. y»* 

La decodiÔ peulc guérir les douleurs qui n'ôc 

^ cedcaIafriaion & flux débouche. ^o. 

La forme ôc manière d'vfcr de la decodiou 
degaiac. 

La forme d'cxccuter la friaion. 14^. 
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La fridion n cft cômodc en corps Se humeurs 
non préparez. 

La manière dVfcr de Icauc philofophique.^8. 
La manière de préparer le bois de gaiac. 78. 
La manière la plus commune & Yfuce de pré- 
parer le gaiac. go. 
La manière d'appliquer cautères potêcielz.271 
La manière de provoquer fucurs. Sf>. 
La manière d'incorp orer l'argent vif. 14^. 
La manière de viure durant le flux de bouche. 
1^5. 

La manière de viure en ardeur dVrine. ikT. 
La manière d'vfer de perfums. 172. 
La manière de curer la vairollepar fridion. 

La matière des perfums. i7i> 
La propriété des médicaments fe cognoift par 

expérience conforme à raifbn. 48. 
La première manière de curer la vairollepar 
l'vfage de la decodlidn de gaiac. 71. 
La quantité que Ion doibt prendre de l'eaue 

philofophiquc, 6S 
La quantité. Se mefure que Ion doibt prendre 

de la decodion. 85. 
La quaiité,ou quahtc du viure ne fe peult âcC- 

crire. 9^ 

La rheubarbc a cfté par long temps doubceu- 
îç,Sc eftiméc dangereufe. 140 



L»argent vif eft alexipharraac de la vairollc. 



loo. 



r4 



L argent vif prins par dedans n'eft vénéneux 

lOI. 

argent vif entre aux vngucnts pour la ron- 

L argent vif ne fepeult prendre en trop gran- 
de quantité,commc les autres purgatifz/ans 
lefion. 

L'argent vif contrarie à la malice des vicercs. 
107. 

L'argent vif ne demeure dedans le corps, ii; J 
L'argent vif ne fetrouueaux corps morts,& 

fufFoquez par fridion immodérée. 
L'argent vif ne pcult elleuer la fubftance des 
os. 

L^argent vif mal préparé fe pcultreunir. 117. 
L'argent vif ne f'eftrrouué en vne nodofité 
d vn corps anatomifé aux efcholes de méde- 
cine. ,jg. 

L'argent vifeft propré pour la ciiration des 
morphées. ,2^^ 

L'argent vif n'cft caufe des douleurs & amai- 
griifemenr, qui aduiéncnt après les friâ:ios. 

L'argent vif n'eft caufc delà renouatîon des 
douleurs. j^^^ 
L'argent vif n'cft caufc du tremblement. 134. 



VivgSt vif n cngédrc vlcere en la bouche. 13 b. 
L'argent vif appliqué aucc methode,peult fai- 
re chofe admirables, i^j^ 
La féconde dccodion. 

La firuation Se pofition monftre par quel lieu 
fault cuacuer rhumeur. 

La troifiefrae manière de curer la vairolle. 1^3. 

La vairolle à cftc apportée en ce pais parles 
Efpaignolz. 2. 

La vairolle ne vient ny de la contagion ne de 
l'air & aliments corrompuz. 3. 

La vairolle à eu commencement par Tindigna 
tion & permiflion du créateur. 3. 

La vairolle eft comme punition de l'énorme 
pèche de luxure. 4. 

La vairolle eft vne feule. Se non plaficurs ma- 
ladies. (5". 

La vairolle fe peult mieux dcfcrire , que défi- 
nir. S, 

La vairolle fc cure par vn fcul médicament. Se 
vnc feule intention , partant n'cft compli- 
quée, y, 

La vairolle ne fe peult guérir par medicamérs 
communs aux trois genres de maladie. 8. 

La vairolle fc complique auec trois genres de 
maladie. n. 

La vairolle eft prîcipalle ennemie aux nèrfs.13, 

La vairolle dégénère aucunesfois en elephan- 



i 



I 

tie ou Icprc. 

^L'r^'lCu P'u'f «quérir par la receptiot 
de I air & haleine infère. ^ .g 

Lïvairolle faiaeefg.lement & ahColaemcn't 
par tout le cotps eft incurable. „ 
: La vairolle eft quafi perpétuellement compi : 
' qi'eeauecpluficurj humeurs. L 
La vairolle fe guerift parl-eduaion delà m»' 
ticrepituiieufe. 

La vairolle requiert plus la chirurgie qu'auîfè 
pirne de médecine. eg 

La vairolle eft maladie lôgne.&chronique.jr; 
Le boue durant la e.lratiô de la v.irolIcL.^ 

Le nourriirementcfe la decoétion cft terreftre 

oC mclancholiquc. 
Le nombre des fridions cft conie^aural. lo' 
l-.e plomb cft propre contre la malice des vlce^ 

ht pbmb eft .my & familfer à nature. Îot 
Le régime & manière de viure en iVra^c de h 
decoâiôndegaiac. ^ \ 

Les accidents qui enfuyuent la refolutich du 
ccrueAu. 

Les caufes dcsdculeiirs^qui demeurer après V 
ciiration vniuerfclle de vairolle. L 
Les carnofitcz ctl la voye dVrinc ne font incu* 
i cables. 

Les cautères potcnticlz ne font propres 

t 
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nodontcz. 2$xl 
Les chofcs qui fault confidercr pour ordonner 

la manière de viure en la vairolle. 52. 
Les efFedz & accidents de la vairolle font cu- 
rez par remèdes communs. 14^. 
Les cfpeces du bois de gaiac. 75. 
Les efpeccs des médicaments attra(5tifz. 251. 
Les efpeces des pyroticz. 16S. 
Les exercices & mouuements durant la cura- 

tion de vairolle. 55. 
Les fridions doyuent eftre médiocres. 151, 
Les indications particulières. 5^. 
Les ifles d'où eft apporté le bois de gaiac. 75. 
Les lieux propres pour la fridion. 149, 
Les médicaments font congneuz par les fa- 

ueurs. 242. 
Les médicaments feptîques. 169, 
Les mcdicamcts efcharotiques. 270. 
Les nodofitez feguerilTent par l*adio de Tar- 

gentvif.» n^. 
Les nodofitez f*cngendrent fans Pvfagè d'ar- 
gent vif. uo. 
Les nodofitez & tophes font propres fympto- 
mes fuyuants la vairolle. 122. 
Les parties (pcrmatiques font principalement 

afFcdécs en la vairolle. 23. 
Les parties elquellcs on doibt commencer la 

fnilion, 151* 



41. 

42. 

250. 

34. 

35- 
3^. 



Lës patients afTopiz. 

^'Xi^" ''"'"^""^ 

Les plus certains fignes de la vairollc. 
J-cs repellcnrs forts, 
les fignes de la vairolle bilieufe 
Les fignes de la vairollc fanguinc. 
Les fignes de la vairolle pituiteufe. .g 
Les ^gnes de la vairolle melancholique. ,g' 
Les fignes prinsdeschofes naturelles,non nV 
tiirelles,& contre nature. 3, ,0' 

L efpace du temps quelon doibt demeurer en 
lueurs. 

Les fymptomes précédents la vairolle. 17^ 
1-es fymptomes fuyuantsla vairolle. 17 
Us fymptomes d.âz furuenâs à lavairolle.17; 
Les (ymptomes fuyuants la-vairolle ceflintle 
Se ''générale cutation d'i- 

Les trois indications prinfcs des chofes natul 
relles.noD naturelles,& contre nature. 49. 
i-cs viandes qui conuiennent, ou nuyfent à la 
curation de vairollc. 

Le tempérament naturel du corps, la région! 
: j;--J-tfontbeaucouppouracierir 

, Y ""P' <^<= decoâion. s"* 

ILctempsdcl'eleâion. g 
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JLe tempsde neccflîté. 82. 

Le temps du mouuemcnt desacccz. 28. 

Le icmps de la fridtion. 141. 

Le ccmps c ômode pour vfcr de perfums. 173. 

Le venin de la vairolle fe communique à tout 
Je corps en mefmc forte que le venin d'vn 
chien enrage. 21. 

L*heurc plus commode pour rvfage de la de- 
co(5lion. 87. 

Lichen ou mentagra, maladie fort femblable à 
lavairolle. i^. 

L'gitures. i8r. 

L*indication prinfe des chofes naturelles. 53. 

L*indo(^le application de l'argent vifcft dan- 
gereufe , comme de tous autres médica- 
ments. Jii. 

Liniment anodyn. 228. 

Linimenr pour les dartres. 2^7. 

L'or p fa grade famili.iritc quM a aucc l'argent 
vif,le tire de toute l'habitude du corps. 1^4. 

L'origine de \.\ vairollc eft incertaine. 2. 

L'ouutrture des bubons ne doibt élire diffé- 
rée. 

L'humeur corrôpu de vairollc laiffc quelque- 
fois les parties chameules, & affcde les of. 
feu Ces écf roi d es. ^2.1. 

L'vftgc de l'eiue philofophique contre les f\- 
gncs & accidents de la vairolle. 6$. 
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■4 



I 



LVfage de la decodion dcgaiac cft bie doux, 
& non violent. 

L'vfagc de la feule dccodion ne pcuh guérir 

la vairollc. ^ 
Lyage de la dccoAion de gaiac excire fouuct 
flux &: vlceres de bouche. j.^ 
VvCigc de la decoa.ô de gaiac aide beaucoup 
en ardeur d*vrinc,ou piflc chauldc. 221. 
IVr^ge de firîgue aux vlceres de h verge. 1^7! 
L vfage des médicaments rcpcllcnts en la vai- 
rollc. 

L'vfjgedes artradifs. 
L' vfage des rc foin ri fs. 
L Vfage des emollicnrs. 
L\fâge des fuppuratifs. 
LVfage des médicaments detcrfifs. 
L'vfage des médicaments farcoriques. 
LVfage du cautère actuel. 

M. 

jY] Aladie Vénérienne doibt eftre Je propre 

nom de la vairolle. ^ 
^laLidies qui furuiennent à la dcbiliration du 

foye,&ducueur. 
Manière de mettre Target vif en pouldre.170! 
Manière de curer les vlceres virulents proue- 
nants pariccoïf. ^^^^ 
Manière de viure pour I ardeur dVrineproue- 
nant du coït vénéneux. 210. 

t iij 



250 
252. 
256". 
258. 
761. 
2^3. 

26^, 

207. 
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Manière pituitcufc eft la première afFedce en 

lavairolle. ^o. 
Médicaments operans par propriété fpccifi- 

que,& occulte conuiennent à la vairoUc. 8. 
Médicament anodin & chalaftique. io8. 
Médicaments roborants & côfcruants les cho 

Tes naturelles. i^y 
Médicaments deterfifs ne conuiennent au c5- 

mencement du flux de bouche. 1^2. 
Médicaments deterfifs fe peuuent mefler aux 

gargarifmes,pour le flux de bouche. 16^, 
Médicaments ingrédients aux perfums. 172. 
Médicaments chaulx. i8r. 
Médicaments pour les vlcercs de la verge flm 

pies. 183. 
Médicaments pour les intemperatures chaul- 

des. 184. 
Médicaments pour curer vlcercs virulents. 15^5 
Médicaments deficcatifs. 154. 
Médicaments dererfifs. 1^8. 
Médicaments attradifs font propres aux pou- 

lains. 203.204. 
Médicaments fuppuratiFs doulx. 105. 
Mcdicamêts topiques pour ardeur d'vrinc.218 
Médicaments topiques pour ardeur d*vrinc 

prouenant du coït vénéneux. 221. 
Médicaments deterfîfs. 232. 
Médicaments tempérez en chaleur ôc froidu- 
re. 244. 



.Médicaments chaulx au premier, deux, trois, 
& quarriefmc degré. 2aa 2a/ 

cdicaments troids,au premier,deux,trois 
quarriefmc degré. 24^, 
Médicaments humides au premier, deux, & 
troifiefmc degré. 24^. 
Médicaments fecs au premier , deux, trois , & 
f\^\^\ricCmcdcgvL 247.248. 
Medules humedantes & emollientes. 59. 
Métaux attradifs. 
Métaux deterfîfs. 
Métaux epulotiques. 
Métaux catlieretiques 
Métaux feptiqucs 
Mucilages pour le flux débouche. 
Mucilage réfrigérant. 

N. 

NAturedesattradifs. 
Nature des catheretiques. 
Nature des deterlifs. 
Nature des emollients 
Nature des epulotiques. 
Nature des repellents. 
Nature des refolutifs. 
Nature des fuppuratifs. 
Nature des farcotiques. 
Nous vfons des médicaments vénéneux, cor^ 
rigez fans aucune malice. loy 

t iiij 



252. 

26"2. 

270. 

I<5'2. 
222. 

161, 

257- 
166. 

248. 

259. 
2^4. 
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o. 

ON a împofé plufieurs noms à la vairolle 
par mauuai{c affedion cotre les natiôs.5. 
On doibt plus defecher les vlccres du balanus 
que du prépuce ou fcrotum. i86*. 
On ne doibt frotter les parties nobles. j^i. 
On ne doibt reprimer ny repercuter les vlce- 
res de la bouche. i^i. 
On ne pcult lenremét déraciner la vairolle en 
njoins de Cix fcpmaines , ou cnuiron. 89. 
On peulr intermeitrc les fridiôs par vn,deux, 
ou trois iours es corps délicats. 153. 
Ophthalmie cft quelquefois auec vairoljc. 12. 

P. 

PAr la confidcrarion d'vn fimple , Ion peulc 
paruenir à vn compofé. 35, 
Par le boire & manger fe peult acquérir vai- 
rolle. ly. 
Par le coït Ce gaigne la vairoIIc,principaIemét 
en ceux qui font préparez. 20. 
Par l'imbecillîté des remèdes peulr aduenir 
tremblement du corps,& auflj priuation du 
mouucment. 13^. 
Parties honteufes font le plus fouuent les pre- 
mières infedees de la vairolle. 20. 
Perfumsfont propres pour les afFc(5lions par- 
ticulières après l'vfagc dcç^çhofes vniuerfel- 
les. i6j 



Pcrfums des chofes aromatiques font h prc£c- 

Phlebotomie pour les viceres de la vergcigo! 
Phthyfisou tabès font engendrée, fouuet par 

ia vairolleinueteree. ^ 
PHIcchauIdc fouuent engendre la vairollc* 

par jeaultcd y remédier 
Plante epulotiquc. 

Plantes eraollicntes. t/* 
Plantes deter/îucs ^JJ^' 
Plantes rnppuratiucs. ^* 
Plantes farcotiqucs. 2^°" 

Pln/jeurs opiniôs de l'origine de h vnirolle 2 
1 Plufieurs ont eu nodofitez fàns aooir vfé d' -r ' 
gentvif. 

Prouidence de nature 

Pouldre^aeftéiedeeen i'airponrla generlrfô 

ttapoltcmcs, fuyuant le commandement de 
Dieu. 

Pouldre defîccatiue. J^ " 

Pouldre de/îccatiue pour les os, l^' 

Pour curer méthodiquement vairoJle, ^uilrco 
gnoiftre les cho(bs naturelles. 

Pour fortifier les perfums. j^'^* 
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pour modérer les pcrfums. jjj. 
Première curation de vairollc Ce fai(^ par dicte 



47- 



Première efpece d'ardeur dVrinc auec Ces cau- 



fes. 



211. 
239. 
2^. 

175. 

45- 
180. 



Première faculté des médicaments. 
Préparation des corps. 
Préparation derhuillerofart. 
Preieruation de la vairolle 
Prognoftique de vairolle récente. 
Prognoftique de vairolle inueterce. 
Purgation pour les vlcercs de la verge. 

QValitez piemieres,ôc fécondes de Target 
vif. 10^. 
Quand fault vfer de vacuation aux viceres de 
la verge. 182. 
Quantité de Tvnguent qui f applique aux fri- 
cotions. III. 
Quâtité méthodique de l'argent vif qui entre 
aux vnguents pour les fridions. 110. 
Quatriefmc faculté des médicaments. 240. 

R. 

RAcines feptiques. 
Racines deterfiues. 
Racines catherciiques. 
Racines farcotiques. 
Raifon deduide par fimilitude. 



270. 
2^2. 

2^5. 
102. 
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Refrcnatifs. « 
Régime pour les poulains. /q^' 

Remedcpreparatifpourhumcaer.&emoJIir! 

Remcac cotre le trop grad flux de bouche.f/^ 
Repellenrs froids 5c débiles. 
Rcpellcnts chaulx & adftringents. 24^' 
Repercuffifs ne cÔuiennent aux poulains, loù 
Reprehenfionde ceux qui fans cognoiC^nce 

de 1 art vfent d'argent vif. 
Refolutifs forts. 

Refponfe aux obiedions faites contre larelc 
vif. ° 

Reuulfion pour les viceres de la verj^e. 188* 

S. 

CAngfucs. 

^Saueursaufterc,acerbe,acide,& falee. 242! 
^ecode curatiÔ de vairolle par pharmacie. 48. 
Seconde efpccc d ardeur d'vrine auec fcs cau- 
les. 

Seconde faculté des médicaments. 

Scion la température fault diuer/lfier les re- 
mèdes. 

Selon la région , & partie de l'année fault plus 
ou moins nourrir. ^ 

Semences humedantes Se emollientcs. 99 
Semicupium. 

Signe le plus certain en la vairolle. 2^/* 
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Signes pour cognoiftre la fuffifancc des fri- 
à:ions. 155. 
Signes de la crife. 155. 
Signes des viccres virulents. 188. 
Signes de faniclouable. 193 
Signes des dartres. 236'. 
Si le corps n*cft prépare auant,la fridion atti- 
rera les bons humeors. 58. 
Spafme prouenant de la vairollc inuctercc. 13. 
Spéculations requifcsen la confideracion des 
fignes. 39. 
Soppuratif médiocre. 205. 
Suppuratif fort. 206. 
Suppurarif tresfort. 20^. 
Syncope aduenue durant la fridîon. 
Symptômes des pcrfums violents. i6j^ 

T. 

TErebinthine lauee auec eaue réfrigérante 
prinfe auec de la rheubaibceft bonne 
pour lapiflTc chaulde. ^21. 
Tophes,ou nœuds, aiheromes, fteatomes,me- 
liceridcs fuyuent la vairolle inuercrce. 13. 
Tous medicamcnsont leur origine de quatre 
chofcs. i4i* 
Toutes parties de mefme genre afFedees de 
mefme maladie , ne font curées par fembla- 
blcs remèdes. 5^* 
Toute tradation méthodique doibt commen- 
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cerpnr définition. 
Trochilciues pour les dartres. 2?8, 
Trochilqucs CJtberetiques. 2^^. 
Troifîe(mc curarion de vairolle faide par chi- 
rurgie^. 48. 
Troi/îcfmc indication prinfe des remcdc s , & 

médicaments coadiuuants à lacuration vni- 
ucrfcllc. 

Troificfme efpcce d'ardeur dVrine pcuir eftrc 
accident précédant la vairolle. 214. 
Troificfmc faculté de médicaments. Z40. 
Trois manières d'accidents en la vairolle. 175. 
Trois manières de curer la vairolle. 6j, 
Trois fubftanccs font au bois de giiac. 77.* 
, Trois manières de préparer la dccodion du 
bois de gaiac. -7^^ 
Trois manières de pparer le bois de gaiac. ys\ 
Trois manières d'otiurir les bubons. 207* 

V 

VAiroIIcinucrerée. j^., 
Vairolleconfermcecft incurable. ^6, 
Vairolle mal curée pcult dégénérer en elepha- 
tic vulgairement dide lèpre. 12;;. 
Vairolle n'eft pas heredirairc. j^^', 

Vairolle T'acquiert par coucher au lid des vai- 
rollez. 

Ventoufes. ^g^' 

Vcntoufcsfans fcarification pour les poulins.* 
204. 
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Viccrcs cacoethz accompaignent lavairolle. 



II. 



Viccrcs au nez accompaignent quelqucsfôis 
la vairolle. 12, 

Viccrcs de fa bouche viennent fans vfage d'ar- 
gent vif parla malice derhumeur. 138. 

Vngueni fortdeficcatif. 1^4, 

Vnguents arrradifz. 252. 

Vnguents fuppuratifz. 2^0, 

Vnguentsdeterfifz. 2^3. 

Vnguents farcotiqucs. 2<>f. 

Vnguent cpulotiques. 2^7. 

Vnguents catherctiqucs. 16^, 

Vn medicamcts purgatif mis en vn corps faid 
ncccfTairementadion. g^. 

Vnenourriiïè peulr gaigner la vairolle en al- 
laitant vn enfant vairolle. 18. 

Vfage des emplallres. 1^9. 

Vfage des chofcs dorées eft de grand effcd cô 
trc le flux de bouche immodéré. 

Vfage des perfums. 

Vfage de la phlebotomie. 

Vfàge l'autheur. 

Vfage des médicaments epulotiques. 
Vfige des médicaments cauftiques, 
Vtihtc des cautères potentielz. 



163. 
1^8. 

iSi. 
227. 
i6-j, 
270, 
208, 
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